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JL est un peu tard pour parler du concours scolaire français, alors 

ne les résultats en ont été publiés il.v a plusieurs semaines. Aussi 

voudrais-je plutôt appeler l'attention du personnel enseignant sur ce- 
jui de 1926, que parler de celui de 1923 déjà,disparu dans le domaine 


du passe. : 
APPROBATION GENERALE DU CONCOURS. 


Crpeudant, il serait bon peut-être d'en souligner quelques-uns 
des points principaux. Et tout d’abord comment ne pas tressaillir 
de joie, en constatant avee quel empressement, avec quel enthousias- 
me, nos Comités paroissiaux, nos commissaires d'écoles, nos institn- 
teurs, nos institutrices vinrent se ranger autour de nos exéentifs, et 
apporter toute leur bonne volonté tout leur dévouement à cette initia- 
tive nouvelle ! Fo . 

Voici quinze ans, vingt ans, trente ans, que tous ces vétérans de 
nos luttes nationales ont quitté le pays natal, qu'ils vivent dans des 
milieux plus ou moin# cosmopolites, et cependant, dès le premier ap- 
pel, les voilà tous groupés autour de ces écoles dans lesquelles se dé- 
“ide l'avenir de nos groupes. Dans ces temps de matérialisme à ou- 
trance, où le culte de largent est érigé à la hauteur d’un dogme, il 
cet trouvé des centaines des nôtres pour sacrifier ler temps, sans es- 
poir de rémunération péeuniaire ; mais avec la noble ambition de rem- 
ir un devoir sacré, et d’aider dans tonte la mesure de leurs forces 
à garder catholiques et français nos petits enfants des écoles, 

Ÿ Cortes, il existe chez trop des nôtres, ici comme ailleurs, une ten- 
dance coupable à l'indifférence. [Len est trop qui, les yeux haissés 
vers le sillon de la vie, ne lèvent jamais les regards vers les étoiles qui 
sont au ciel, [1 en est trop qui sont remplis de bonnes intentions, 
mais comptent toujours sur les autres, sur les voisins, pour accomplir 
des actes nécessaires. Néanmoins ce concours nous a prouvé qu’à côté 
de ces quelques défaillances malheureuses et lâches, ln race pouvait 
compter sur le magnifique dévouement du-plus grand nombre. Ti 
nous à montré que, pour un travail pratique de survivance nationale, 
nos organisations étaient assurées du concours entier de l'immense 
majorité de la population Franco-canadienhe. ° 


L'HEURE DE FRANCAIS BIEN FAITE.. 

Un. deuxième: point qu’il importe de souligner, c’est que partout, 
dans tontes les écalés où l'heure de français est consciencieusement 
employée, (c’est-à-diré. employée non pas à donner l’enscignement re- 
ligieux, ce qui est contraire à la loi, mais consacrée aux matières pré 
vües par le législateur: dictée, composition française, grammaire, lec- 
iure,) partout en uh mot- où les instituteurs, les institutrices l’ont sé- 
rieusement voulu, la connaissance du français est-très satisfaisante. 
Nous avons. vu des.enfants du cinquième: grade écrire des dictées d’u- 
ne demi page dvec:seulement une faute ou deux, pendant que d’au- 
tres, du huitième grade et au-dessus écrivaient très correctement des 
dictées d’une page et demie, et nous donnaient des compositions qui 
peuvent rivaliser avec celles écrites dans bien de: écoles de Québec, 

Ce qui est posible dans quelques écoles, doit l'être dans les au- 
tres, 11 suffit d'y mettre partout la même bonne volonté, d’en com- 
preudre l'importance et d'apporter à cette heure de féançnis, aussi bien 
qu'aux devoirs français qui peuvent être donnés en dehors des heures 
de che, toute son attention, je devrais dire tout son coeur. Nous 
espérons que notre personnel enseignant, se mettra à locuvre. sans 
tarder jour préparer les élèves au concours de 1926, et que les résul- 
tats de eclui-ci montreront d’une façon irréfutable toùs les progrès 
&æcomplis dans le cours de l’année scolaire. | 7. 

Quand je parle d'enseignement religieux, je ns voudrais pas être 


mais il doit être donné dans la dernière demi heure de classe, et sous 
aucun prétexte, il ne doit abréger l'heure de français. L'interpréta- 
tion que donnent certains inspecteurs, et même affirme-t-on, l’un des 
plus hauts fonctionnaires du Département de l’éducation, est absoln- 
ment fantaisiste et contraire à la loi elle-même. 


NOS ENFANTS AIMENT LEUR LANGUE. ï 
Uu traisième point, de très bon augure, c’est l’intérêt extrême 
soulevé pur le concours parmi les enfants eux-mêmes, Avec quelle 
impatience toute la gent écolière n’attendait-elle pas l’arrivée du Pa- 
Hiote qui allait peut-être apporter des nouvelles du concours, et quel- 
le angoisse, snrtont, chez les candidats du onzième grade qui espéraient 
recevoir nn diplôme, diplôme qui ira garantir à nos commissaires d’é- 
tole la compétence française du titulaire. 7 
. Cet intérêt montré par les enfants nous prouve l'attachement 
qu'ils ont. déjà pour leur langne maternelle. Magnifique sentiment 
qui nous fait envisager l'avenir avec moins d’appréhensions, et que 
nos Associations nationales devront $’employer à entretenir et à «lé- 
“elopper, pendant que les éducateurs que la Providence place près 
d'eux se devront à eux-mêmes, devront à la race à laquelle ils appar- 
fennent, d'alimenter cette: flannne du patriotisme, non seulement en 
tpprenant à leurs élèves à bien écrire leur langne, mais encore et sur- 
lout eu leur enseignant à l'aimer et à en être fiers. : 
POUR LE PROCHAIN CONCOURS. , 
mod ce qui concerne le côté plutôt technique du: concours, il s'est 
pou dl quelques critiques, dont il sera tenu le plus grand compte 
ation bréparation de celui de 1926. Pour s adapter à certaines si- 
Ron locales où spéciales, il a fallu dans quelques cas modifier cer- 
que ea Les À examen où accepter d autres sujets; je puis garantir 
YA Re: renouvelleront pas année prochaine et que toutes 
mens (sans aucune exception—auront à accepter les mêmes exa- 
des gpelques hésitations se sont aussi produites daris le classement 
fants 1 s, et l’on signale des écoles qui ont fait concourir leurs en- 
naient ans un certain grade, alors que ces mêmes enfants apparte- 
“ent à un grade anglais bien supérieur. : 
-ec1 ne pourra pas être toléré à l'avenir. Si nous acceptions cet- 
pere de procéder, ce serait l'admission de. notre part que l'ensei- 
“nement du français, doit rester en état d’infériorité vis-à-vis l'ensei- 
glais; admission que nous ne pouvons pas, et que 
oulons pas faite. |. ‘ 
fançats aniets d'examen seront pris en conformité avec le programme 
eumme à us ement en usage dans les écolés. . Ce programme pren 
tenant au | le classement anglais. C'est-à-dire qu'un élève appar- 
rendu au jiitième grade anglais par exemple, doit être égalément 
cette divici ne grade français, et participera au concours dans 
et au mes Agir autrement constittierait une prime à la fraude 
Moindre effort. LT Lo 
est possible que pour économiser un temps précieux, et pour 
ronper on Meilleur résultat, on soit obligé dans bien des écoles, de 
ensemble deux ou trois divisions, mais au concours chacun 


Fcpre ne, , E 
nes endra sa plate dans la division correspondante au grade anglais 
Feel il appastient, DS | | 


mal compris, et laisser croire que je veux en diminuer l'importance, 
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‘vent les nominations de visiteurs d'écoles, et Pétablissement de con- 
ventions régionales ainsi-que le concours scolaire; demain ce sera. le | 
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CHEZ NOUS ET AILLEURS 


La Convention Régionale de 
Gravelbourg fixée au 11 oc- 
tobre: 


Le chef de la région de Gravel- 
bourg. M. Thomas: Gallant, nous 
informe que la tenue de la conven- 
tion régionale, retardée jusqu'à ce 
jour pour des raisons majeures, au- 
ra lieu à Gravelbourg, le 11 octo- 
bre prochain.” 

Tous les centres des environs 
sont priés d’v envover chacun un 
bon contingent. - 

LR 


Mort de M. l'abbé Alphonse 
Lemieux, curé de Willow- 


Bunch 


Régina.— “Une mort imprévué 
vient de nous enlever le bon et cher 
curé de Willow-Bunch qui, par ses 
incontestables qualités d'esprit et 
de coeur, à gagné. l'estime, le res- 
pect, l'affection de tous ceux qui 
sont venus en contact avec lui,” 

Tels sont les termes par lesquels 
S. G. Mgr Mathieu, archevêque de 
Régina, annonçait à son elergé, dans 
une lettre circulaire, la mort de M. 
l'abbé Lemieux, survenue vendredi 
dernier à l'âge de 63 ans, 

M. Lemieux, à peine revenu d’un 
voyage à Rome, où il accompagnait 
son archevèque, fut frappé de pa- 
ralysie le mardi matin, 15 septem- 
bre, et juste une semaine après, jour 
pour jour, ses funérailles avaient 
lieu dans sa paroisse, présidées par 
Mgr Mathieu. | 

Prêtre depuis 35 ans, le dévoué 
curé 5e dépensait depuis 20 ans au 
progrès spirituel et matériel de Wil- 
low-Bunèh. S4 Grandeur avait -vou- 
lu honorer de sa confiance lun des 
plus anciens prêtres du diocèse en 
le nommant consulteur diocésain. 

“On peut, écrit Mgr Mathieu, résu- 
mer toute la vie de ce bon curé en 
disant que'sa tendresse Île faisait un 
père pour les fidèles confiés à ses 
-soins, que sa charité le faisait leur 
frère, que son humilité le faisait 
leur serviteur. . 

“Ceux qui Pont connu, ceux qui 
l'ont approché ont dû être souvent 
tentés de dire comme le centurion 
disait de notre Divin Maitre: “Got 
homme, c’est 
Ceux qui lont vu à l'oeuvre ont re- 


Tai tenu à établir ce point dès aujourd'hui pour que personne 


ne soit pris au dépouvu en 1926, 


IL est probable aussi que 


par 


la date du concours sera dévancée de 
quelques jours, de façon à ne pas aêner les élèves qui ont d’autres exa- 
mens à préparer pour la fin de juin. 
certains instituteurs et elle parait absolument raisonnable. 


connu en lui uh héritier de Celui 
qui a dit: “impendam et superim- 
pendar,” je veux me dépenser et je 
me dépenserai jusqu'à épuisenrent, 

“Nous regrettons profondément la 
perte de ce chéP curé au coeur si 
bon, à l'âme si fénéreuse. La con- 
solation qui nos reste, c'est de le- 
ver les veux aù ciel et de nous 
dive: il était suite que le Seigneur 
récompensät unk ministre si fidèle 
dont la vie entiëre a êté une vie de 
dévouement.” 


ESS 
Huit prix noûveaux pour les 
gagnants du concours de 
français  : 


Le cotirrier nous apportait hier 
matin une excellente nouvelle qui 
fera la joie des promateurs du con- 
cours de français et celle des heu- 
reux bénéficiaires. 

Un membre dela “Liaison Fran- 
eaise” de 1925 fait expédier à cha- 
eun des directeurs des trois jour- 
naux français de l'Ouest, La Liber- 
té, Le Patriote, el l'Union, 8 exem- 
plaires de la Campagne Canadien- 
ne du R. P, Adélard Pugré, S4,, a 
vec charge de faire distribuer ces 
pris à culs qui ont bien mérité de 
Sa Majesté la Lange Française, 

A qui ces prix conviennent-ils 
mieux qu'aux concurrents des di- 
vers grades arrivés seconds an con- 
cours de français? 

Ce magnifique volume leur sera 
adressé sous peu par M. le Seeré- 
taire général “Nos félicitations aux 
lauréats, el toute la reconnaisance 
de la Saskatchewan francaise au: 
généreux donaffür. inconnu , pour 
son bel acte Haliotique,. : 
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Mort de Pex-sénateur C. La- 
rivière — 


Winnipeg.—L'ex-sénateur Alphon- 
se, Alfred, Clément :Larivière est 
mort dimanche dernier, le: 20 sep-, 
tembre, à l'âge de 88 ans. Son mati- 
rais état de santé l'avait forcé à n- 
bandonner son’ siège à la chambre 


haute en 1917. is : 


C'est encore l’an de’nos hommes 
éminents qui disparait, et nous of- 


l'homme de Dieu”.] frons toutes nos sympathies à sa fa: 


mille. - 


Û 


Cette demande nous n été faite 
Je 


crois aussi pouvoir annoncer que les récompenses rcront plus large-: 


ment distribuées qu'elles ne l'ont été cette année. 


Nous aurions von- | 


men 


enenennpennen ee ménnmnanenes fee ete 


septembre 1925 
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Programme de français 


Plusieurs arrondissements 
% scolaires nous demandent de % 
leur adresser des copies du * 
programme scolaire français, 
Jusqu'à ces derniers jours # 
nous pouvions satisfaire à ces 
demandes parce que le Dépar- 
tement d'Education nous four- 
nissait gracieusement ces co- | 
pies, mais depuis que le pra- #1 
gramme francais «à ëlé incor- %! 
poré dans le nouveau progran- 
me d'élüde de la provinee et # 
qu'il a été distribué dans tou- # 
tes les écoles, nous n'en rece- 
vons plus de Régine, Advenant 
le cas où certaines écoles n'au- 
raient pas recu an moins un Ÿ 
exemplaire de ee nouvent 
programme, nous prions les 
tuslituteurs el les commissai- 
res d'en faire la demande di. 
# reclement & département d'E- 
ducation & Régine, 


* . 
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5 UN DEULL 

M. Alexis Georget, président Y 
du Comité Paroissial de Dom. 
rémy, a élé enlevé à l'affection 
des siens par un pénible acci- 
dent, alors qu'il était occupé # 
aux moissous dans la matinée 
du 14 courant, 

En cette triste ctreonslanee 
le Comité Régional ainsi que 
l'Exécutif de PVAssocialton Ca- 
thotique Franco - Canadienne * 
udressent à sen épouses d ses 
# jeunes enfants ainsi qu'à la fa- 
mille du regretié M. Georyet, 
leurs vives sympathies et leurs # 
sincéres condoléances, 
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“Un-fait-beu- ordinaire 


Ce que peut faire. uns 
petite instituirice 


l'oici une pelile éeole de ecnt- 
pagne en Saskateheman dont tons 
les enfants sont franco-canadiens, 
on nowbre d'une vingtaine, dis- 
hribués dans les différents grades, 
de La 8 incluxivement, 

Peur une raison out pour une 


A — 


andre, des commissaires Mont nt 
| 


obtenir depuis nombre d'annres 
les services d'une institutriee ta- 
pable d'enseigner le français, el 
les enfants, naturellement, ne 8) 
vent ni dire ni écrire en francais, ) 
lorsque se présente ane jeune ins: 
lutriee d'origine anglaise, née à: 
Londres née, 


Or, DANS TOUTES LES K- 


faire davaritag ais Ja situali financière de nos organisations DÉPRES cu. 
lu faire davaritage, mais la Situation financier re Î ECOLES PRIMAIRES DE LON- 


ne nous l'a pas permis. 


sous ce rapport l’année prochaine, car nous voulons que ves concours | 


Nous tiendrons certainement à faire mieux: 


francais deviennent pour les enfants qui y participent une eause de: 


fierté, et de joie.  : 


Somme toute le succès de ce premier concours a, 


déjà dit, dépassé les espérances des 


tré par tous on pent conclure qu’il 


men pour en fixer le résultat. 


de vue pratique est entré dans une 
rons pas 


POUR ASSURER L'AVENIR. 


être appliqué aveé mé 


n 


ront vivre el agir, qu’en autant que-le groupe Mranco-canadien de la‘ 
province se rangera sous lenrs drapeaux et leur fournira les moyens 
financiers de continuer le travail commencé’ 


tour de lui de magnifiques bonnes volontés, et à l'empressement mon- 


Jusqu'iéi nous avions l’antorisation d'enseigner le français dans 
nos écoles: mais cet enseignernent n'avait aucun programme pour le 
euider, aucun inspecteur pour le surveiller et le-contrêler, aueun'exa- 
Arâce aux efforts de nos associations 
nationales, puissamment aidées "par les autorités diocésaines, 
avons maintenant tout cela. L'enseignement du français au point 


à en constater les effets sans que ceux-ci nuisent 
façon à l’enseignement de Panglais. , 


Or ce programme de survivance nationale conçu et dirigé par! 
nos organisations et plus spécialement par l'A. C. F, C. ne pourra! 


. , 1 , . à nu à Q + 
méthode qu'en autant que ces organisations pour-| n'ont pas en jusqu'ici larantage 


comme on l'a 
plus optimistes: [la groupé au- 


était attendu. 


nés 


phase nouvelle, et nous ne tarde- 
en aucune 


Hier, c'était la création d’un Secrétariat permanent puis ee fu-: 


train du souvenir français qui ira 


preuves de notre survivanee nationale. ‘ 


Tous ces actes montrent notre 


elle tient presque toute entière dans l'existence, dans l’activité de nos'} 
organisations nationales. Ce sont elles avec le journal--nous àe le’ 
redirons jamais trop—qui ont maintenu la mentalité du groupe, et ont 
rendu possibles les beaux mouvements d'aujourd'hui”. TI appartient 
aux Framco-Canadiens de la province de montrer qu’ils apprécient le 
travail fait: il leur appartient surtont d'en assurer la continuité. 


Bien vite l'A. C. F. C. va organiser 


uné campagne de souscription pour lui permettre d'équilibrer son 
La somme demandée à chaque famille est bien petite. Je 
suis sûr qüe toutes tiendront à participer à cette oeuvre éminemment 


budget. 


catholique et française. Jai trop 


mes éompatriotes de la: Saskatchewan pour douter un seul instant du 
Tis comprendront que Îë, véritable pa- : 
qui produit des résultats, ne s’exprime pas par de vai- 
nes et inutiles paroles, mais par des actes et des sacrifices. 


résultat de cette campagne. 


triotisme, celui 


| 27 . AA : + 
Lau L …  . Précident général, 
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porter à nos 


volonté de vivre. ® Mais cette vie, 


à l’aide de ses comités paroissiaux 


confiance dans le patriotisme de 


"RAYMOND DENIS 


Engnéne mm en 
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DREN, dit cette jeune demoiselle, 
on enseigne le français, et bientôt 
on l'enseignera dans" toutes les 


“coles primaires de V'Angketegre, 


comme on l'enseigne déjà dans les 
écoles secondaires et à PUniversi- 
lé. . 

Et cet enscignementest sérieux, 
puisque cette jeune Anglaise par- 
le el écrit en exvellent fran uis, | 
malgré une toute petite pointe 
d'accent étranger. Diplômée de 
L'Université de Londres, elle a'mé- 
qe fait un stage d'enseignement ñ 
L'Université de Grenobte en Fran- 
A _ 
Par in étrange concours de 
circonstances, le voici en nrésence 
d'une classe de petits Franvro-ca- 
madiens de la Saskatwieman qu 


d'apprendre leur langue maternel 
le. 

Quel sera le résultat d'une an- 
née d'enseignement dans ces eon- 
ditions, à raison d'une pauvre pe- 
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Le superbe bulletin mensuel de 
la Ligue des Instilutriees du Mani- 
toba nous apporte en son premier 
numéro de sa scronde apnée d'ex- 
istence l'houreuse nouvelle que voi- 
ci: “Notre Association portera dé- 
sormais le nom de Ligue des lnsti- 
tutrices Gatholiqnes de l'Ouest," Du 
coup, le Bulletin lui-même, do- 
meurant le porte-parole et l'agent 
de Hiaison de tous les meuibres de 
la Ligue, change quelque peu son 
titre et devient le Bulletin de la Li- 
que des Inslitutrices de l'Ouest, 

Cette initialive est des plus lou- 
ables: on ne saurait trop envoura- 
gere nos institutrices de la Saskat- 
echewan À faire cause commune it 
vec eellés du Manitoba el de l'A 
berta. Leur tâche à toutes est si 
rude, teur isolement souvent si pro- 
fond, le milicu où elles vivent par: 
fois si déprimant, qu'elles ont be 
soin de tout Le réconfort, de tout 
l'appui, de Loute Br remontée de 
courage que seule di conuninion é- 
lroile avec dPautres mes éprises 
du méme idéal ot exposées aux mé 
mes difficultés pout procurer, 

Puis quelle précieuse expérience 
elles pourraient acquérir, à quelle 
compétence elles pourraient at 
teindre, rien oren se faisant part 
les unes aux natres de leurs obser- 
vations partienlièrest Sans eomp 
ter que le recrolement de nos ins- 
Hitatrices se trouverait prandement 
facilité par Pontremise de cette Li 
gue auprès de laquelle nos commis. 
sions seolaires pourraient sans 
doute se rensoignor sur les maitres 
ses bilingues disponibles dans tes 
différentes provinces, 

Enfin, pour que nos institutrices 
soient Lout à fait à La hauteur de 
leur devoir il tour fout au ebeur 
une petite Fhaunmme qui he s'éteisne 
jamais, Le.serret de latenit tou: 
jours vivante, ‘An Ligue le possède, 
est grûee à une associalion de 
ecte sorte que Panmour des petites 
ames à elles confiées pourra £ête. 


tite heure de français par jour, 4 
compris une demi-heure de eaté 
eine Pas même tout er que 
nous arcorde be loi, puisque nous 
avons droit à UNIOHEDR EU EN. 
PIERRE DE PRANCNIS et une 
demiheure de catéchisne en plus, 
el que tous nos contraires d'é- 
coles doivent tenir ubsolument à 
d'heure entière de francais. 

Le résultat sert bien pauvre, 
diregvouns. 

Evidemment ne pent pas être 
parfait. Cependant le résultat est 
Montant el presque merveille. 
Tous les enfants savent lire vb é. 
crève maintenant en francais 4t- 
ne facon salisfaisante, après nne 


(Suite à t) 


me 


Ce voyage dans l'Est | 


ver jusqu'au sacrifice nécessaire 
de leur Lemps, de leurs plaisirs, de 
leurs aises, que l'enthousiasme 
pour leur noble mission parvien- 
dra à se maintenir 

C'est de tout coeur que nous ap 
daudissons aux inmagnilfiques pro 
es d'encouragement adressées ces 
jours derniers par Sa Grandeur 
Mur Mathieu à ba Ligue naissante: 

“Vous voulez bien me demander 
de vous dire ee que je pense de 
cette “Ligue des nstiüutrices Ca 
tholiques” qui vient de se fonder, 
Je m'empresse d'aller vous assurer 
que c'est une grande consolstion el 
aussi un doux espoir de voir qu'à 
côté de la légion sacerdotile, une 
autre légion d'âmes généreuses se 
léve par amour, pour prèter à UE 
vangile son vonconrs et au prêtre 
soi appui, 

“Quelle belle mission nes chères 
instiutriees ont à remplir! Quelle 
belle tâche Jour est échuet Elles te 
savent, elles sont des artistes; les 
fmes de cos enfants qui leur sont 
confiées sont d'origine divhie et 
cles sont tenues de Les épanouir, 
de les diriger, de Los déifiors elles 
ont à faire d'elles des chefsl'ou 
vre, non de œuvbre où de bronze, 
mais animés, vivant de ba vie 
plus haute et da plus intense, celle 
de PFinteligence el du coeurs elles 
travaillent à mettre dus ces ânes, 
conne gun Fambents qui guidera 
leur vie, da vie divine; elles doi 
vent leur inspirer, comme Dieit ant 
soir de la evéation, le souffle na 
jestueux de la vie chrétienne. 

“Ces onfigts que Dieu eur a 
confiés, Péeriture Sainte les appel: 
le: “les temples de Dion, Pempliim 
Det estis, Lu les regardant, elles 
doivent apercevoir des Rbernartes 
hunineux où Dies ravonne et leur 
dits: “laitesauoi prandir dans eus 
jiunes nes cet . 

“ne nos instlutrices aie douce 
heroeur de dotititf aux enfants con 
fiés à leur soin une instruction qui 
elle Dieu nu souuuel de leur es: 
prit, une éducation qui mette Diet 
au sommet de denreconduite, Alors 
elles pourront. les vendre ÿ leurs 
parents, du société, ave he in 
lelligence verbe le connaissances, 
avee un.roour eapahle de résister 
au vice, avec nhe bonscienvce né. 
brantablement chrétienne. 

“a digue qui vient de se fonder 
est de nature À faire prund bien. 
EHe pecmettie à oios  fpstitutriees 
“atholiques de se réunir de (Cemps 
en tenus, de s'encourager à Par. 
eomplissement de leur devoir, de 


As'éclairers sur des meillours movens 


à preudre pour offermir l'esprit 
des enfants dans Be foi el dans Les 
vertus chrétiennes qu'ils doivent 
ajuer d'un amour de ehois, 

fe demande à Dieu de bénis cet 
te figue et toutes velles qui en le. 
vont partie, 

Vobre losjours dévoié on NS, 
OU, MAPHIEE, 

Arveh, de Hégina, 


L'organisation de notre beau voyage dans la douce Pro- 


vince se poursuit lentement mais sûrement, 


Nous croyons 


Ne remettons pas à demain. 


Second pèlerinage a 
de la Petite Thérèse 
î 

LE 
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pouvoir être en état de renseigner nos compatriotes de Ja Sas- 
katchewan dès la semaine prochaine sur les conditions avan- 
tageuses que veut bien nous offrir la Compagnie du Canadien 
National. Déjà de hauts personnages tant ecclésiastiques 
que“ laïques nous ont exprimé le désir de prendre part à l'ex- 
cursion, Nous pouvons donc dès maintenant augurer que la 
‘‘Réplique"" à la “Liaison Française” sera un succès.  Ajou- 
tons que nous sommes tous intéressés à voir réussir ce projet 
Ceux qui sont capables de se procurer cet agrément auront 
conscience d'accomplir en même temps un acte de haute si- 
gnification patriotique dans le sens que nous avons expliqué 
la semaine dernière. 

N'attendons pas à la dernière minute pour nous décider. 
N'oubliez pas’ que les ‘places 
sont limitées et que les premiers arrivés seront les premiers 
servis. 
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L'Evangile 


Ch. XIV. — 


Troisième mission en 
Galilée, 


€S. Mt, IX, 35-382) 


Après cela, Jésus parcourut tou- 
tes les villes et tous les villages 
d'alentour, enseignant dans leurs 
Synagogues, préchant l'Evangile du 
Royaume, et guérissant toute ima- 
ladie et toute infirmité. . 

Or, en voyant ces imultitudes, il 
en eut:compassion, car elles souf- 
fraient, et gisaient comme des bre- 
bis sans pasteur. , 

“La moisson est grande, dit-il à 
ses Diicipiés; mais les ouvriers sont 
peu nombreux. Priez done le Mai- 
tre de [a moisson d'envoyer des tra- 
vallieurs dans sa moisson!” 


a 
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Propos Agricoles 


Le piétin du blé dans l'Ouest 
du Canada 


# 


Cette grave maladie du blé que | 


l'on appelle piétin ou “mange-tout” 
a été découverte cette année dans 
bien des champs de blé au 


Ie, j 
le de Saskatoon, La gravité de ta 
maladie  variaitt beaucoup de CHEZ NO 


ebamps en étaient indemnes ou n'en 
por!aient que des traces; a autres, 
au contraire, avaient jusqu'à dix et 


auinze pour cent de plantes malu- | 


des, On j'a trouvée également dans 


les champs de blé du voisinage d'Ed-; 


muonton et plus récemment dans le 


cours ! 
d’une enquête ewectuée par le lnbo-; 
ratoire fédéral de pathologie végéta- | 


tie inférieure de la tige, ou juste au- 
dessous de la surface du sol, a une 
couleur noire foncée. Poùûr bien 
voir cette couleur foncée on peut 
{enlever La gaine, Parfois on voit 
aussi de petits étuis sombres de 
spores foncées, attachés aux racines 
et à Ja gaine. 

Cette maladie est grave mais il 
nv a pas lieu de s'en alarmer outre 
mesure. Les preuves recueillies 
montrent qu'elle existe sur des gra- 
muinées indigènes et qu'elle passe de 
là sur le blé par l'intermédiaire de 
la terre, lorsque la terre est labou- 
rée, Ti n'y a pas de contagion d’u- 
ne plante à Pautre dans Pair, com- 
aie pour Ja rouille, L’infection n’a 
lieu qu: par le sol de sorte qu’il 
n'est pas probable que fa maladie 
se propage d’un champ à l'autre, 
sauf par la terre ou par Îes débris 
de chaume, qui peuvent être trans- 
portés d'un ehamp à l’autre. 

Voici des recommandations sur 
les movens de prévenir cette mala- 
div; ces recommandations se basent 


sur les recherches effectuées en 
| Australie et sur les observations 


faites en Saskatchewan: (1) Brülez 
le chaume sur les endroits inalades: 


een etérege 


Penmametnnesegnengpeteensonens] — 


Le cartel des grains communs 
est organisé 


Régina.— Le cartel des grains au- 


+ me 


LES NOUVELLES 
US ET AILLEURS 
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pour bien faire cette opération, ou 
recouvrira ces parties de paille sè- 
che. ‘Le.feu détruit le mycelium:et 
les spores sur le champ à Ha surface 
du sol; (2) Evitez de mettre des 
graminées dans les assolemeits 
dans les champs malades; elles lo- 
gent la maladie dans leurs racines; 
(3) La jachère d'été amoindrit 
neut-ètre la maladie mais il ne faut 
pas permettre aux graminées de 
pousser dans la jachère d'été; (4) 
Servez-vous d’un assolement de 
plantes résistantes comme lavoine, 
le lin. les pommes de terre, les tour- 
nesols, Le seigle et l'orge sont at- 
taqués mais pas aussi gravement que 
le blé. ‘ 

Si ces mesures sont soigneusement 
exécutées, la maladie sera tenue en 
échec ct finira mème ‘probablement 
par disparaitre, ou du moins par 
f'avoir plus que peu d'importance. 
Ceux qui soupçonnent la présence 
de cette maladie sont priés d’envo- 
ver des spécimens pris dans les en- 
droits malades au laboratoire fédé- 
rai de pathologie végétale de Sas- 


katoon. 
VW. P, FRASER, 
Pathologiste en végétaux, 
Saskatoon, Sask, 


Ce que le président du C. P. 
R. pense de la récolte 


Edmonton.— M. Beatty, président 


nord du Manitoba. Autant que l'onitres que le blé va fonctionner cette { du Pacifique Canadien, dit que la 


sache jusqu'ici, le piétin est Hfimité 
nux districts des pafes: il ne s'en 
rencontre que des traces dans Îles 
régions des Prairies, 

Cette maladie est eausée par on 
champignon qui n’attague que Îles 
parties souterraines des graminées 
du blé, ‘Les jeunes plants peuvent 
en mourir: en tous cas leur crois- 
sance est toujours rabougrie par les 
dommisges causés aux racines ot à 
la base de la tige, C'est surtout à 
Pépoque où les plantes  sai- 
nes du blé commencent à mü- 
rir que la maladie est le plus 
visible, Elle se rencontre générale. 
méht par plaques, dans lesquelles 
les” plantes sont très rabo®@fgries et 
ont une couleur plus pâle, tandis 
aie Îles plantes saines sont vertes, 
Les épis sont petits, les grains sont 
absents ou très racornis, Comme 
beaucoup de jeunes plantes péris- 
sent dans les premières phases de 
la maladie, le blé est très clair dans 
es plaques malades. 1 peut v «- 
voir beaucoun de ces plaques dans 
un champ, Le bié malade s'arra 


che facilement car les racines et ln 
La par- 


base de la tige pourrissent, 


année mêmé, a déclaré le bureau 
des directeurs du cartel de la Sas- 
{katchewan. Le paiement initial, à 
Fort William, sera: avoine, 2 C, N. 
de: orge 4 CN, 5e: seigle, 2 GC. 
N., 7e; lin, ? N. W., 8150, 

Les contrats de ce nouveau eartel 
sont au nombre de 31,546, près de 
500 autres n’ont plus que quelques 
formalités à remplir, 
| Les opéralions du cartel sont com- 
| mencées depuis lundi: cette nouvel- 
le «x été reçue partout avec joie. 
tt 


La Saskatchewan vend 3 mil- 
lions de débentures 


Rôgina— Le gouvernement de la 
Saskatchewan, par l'entremise de 
M. Dunning, a vendu 3 millions de 
biastres de débentures à 4 1-2 pour 
cent d'intérêt pendant 20 ans. La 
cie Wood Gundy et la banque Roya- 
le s'en sont rendues acquéreurs au 
prix d'achat de #93,90, Ts étaient! 
les plus hauts soumissionnaires, Cet 
argent sera employé à racheter d’au- 
tes sécurités qui portent des inté- 
rèls plus élevés, 


Remède qu'aucune femme ne prend 
Jamais en vain. 
leau, 82, rue Robert, Artie, 


Mme B. BARRETTE, 
Notre-Dome du Lac, Ont. 


“Je me sens heureuse parce 
que la santé m'est revenue et 
que les Pilules Rouges m'ont 
douné les forces nécessaires 
pour m'occuper seule de mon 
ménage sans trop de fatigue. 
Je ne souffre plus de l’esto- 
mac; je puis manger ce que 
je veux, toutes sortes de lé- 
gumes, sans être incommo- 
dée.. Je ne pensais pas reve- 
nir dans cet état jamais. 
J'étais bien malade et on m'a- 
vait dit que je ne guérirais 
jamais, Je crois qu’il n’y 
avait que les Pilules Rouges 

pour obtenir ce résultat”. 
Mme B. Barrette, Notre- 
Dame du Lac, Ont. 


J'étais si faible et si souf- 
frante de douleurs internes 
que souvent j'étais dans lim. 

possibilité de vaquer à mes 
occupations. Les Pilules 
- Rouges que j'ai prises m'ont 
rapidement tonifée et, au 
bout de quelques semaines 
de traitement, je me trouvais 
bien, Maintenant, lorsque 
je sens mes forces diminuer, 
J'airecours aux Pilules Rou- 


ermine Roche- fie, 274, sa 


“J'ai pris des Pilules Rou- 
ges à l'approche d’une mater. 
nité parce que l’état de fui. 
blesse dans lequel je me trou- 
vais uinspirait des craintes. 
De plus, j'étais bien nerveuse 
et ma digestion était mau- 
vaise, J'ai acquis les forces 
dont j'avais besoin pour ces 
jeurs redoutables et j'ai pu 
ensuite, avec l’aide de ces 
pilules, me rétablir promp- 
tement”. Mme Antonio Mi- 
lot, 2ème rue, No 1, Shawi. 
nigan Falls, P. ©. 


“Je suis restée au lit pen- 
dant quinze semaines après 
la naissance d'un de mes en- 
fants. J'étais d'une extrême 
faiblesse et j'avais bien peur 
de mourir. Enfin, j'ai em- 
ployé les Pilules Rouges 
qu’une parente m'avait re- 
commandées. Les premières 
boîtes que j'ai prises ont rele- 
vé mon appétit; les forces 
me sont revenues et, après 
quelques mois, ma santé 
était bonne”... Mme Alphon- 
se Royer, 24, Forrest Dover, 
N.H | 


CONSULTATIONS 
GRATUITES. Les méde- 
cins de la Compagnie Chi- 
mique Franco- Américaine 
donnent des consultations 
gratuites à toutes les femmes 
qui viennent les voir ou qui 


+ 


leur écrivent. 


Les Pilules Rouges pour les Femmes 


Paleo et Faibles sont en vente chez tous 
les morchonde de remèdes et sont sons 
contredit le remède le meilleur marché. 
N'acceptez jamais de substitution; voyez 
à ce.qu'on vous donne les véritables Pie 
Jules Rougeo de la Compagnie Chimique 
France.Américnine. ‘Si voua ne pouvez, 
vous les procurer dans votre localité! 
Écrivez-nous, nous vouslesenverrenseur) 
réception du pris, 50 sou la boîte. 


ns 
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COMPAGNIE CH AN. 
e Du, Moitr 


récolte dé grains au Canada sera 
cetie année de 380 à 490 millions de 
boissenux. I base cet estimé sur 
les rapports des correspondants de 
{a compagnie. 


a 


L 


e foin à cinq piastres [a ton- 
ne à Quebec 


Québec.— Les fermiers de l'est de 
la province, encore incapables de 
disposer de Jeur abondante récolte 
de foin, qui est dans leur grange, 
le vendent au bas prix de cinq dol- 
lars: Fa tonne, bour pouvoir mettre 
en grange la splendide récolte de 
cette année, En plusieurs régions 
on nourrit les animaux aux patates, 
et le foin est si adondant que des 
marchés doivent être trouvés, On 
s'attend aussi à une baisse de prix 
dans les autres produits de la fer- 
me, ; 
me 1e 


Le blé de printemps aux 
Etats-Unis 

Washington. — Au premier sep- 
tembre, selon Îles rapports officiels, 
la condition du blé du printemps, 
au Dakota, au Minnesota et au Mon- 
tana, était bien inférieure à celle de 
lan dernier, 


_ 


E] 
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i Calgary. — Les diminutions, en | e 
force” depuis 1 15 septerubre, or-{ Grevnfield à offert au président du 
données par la commission des che- \ | _ 
mins de fer sur le transport des}la compagnie le chethin de fer E.- 
grains et de la farine à travers les f D. et B. €, à termes faciles, Le 
! Rocheuses, ont l'heur de mêéconten-| gouvernement provincial désire se 
Iter tout Le monde, Personne ne les! débarrasser de cette ligne, M. Beat- 
| trouve suffisantes bien que la com-[ tv de son côté a mi: la proposition 
mission ait commandé äux chemins} en poche, se réservant d'y réflé- 
de fer de'mettre les taux vers l’ouest | chir. . oi 
sur Le mêmepied d'égalité que ceux] Si le Pacifique Canadien n’accep- 
vers l'esi, te pas, il ne restera plus au gouver- 
On dit que Mooie-faw seule vainement de l'Alberta qu'à le laisser 
profitei des réductions: à Calgary | Encore à loyer à la compagnie pen- 
on se plaint de ne recevoir qu'un! dant quelques années, où qu'à en 
sou ‘et démi de réduction par cent confier l'administration ar départe- 
livres, soit 21 contre 22 1-2 sous pré- ment des chemins de fer fédéral 


gétenment tandis jte sur certaines pt — 
ignes, telle celle de Goose Lake les . ,: , 
taux ont été majorés. ll dit que Québec est un solide 
On va jusqu’à dire que les compa- rempart contre le bolchevis 
ime dans l’Empire Britanni. 


guies de chemins de fer ont voulu 
se moquer de l'ordre de la commis- 


sion par Pétablissement de cette! - que 
nouvelle échelle des taux de trans- 
port, Sydney, Australi 
. . .., .S Y, Australie, —— John Bas- 
Voici la liste des taux anciens ef sett, de la Montreal Gazette, un des 
nouveaux: délégués canadiens À la conférence 
. de Ja Presse Fmpériale tenue à Mel. 
el Anciens Nouveaux borne, na Joué hautement l'influ- 
| Sas tatoon Et 56 ence de l'Eglise catholique dans 
lRégina, DRE 5 V2 55 la province de Québec, 
Rent Current ee 96 94, Québec, at-il dit, est un des 
menton 9] plus grands remparts contre le bol- 
Lethbridge 9: chévisme dans l'empire britanni- 
di ne fini 23 que à cause de  linfluence mer- 
Ca seu at … 91 : veilleuse des prêtres, lesquels ont 
UBATY créé par leurs bons conseils un 


remarquable esprit de bon sens en- 
tre patrons #t onvriers, 
Bien qu'il ne soit pas catholique, 


meme 0 ? 


! I coupe et bat son grain d’un 


seul coup M. Basset loux la tolérance de la 

. majorité ‘atholique de la province 

Edmonton, - M. E. G@ Cook, dé-|de Québec, “La provinec canadien- 
puté de Pincher Creek, Alta, aulne française de Québec est une des 
parlement provincial, se servant plus heureuses et des plus prospè- 


res du Dominion, a-t-il déclaré et 
quoique les catholiques soient Ja 
grosse majorité il n'y a ni bigote- 


d'une lieuse à 8 chevaux qui fau- 
che une fargeur de 15 pieds et qui 
est suivie d'ane betteuse mue par 
un moteur de 25 HP, et de voitu- 
res où s’entasse le blé tout battu, é- 
pargne, dit-il, environ 15-sous de 
dépenses par minot, 


DT es 


e de fa minorité, M. Bassett a 
fait l’éloge aûssi de la frugalité ot 
de la prospérité du peuple de Qué- 
bes, qui sont dues, a-t-il dit, à j'in- 
fluence de l'Eglise catholique qui 
repousse les extrèmes et vise à la 
modération et au bon sens dans 
l’industrie et: le commerce, Oué. 
bec, a-t-il ajouté, n'admet aucun é. 
lément étranger et dangereux dans 
sôn industrie, 


On devrait armer les gens 
honnêtes 


New-York, - Le juge Muiqueen 
est d'avis qu'ou devrait armer les 
honnêtes hommes, comme moyen 
d'empêcher le crime, Il serait en 
faveur du rappel de la loi d'Etat 
qui défend le port d’armes, 

Xe: 


Les Etats-Unis veulent arrêter 
cette contrebande 


de En 
: 


Trois nouveaux commandeurs 
de l’ordre du mérite agricole 


, Québec. — Un arrêté ministériel 
passé à fhôte! du gouvernement 
nomme MM, JE. Perrault, ministre 
de la colonisation, des mines et des 
Dêcheries, EP, : Grisdale, D.S.A., 
sous-ministre de l’agriculture à Ot- 
tawa, ot J-Antonio Grenier, sous- 
ministre de l'agriculture à Qué- 
bec, commandeurs de l'Ordre du 
mérite agricole avec le dinlôme de 
“très grand mérite spécial”, C'est 
‘la nremière fois que le dinlôme de 
“très grand mérite spécial” ect nc- 
cordé en vertu d’une Toi que M. Ca- 


à 

Buffalo, N. Ÿ. -— Des plans vien- 
uent d'être arrèlèés pour placer des 
postes de marins tout le long de Ja 
tôle entre le Canada et les Etats- 
Unis pour mettre fin à fa contre- 
bande des boissons enivrantes en- 
tre les deux pays. Le gouverne- 
ment américain a l'air de vouloir 
en finir avec les “bootleggers”. 


Le plus s 


H est des vérités essentielles qui 
doivent être dites et redites tant 
qu'elles ne sont pas devenues pour 
le publie aussi connues qu'une mon- 
naic. Même vulgarisées à ce point, 
faudrait-il encore les répéter, de 
crainte qu’il ne se trouvât des gens 
‘vaur les oublier, Les principes é 
lémentaires du placement apparticn- 
nenñt à cetle catégorie, Nous les a- 
vons rappelés en toute occasion: 
nous y revenons aujourd'hui, nous 
y reviendrons certainement encore, 
conscients chague fois d’acconiplir 
une besogne utile. 

L'épargnant se rappellera d’aboïd 
due, si la pratique assidue de l'éco- 
nomie ne conduit à laisance qu’a- 
vec l’aide du temps, c'est encore le 
moyen le plus sûr, d'y parvenir, La 
spéculation tente la Fortune, Pépar- 
gne lui force la main. 
se confie au hasard, la seconde pro- 
cède avec méthode. Nous savons 
parfaitement que le désir de #en- 
richir en un tour de main pèse forte- 
ment sur les décisions de l'épar- 
gnant en lui montrant les millions 
que quelques rares. individus ont 
acquis par la spéculation, et en l'a- 
veuglant du même coup sur les 
pertes énormes que des milliers 
d’autres ont éprouvées de la même 
façon. L’épargnant doit réagir con- 
tre lui-même et se convaincre par 
le saisonnement et l'observation 
que, s'il n'est pas impossible de s’en- 
richir du jour au jendemain, 1n 
chose se produit néanmoins trop ra- 
rement pour qu’on puisse raisonna- 
blement y compter. A 

L'ambition d'acquérir de l’aisan- 
ce est légitime, même nécessaire, 
et le travail persévérant, l’économie 
assidue et méthodique, constituent 
les plus sûrs moyens de la réaliser. 
Cest le principe fondamental du 
placement et le plus difficile à ac- 
cepter. La rigueur en est quelque 


1 peu atténuée par le fait qu'en ma- 


fière de placement le risque est en 
quelque sorte relatif aux individus. 
Tel pourra courir plus de risques 
que tel autre s’il est fondé à croire 
qu’il pourra éventuellement se re- 
faire des pertes encourues. La si- 
tuation personnelle de chacun: dé- 
termine donc dans ane certaineime- 
sure Île choix des placements. Né- 
anmoins, mieux vaut en toute cir- 


constance réduire le risque au mi‘ 


nimum en n'achetant que des va- 
leurs entourées'de toutes les garan- 
ties désirables, « 

C'est pourquoi répargnant qui a 
des fonds à placer ne devrait choi- 
sir ses -valeurs qu'après avoir ‘con- 


-sulté des personnes compéientes en 


l'espèce. Les banquiers en place- 
ments sont à sa’ disposition; encore 
devra-til s'adresser à der maisons 
sérieuses, qui ont ne réputation à 
sauvegarder et dont 16 bon renom 
constifue le principal actif. ! 

Enfin, s’il veut s'assurer le ma- 
ximum de sécurité, l'éparenant va- 
riera son porte-feuille, En diversi- 
fiant ses achats, Ü s'assure un rene 


ür moyen | 
d'arriver à l’aisance 


La ‘première 


ron à fait passer à la dernière ses- 
sion du parlement provincial. 3 


RE 


? ï LA e 
dement moyen suffisant et fraction- tation de saialres 

ne le risque, partant, l'atténue, Les 
bonnes valeurs industrielles ne man- 
quent pas. Elles offrent un choix 
très large, D'ailleurs, on peut en- 
core accroitre la sécurité de son 
vortefeuille en y plaçant, à côté de 
valeurs industrielles d’un rendement 
relativement élevé, des titres d’em- 
prunt garantis sous tous rapports: 
obligations municipales, scolaires, 
parolssiales ou  congréganistes.— 


Ottawa.— Un ordre en conseil, 
après une enquête au sujet des plain- 
tes des employés du service civil, 
vient de recommander à la conunis- 
sion de revisez l'échelle des salai- 
res en les majorant. 

La lutte pour l'augmentation des 

Salaires avait été entreprise l'an 
dernier par les employés des pos- 
(LA RENTE)  Utes. 


Estimation de fa récolte 


préliminaire de la récolte de 1925, 
comparativentent à l'estimation fi- 
nale de la production de 1924, indi- 
queéce entre parenthèses; blé 363131.- 
009 (235.694,000) ; avoine 322,150.000 
(223,325,000); orge 93,319,000 (70.- 
630,000); seigle 13.334000 (11,126.- 
000); lin 9,296,00 (9,577,900). Pour 
chacune des trois provinces des 
prairies, en boïisseaux: Manitoba, 
blé 39.030,000 (41.464,000): avoine 
70.551.000 (70,729,000): orge 51.397, 
000 (40,923.000) ; seigle 6,149,000 (3.- 
875.000); lin 1,619.000 (3,403,000). 
Saskatchewan, blé 213,245,000 (312.- 
18,000): avoine 160,250,090 (97.- 
D A 
1, ;. scigle 4,851, 807,000) ; 
LT AUTOMNE in 7580.00 (6.119.000). Alberta 
blé 110.856.000 (61.312,000); avoine 
{91.339 000 (55.251,000): orge 15,753,- 
i 000 (12,347.000) : seigle 2.334,000 (2,- 


no de mu 


Pour l'ensemble du Canada la mo- 
venne du rendement à l'acre, en 
boisseaux, de Ian récolte de 1925 est 
indiquée ci-dessous, les chiffres en- 
tre parenthèses étant le rendement 
de l’an dernier: blé d'automne 29.9 
(28,8); bié de printemps 17.4 (11.3): 
tout bié 17,8 (11.9); avoine 33.1 
(28); orge 27,5 (26.1): seigle d’au- 
tomne 18,5 (16); seigle de prin- 
temps 17.1 (11.8); tout seigle 18.2 
(15.4): lin 8.4 (7.6). 


Voici maintenant la production 
totale, en boisseaux, basée sur çes 
moyennes, multipliées par Les surfa- 
ces emblavures, les chiffres compa- 
ratifs de l’an dernier étant placés 
entre parenthèses: 
23,697,000 (22,294,000); blé de prin- 
temps 368,122,000 .(239,803,000) ; tout 
SN LUE 
514,827, 105,976, ; orge 111.- ! 
709,000 (88.807,00) seigle d'auto | 144000); lin 47,000 (53,900). 
ne 12,967,000 (12,330,000):; seigle de ae 
printemos 2,560,000 (1.420.900); tout! LES NOUVELLES EN 


seigle 15,527,000 (13,750,900) ; lin 9. QUELQUES LIGNES 


454000 St La, production 
éstimalive: du blé d'automne de cette ra 4 
année, évaluée à 23,697,000 bois- |. SASKATOON.— Le juge Taylor a 
Condamné Elmer Johnson, 20 ans, à 
deux ans de pénitencier, Pour ‘ln 


seaux n’a été dépassée qu’une seule 
troisième fois Johnson, éleveur de 


fois en 1915, avec 29,320,609 bois- 
Seaux. Quant à la production tota- 10 à 

Perdue, a êté trouvé coupable de vol 
d'animaux. 


le du blé, de 391,819,009 boisseaux, 
YORKTON, Sask.— James Cassils 


elle n'a été dépassée que trois fois, 
savoir: en 1915, 392:542,600 bois- 

vient de mourir chez. sa fille Mme 
F. Johnston, à l'âge de 103 ans et 


seaux: en 1922, 309.788,400 bois- 

sceaux et en 1923, 474,199,000 bois- 

seaux. La production d'avoine de & ma: , à FER 

914.827,000 boisseaux ne le cède qu'à | 6 Mois. Originaire d’irlande il vint 

la récolte de 1920" avec 530.709,700 | Au Canada il y à 100 ans. MH passn 

boisseaux et à celle de 1923 avec] 35 ans dans l'Ouest, 

563,997,500 boisseaux. Les 111,709. , 

001 boisseaux d'orge de cette année LE PAS, Man.— S, î 

n’ont jamais été atteints jusqu'ici, | P'ofesseur dé botanique et de biolo- 

la production la plus rapprochée €-| 8i@ à l'Université du, Manitoba est 
revenu d'une excursion de trois se- 
maines dans le nord avec la persun- 
Sion que les animaiüx à fourrures 


tant celle de 1924 avoc 86,697,009 
vont bientôt complètement disparai- 


boisseaux. Enfin, fa graine de lin, 
qui donne 94534000 boisseaux, n’a 

tre, si le souvernement ne prend pas 
des mesures très sévères À ‘ce sujet, 


connu Une production supérieure 
CALGARY.— Le thermomètre est 


” 


V. Jackson, 


que l'an dernier, soit 9,694,709. 
CERDALES 


3S PROVINCES DTS 
DANS LES T RO VINCES DES | Jescendu de 44 degrés en quelques 
PRAIRIES heures. On cest passé d’une tempé- 


rature d'été à un froid d 
rant les derniers jours de ln semnni- 
ne, la pluie cî la neize ont ÉRC: HO 
néralcs dans l'Alberta. ' 


l hiver, Dir- 


| 


-Les chiffres 
quent oux fr 
rics; ls For 


qui suivent s’appli- 
provinces des prai- 
iient destimation 


eo 


ne: 
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Edmonton.— Le premier ministre { 


Pacifique, M, Beattv, de vendre à Ÿ 


\ 
‘ 
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rie ni entrave à la liberté religieu- || 


Les employés du service civil |! 
vont recevoir une augmen- || 
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Casier Postal 549, Tel. 99 Assüurancen Confede 
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üois do terres en 
DIPLOME EN CHIRURGIE D Fe suture dans le 
LOME I AGIS Ê 
L'INSTITUT CLAMART DE Honémastre 
Ancien élève de l'Hôpital Nekor 
ei Brocu, Paris, 
Ex-fnterne en Chirurgie à F6 
tel-Dieu de Québec, 1912-1914, 
Ex-Assistant à la Cliniqué Ci 
rurgicale de l'Université Laval. 
Chirurgien de l'Hôpital Général 
No. 6 pendant In Guerre, 
1915-1919. 
Ex-Chirurgien Spécialiste pour 
Maladies de Ja femme, Hôtel. 
Dieu, Université Lovol. 
Clirurgien décoré par le Gow (&l 
veruernent Français pendant 
la guerre. 
Téléphone 3767 
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| DRS GREEN L& BORG AR | Le meilleur au meilleur JE 
CHIROPRATICIENS { , \ 4 
j Service Neurocalomètro marché. 1 
I Assiniboia 1 à 


Gravelbourg, Sask. 
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Fondée en 1891 


. | Avocat . 

MAURICE DEMERS, LL, Fannerie: 1704 rue iberville JE ! 
À | Avocat / Daoust, Lalonde & Cie 
l) ‘ JULES MARTIN, CR. Limitée ] 
a MANUFACTURIERS DE 
Lavery & Demers CHAUSSURES 
fi . AU U #1 \ n 
j) AVOCATS ET PROCUREURS Tanneurs et Corroyeure 


19, rue St-Jacques, MONTREALIE! 
Tél. MAIN 4472 


ILoi Commerciale, Civile et|! 
Criminelle, 


Bureau et Fabrique 
"45 à 49 Square Victoria 
| MONTREAL, 
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N.. PEROTTON | 
Monuments funéraires |! 
en marbre 
et granit 
portraits 

sur faïence 
couronnes 
en perles 

EX-VOTO HF 

PIÈRRES 
D'AUTEL. 
391 rue Dubue 
*Norwood, P. O. Ph. N, 118 
ST-BONIFACE, MAN. 
Maison fondée en 1914 
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Succursales:— 
Ste-Agathe-des-Monts 

St-Jéroume, ' 

Longueil, Qué, 


TEE 


ERNEST COLYRON 
| AVOCAT | 
Laflèche, Sasle. 


Constructions par contrat 
CENTREPRENEUR) 
du Collège Mathieu 

GRAVELBOURG, - - - SASK 
re ren 
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WINNIPEG.— Une excursion de}: 
juente fermiers ju Nebraska, du 
Visconsin et du Dakota-nord, vient eee 
d'arriver à la recherche de fermes | JOHN DAISLEY à 
dans uest canadien, es fer-|f Sa gr RTE E | 
miers disent que la vie est trop chè- PO RU GE EN E 

Ü x ï 


re aux Etats-Unis. 
El Réparations faites promptemont 


WINNIPEG.— La nomination de 
M. R.-A, Hoey, député de Springfield 
à la Chambre des Communes, au 
poste” d’assistant-directeur du nou- 
veau département de publicité ct 
d'éducation du “Manitoba Pool ”— 
vient d’être rendue publique. . 


1 Nous sommes heureux de don- 
ner estimés pour ouvrages neuf. E 
j 


1 


Le meilleur matériel, le maillon) 
ouvrage. 


11, 14ème RUE OUEST. 


Brockville, Ont.—L'église catholi- |! 


que de Thréopton, comté ‘de Green- {| Téléphone 2201  Princo-Allerl| 4 
ville, dont le R. P. Lambert-B. Cv VoppppRE | 
vin est curé, à été frappée par Ne = à 
foudre, au cours d’un violent orage. mm, | 
"Le feu se commuüniqua bientôt à} POUR VOS TRAVAUX DE || 


tout le temple qui a été rasé com-|} NETTOYAGE et de TEINTURE| 4 


plètement, Cette église avait subi | 
dernièrement de coûteuses répara- |: adressez-vous à 
tions, 


HENRI MELIS 
48, 1èmo RUE OUEST 
Téléphone 2821 


MAISON BELGE | 
TRAVAIL SOIGNE, LAVAGD 41% 


, QUEBEC.— Le général Tremblay, 
l’un des commissaires du port de! 
Québec, a offert et fait accepter sa lf 
démission, en cette dernière quali- 
té. Il conserve, toutefois, les au- 

tres fonctions, qu’il remplissait en 

même temps, de gérant et de sur-!} 
veillant général des travaux de la 
Commission. Il aura comme suc- 

cesseur, dit-on, au titre de Commis- 


Prix Modéré 


saire, M. le notaire Boutin-Bouras- | , -. - BA 
sa, député fédéral sortant de Lévis. | PRINCR-ALBERT à 
tes mes Eee mr | 
TORONTO. — L'ex-surintendant | = ml 
général Qu défunt rand Tronc: = à Monnfaslurte . À 
William Farrell, vient d’être nommé |f{Drinna Al SUN EQUILEIE 

assistant du vice-président Hunger- \ PT IACÈ Aler : al ‘ 1 

ford. et gérant général des. trans-}{]| Company 
ports du Canadien National. Î ENCOURAGEZ LES MANUFAC 
|ENCOURAGEZ LE | | 


TURIERS LOCAUX . 
deubleu, mortes, ehesss, 
adres, mouluren, €a jnots : 
do cuisinos piedo do lanp ou 
TURES ET AMEUBLAMENS 


KINGSTON. — Le Dr. Charles !! 
Powless a été condamné à 15 jours 
de détention au pénitencier de Ports- 
mouth pour une opération illégale |} 
Sur la défunte Jeanne Snider. 


Quand la justice se montrera-t-el-|{|PIXT 
le d une sévérité exemplaire pour D'EGIISE 
ous >S SSAS si È ? + g À£ 
us les assassins de cette espèce ° Novs rompliasons tonfcs Lei 
” commanden 


.SEATTLE, — Une excursion de 
géologues a découvert en Alasba sur 
les bords de la rivière Colvilte des 
villages indiens abandonnés depuis 
50 à 75 ans par leurs habitants à ln 
suite d’une épidémie, Les sauvanes | 
oné une peur superstitieuse de eattel 


Péléphono 9276 


se quand survint ne grosse ave 
lanche, Le prince rctonrna à Lo: 
en Ânglo- 


Atdes, d'où 1 reloupnez 


4 


gr 
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de l’abime 


80,000 instituteurs français dans l’internationale 


L LD 


Le 8 août dernier, le syndicat desf nes et notre fin. Rien de plus cor- 
instituteurs .de France (association | rupieur, puisque, Dieu disparu, il 
des maîtres de l'école publique} n’y a plus de fondement à la mo- 
sans Dicu) a donné son adhésion !rale, et, nous le voyons bien: plus 
et s'est affilié à ln Confédération! de famille forte; plus de fécondité 
Générale du Travail, la Ile Inter. {dans le mariage; plus d’honnêète- 
nationale socialiste. 80,000 institue fté dans les affaires; plus de joie. 
teurs français embrigadés d’un seul! Dù est-elle; la joie? Rien de plus 
coup dans l’armée de la révolution! cruel; non plus que cette laïcité. 
sociale! nn, . C’est même là, je ne cesserai de le 

L'éminent académicien René Ba-!redire, un des signes les plus sûrs 
zin écrit à ce propos dans lEcho|de l'erreur morale: elle perte la 
de Paris du 16 août: “Désormais, marque de la férocité, ‘Songez que, 
dans Îa 


l'égaivoque a pris fin, | plupart des communes de 
“Voila done déclaré, célébré mè | France, les enfants des pauvres et 


des demi-riches, en grand nombre, 
reçoivent l'instruction laïque, con- 
trairement à la volonté certaine 
les parents, qu’ainsi des portions 
entiéres de chrétienté, des élites 
françaises, d’admirables natures, 
des saints possibles par la faute 
inexpiable de ministres et de dé- 
putés successifs, seront des êtres 


me ici et là, ce mai, le plus redou- 
table de tous, et aux conséquences | 
infinies: l'instruction publique of 
ficielle, en France, est aux mains] 
de la Révolution; la jeunesse va] 
être instruite, moralement, sociale 
ment, par la Confédératiôn généra- 
le du travail! 80,000 hommes, en] 
place, consentent à s'affilier à unt} 


association qui, ‘étant socialiste. {non instruits de lessenticl, des 
combat toute religion, ruine la fa. faibles, des trompés, souvent des 
mille en la faisant serve de l'Etat l'corrupteurs à leur tour, Généra- 


tions sacrifiées, bien plus sûrement 
que par la guerre! Le régime de 
! c laïcité supprimant en fait, chez 
ce régime, introduit chez nous de | beaucoup de ees petits, la croyance: 
puis quarante années. Laïcité — Lau principe même ‘de toute vérité 
e vrai noïi, puisque neutralité est | ct de toute autorité, une nation laï- 
un pom mensonger — veut dire ‘:}cisée partiellement est moralement 


et poursuit ie bouléversement de le} 
société... Il suffit d’un peu de ré-| 
flexion pour voir où ñous conduit 


, n # FR SE û 

négation de Dieu par prétérition, !appauvrie — nous le sommes; — 
et, du même, coup, fnstiuetion na lentiérement laïcisée, ‘elle serait 
valée à pure, EC SUPPID éondamnée: nous ne le serons 


mé, toute autorité coupée à sa sour- 
ce, la vie dénuée de sens,i Pombre | 
impénétrable couvrant nos  origi 


L'éducation primaire bilingue 


langues atteint un plus haut ‘degré 
de développement et de culture in- 
tellectuells que l'enfant” unilingue. 

Le vrincipé pédagogique qu'un en- 
fant doit recevoir sa première édu- 
cation dans sa Jangue matérnelle 
est élémentaire et naturel et ne peui 
être contesté. 

Un pétit Canadien-français de 6 
ans arrive à l’école. C’est sa pre- 
mière journée de classe, Sa petite 
intelligence fourmille de enriosité 
et de notions éparses acquises chez 
ses parents, 

Comment utiliser chez l'enfant 
cet éveil bienfaisant, comment a- 
breuver cette soif à la source du 
savoir? L'enfant franchit le seuil 
d'une nouvelle vie, Gr? n’est plus la 


pas! — S$, I. C, 


— Le 


Ces jours derniers, lorsque le K,. 
P, Tavernier m'a demandé une pe- 
tite causcrie à l’occasion de Ja “Ren- 
irée des elasses”, j'ai d’abord refu: 
sé, mais sa parole éloquente: e! 
convaincante m'a ‘obligée d'accep- 
ter, ‘ 

Cependant j’éprouve un vif plaisir 
de vous parler ce soir car’jai en- 
seigné 10 ans à St-Joachim et ne 
puis être indifférente, surtout à la 
vue de mes anciens. et anciennes é- 
lèves que je vois dispersés ici et 
là dans l'auditoire. . 

Un évêque français, Mgr Gibier a 
dit: 

“La jeunesse est l'avenir,  Qui- 
conque s’en désintéresse fait faus- 
se-route et naboutit à rien. Quant 


à ceux qui ont la prétention de Ia} imnman qui va répondre à ses mul- 
former en dehors de toute discipli-ltiples questions enfantines:  “Ma- 


ne religieuse, ce sont des insensés 
qui veulent des effets sans caus”, 
et du pain sans farine.” 

Vous noterez dans cette citation 
qa'il m'est pas question de langue, 
car en France il n’y a qu'une lan- 
que officielle le français, quoique 
les français cultivés éonnaîssent 
plusieurs langues. Si Mgr Gibier a- 
uit parlé à des Canadiens français 
ai Canada, en Alberta où l'anglais 
est important et nécessaire, il eut 
fait ressortir, j'en suis certaine, la 
nécessité de l'éducation française 
surtout l'éducation française primai- 
re, car comment comprendre un'Ca- 
nadien-français ou une Canadienn®- 
française qui se donne comme te 
et ne connait pas sa Jingue. 

J'ai donné 18 äns de ma vie à l’en- 
seignement bilingue, primaire c'est- 
à-dire du grade 1 jusqu'au grade 9. 
Huit de ces années furent passées 
dans le comté d'Essex, Ontario e! 
19 à Edmonton, Alberta. 

On a écrit des volumes sur la su- 
hériorité du bilinguisme, Laissez- 
moi résumer en une phrase qu’on 
à répétée souvent, l'impression de 
mes années d’enseignéement: “Un 
hommne qui connait deux langues 
vaut deux hommes.” , 

C'est un fait reconnu, et je pour- 
rais vous citer de nombreuses 
breuves pour appuyer cet argument, 
qu'un enfant apprenant les deux 

Ê] 


man, pourquoi cela? maman com- 
ment appelles-tu ceci? maman ra- 
conte moi donc FPhistoire du petit 
Chaperon Rouge ou du Petit Pou- 
cet, 

Cet un autre personnage, est 
Piustitutrice qui désormais rmpla- 
cera la maman, Et, parfois, par er- 
reur, on en fait un portrait trop for- 
midable de cette institutrice— et 
l'enfant arrive à l’école tout inquiet 
et souvent tremblant. Et combien 
plus formidable sera cette institu- 
trice si elle s'adresse à lPenfaut dans 
un idiôme étranger, Alors l'enfant 
devient timide et confus. Il cesse 
ac vibre. 

Cette langue étrangère n'est poir 
lui qu'une réunion de sons et de 
mots inconnus, Ï1 ne coinprend rien, 
se décourage et, dès le premier jour 
d: sa vie scolaire, il n'aime pas la 
classe. ‘ : . 

Ce premier jour d'école qui de- 
vrait être ensoleillé d’espérances en- 
fantines ‘et impregné de souvenirs 
ineffacables! Vous souvenez-vous de 
vatre premiére journée de classe ? 
Ah! moi je m'en souviens. Nous 
demeurions loin de l'école et ma 
mère nous avait donné des leçons 
particulières à la maison. d’arrive 
à l'école le 1er jour, et l'institutrice 
Mlle Fournier de Québec--appelle 
In classe des commencçants, Elle 
présente la 1re leçon du sylabaire: 
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MMENT VONT. 
LES AFFAIRES? 


“Les affaires vont comme nous les 
faisons” est la réponse des chefs d'affaires. 
Il faut bien remarquer que les plus gros- 
ses affaires doivent leur succès et leur 
prestige à l'annonce constante. : 

En annonçant dans le PATRIOTE DE. 
L'OUEST vous poussez de l'avant votre. 
commerce, Elle attirera de nouveaux 
clients, retiendra les vieux: clients, aug- 
mentera la confiance du. public envers 
votre magasin et voire service. 


L'annonce c'est un moyen de vente 
dans le peuple. (C'est un commis-ven- 
deur actif et à bas calaire. Examinez ses 
mérites. | | | 


< 
LL 


“ 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 23 septembre‘ 1923” 


_ ie 


°Le Chat et la Souris”, en ce temps 
là on commençait avec le chat et la 
souris. Tout à coup, elle s'arrête 
et demande plutôt par curiosité que 
par principe pédagogique: “Qui 
d'entre vous peut épeler Souris, Je 
lève Ja main et d’une voix retentis- 
sante j'épelle Souris. “Très bien, 
ma petite, demain tu monteras dans 
la 2ième classe du syllabtire”, me 
dit-elle, 

Eh bien, ce sont de tels souvenirs 

qui rendent agréable la vie de lé- 
colier, 
, À cette époque je'ne connaissais 
pas un mot d'anglais et asstr'ément 
de n'aurais pas gardé un si bon s5ou- 
venir, si la maitresse n'avait de: 
mandé le 1er jour: “Who ean spell 
rat”? 

Inutile d'insister sur l'importance 
de connaître lés deux langues, mais 
pour un  Canadien-français digne 
de ce nom, il ne suffit pas de connai- 
tre à la diable le français mais il 
faut Paimer et pour Paimer il faut 
avoir balbutié ses doux sons sur les 
genoux de la maman, et plus tard 
lavoir étudié comme première lan- 
gue à l’école, 


LE 


Feu Mgr Alfred Prévost de 
Fall River 


Fall River.—Myr Jean Alfred Prè- 
vost, qui a été 37 aus curé de Notre- 
Dame de Lourdes en cette ville, est 
mort subitement d'une indigestion 
aigue. 
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: CHEZ NOUS ET AILLEURS 
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Œure et Loire}, le 15 août dernier, 
près de la tombe du général de So. 
nis pour célébrer sun centenaire et 
Panniversaire de sa mort, 


EL CE 


| Chez les Oblats 


Les jonrnaux de PEst parlent d'u 


Ï naquit à St-Charles, Qué. il vie division possible dans FOrdre 


a 76 ans. 
glise, un presbytère, un collège et 
un orphelinat. En 1906, il n été 
nommé prélat domestique par Pie 
pr 7] , 
La cause franco-amérienine peri 
en lui lun de ses plus fervents anô- 
tres, et le clergé de la Nouvelle-An- 
gleterre lun de ses membres les 
plus distingués. 


RS es 


Vous avez souvent entendu des ci-| M. l’ablsé Camille Roy est fait 
i y 


tations du Dr Hughes, inspecteur 
des écoles publiques de ‘“loronto. 
Dans le dernier numéro du Patrice 
de l'Ouest on reproduit un extrait 
d’une lettre du Dr Hughes. Cet ar- 
gument, tombé de la plume d'un an- 
glo-canadien, est juste et sans ré- 
plique. Le voici: “Les Britishers 
au Canada doivent se rappeler que 
si les Français du Canada s'étaient 
joints aux rebelles brilanniques des 
Etats-Unis en 1776 comme ces der- 
niers les en priaient, il nv aurait 
plus d'Anglais au Canada du tout. 
Ce fait devrait être suffisant pour 
que tout Canadien-anglais, libre de 
préjugé, témoigne à Pégard des Ca- 
nadiens-français de la reconnais- 
sance, du respect et de l'affection, 


Si nous voulons nous respecter 
nous-mêmes, nous, les anglais de 


POntario, il faut que nous traitions 
li minorité française chez nous 
‘comme Îles français de Québec trai- 
tent la minorité anglaise.” 

B est évident que le Dr Hughes: 
soutient avec intelligence Pécole bi- | 
lingue au Canada et cette remarque 
est bien propre à nous rendre fiers 
de notre langue et de notre natio- 


:nalité canadienne-française. 


nn 


Valérie Phaneut BOULANGER. 
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L ‘ FA 
Nous payons pour faire angli- 
fier nos enfants 


Présentement, nos taxes scolai- 
res à nous, notre argent français se 
tourne contre nous, il paie des mai- 
tresses pour anglilier ,nos enfants. 
Dans les élasses où il v a les trois- 
quarts de petits Canadiens, pres- 
que tout se fait en anglais, et mê- 
me en récréation on défend le fran- 
eais sous prétexte que quelques pe- 
tits Russes ou Anglais ne compren- 
dront ‘pas, Cela habitue nos en- 
fants à parler anglais entre eux, et 
c’est bien ce qu'on voulait. 

Non, nous ne vbulons plus ache- 
tér Panglicisation de nos enfants 
à $1,000 par année par école. Nos 
contuissaires doivent comprendre 
leur responsabilité, expliquer fran- 
chement nos légitimes désirs à 
leurs collègues étrangers s'ils en 
ont, tenir leur bout et engager des 
professeurs convenables. Nous ne 
pouvons continuer à payer si cher 
l’empoisonnement du cerveau de 
nos enfants. Nous payons pour 
former des esprits, non pour. les 
déformer. Nos enfants, nés fran- 
cais, doivent être élevés en con- 
séquence, dans ce pays où nous 
avons des droits. Nous y tenons; 
mais tenons-y en pratique, dans Île 
choix des maîtres et des comimis- 
saires, Dans dix ans il sera trop 
tard. ‘Toute une génération sera 
perdue, et le mauvais pli, la mau- 
vaise sorte d'école sera établie dé- 
finitivement. Nous sommes 
en retard de vingt ans; quantité de 
nos jeunes savent mieux l'anglais 
que le français, c'est l'éducation à 
l'envers. Il faut revenir au bon 
sens. Mettons-nous à l'oeuvre dès 
l'ouverture des classes, et chacun 
dans sa paroisse, chacun dans son 


arrondissement, 
A. DUPLESSIS. 
FF: — 


Les boy-scouts au Vatican 


Rome. -—- Il vient de se dérouler | 
à Rome une des cérémonies Îles, 
plus pittoresques auxquelles ait} 
donné lieu la célébration de lan- 
née sainte de 1925. 

Plusieurs milliers de'Boy-Scoûts 
catholiques, appartenant à une; 
douzaine de nations d'Europe ° 
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d'Asie, ont été recus par le Pape. 

Dans leur uniforme à culotte 
courte découvrant le genon, ban 
niéres et fanions déployés, les jeu-; 
nes pèlerins défilèrent par Îles rues! 
de la Ville Eternelle, en chantant | 


leurs entraînantes chansons de: 
campement. 
2: 
La Sainte messe à um martage 
: ” rnixte 


Rome.— Par une permission spé- 
ciale du pape, la messe à pu être cé-: 
lébrée ce matin même au mariage. 
de la princesse Mafalda, fille du roi, 
et de la reine d'Italie, avec le prince 
Philippe de Hesse, qui est protes-. 
tant. L'acte du Souverain Pontife 
permettant qu'une messe soit célé-| 
brée à un mariage mixte est extra- 
ordinaire à l'époque actuelle. 


LE . 
ul 
“Nottoyez donc Londres 
debord” 


Pretoria, Afr.-Sud.— Dans le dis- 
cours qu’il a prononcé dans Preto- 
lhon. Tielman Koos, mi- 


ria-sud, Fhon. 116 Roes, 1 
dela justice a invité Îles 


nistre C 
missionnaires anglicans “à ie 
ver le East End de Londres et les ! 
bouges des autres villes européen- 
nes avant de venir précher aux in- 
d’Afrique-sud qu'on les 
raite injustement. . . 
Ha qualifié d'hypocrite Pattitu- 
de de la plupart des missionnaires 
de l'Eglise d'Angleterre en Afrique- 
sud, et soutenu que fes Indicénes, 
de l'Union sud-africai- 
état s'amétiorcr) 


digènes 


sous les lois 
ne, voyaient Jour 
au eu GOIPÉTOPe 


déia - 


protonotaire apostolique 


Québec.—-Sa Sainteté Pie XE a 
conféré à M. l'abbé Camille Roy, 
recteur de l'Université Laval, le ti. 
tre de protonotaire apostolique, Le 
bref est arrivé à Québee ces jours 
derniers et à été remis au nouveau 
titulaire par Sa Grandenr Mgr Lan- 
glois, 

Le bref est daté du 7 juillet der- 
nier et a été demandé par le enrdi- 
nal Bégin, La distinction qu'il con- 


fère est une reconnaissance des &- 


minents services rendus par Mgr 
Camille” Roy. En parlant du rec- 
teur actuel de l'Université Laval, 16 
cardinal secrétaire d'Etat emploie 


les mots “rector magnifieus”, rec 
teur magvifique, 
” noue hs 
Le centenaire du général de 
| Sonis 


Chartres, — Une messe « été dite 
en Péglise de 


E a construit iei une &- {des Oblafs. 


Loignv-la-Bataile 


HV aurait division de 
la communauté actuelle en com 
nauté tinglaise, allemande et fran: 
caise, division de propriétés el de 
lerrioire, comme pour les Jésuites 
et Les Rédemptoristes, On assure 
dans certains milieux que les pour- 
parlers se poursuivent depuis quel 
que temps, niais les autorités velu. 
Sent de déclarer quoi que ce soit, 


D 
D memtnnne es MAÉS ns ane 


Les Turcs persécutent les chré- 
tiens 


Genève. Le haut commissaire 
britannique à Bagdad vient de télé. 
geaphier au seerétarint de Ia Ligue 
des Nations que Îles Tures echassent 
les chrétiens à la pointe de La bu- 
vonnette hors du district Goyan de 
Mossoul, après avoir confisqué leurs 
biens, {és Tures n'épargnent niles 
vieillards, ni les femmes, ni les en: 
fants, 

Le télégraunne parle de massacres 
mais Sans donner de détails, 


SE C'est 


L’héroisme des religieuses sau- 
ve la vie des enfants 


Mentréal— Pendant la tempête 
qui s'est abatlue la semaine dernié- 
ve Le long da Staurent, un grand 
nombre d'enfants ont échappé à la 
mort grâce à Phéroïsme de trois re- 
ligiouses de Heloeil, à  l'académic 
Jennnotte, où y avail 75 enfauls 
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Vous remerciant pour votre généreux encouragement dans le passé, 
‘l'espoir de vous lire bientôt ou de vous voir si vous venez à Montréal. . 


CS 
/ 


5o—-Satisfaction assurée. 


ue 


tem eme 


serre der 
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Ceux à qui notre catalogue ne sera pas encore 
demande et il nous fera plaisir de leur en envoyer une copie. 

Notre catalogue est peut-être moins volumineux que ceux des commerces établis depuis 
plusieurs années, mais vous pouvez être assurés que :— 
‘ LU La , # Lé - « # Lé 
lo—Les marchandises annoncées sont de qualité supérieure à celles généra- 


lement vendues par catalogue. 
20o—Les prix sont pour le moins aussi 


même genre. 


3o—La célérité dans l'expédition est notre mot 
heures après réception de votre 
4o—Nous payons les frais de transport dans toutes les parties 
toutes marchandises annoncées dans nos catalogues. 

Marchandises échangées, si tel est le 


_client, ou argent remis SANS DISCUSSION. 


En attendant, nous demeurons, 


| ‘N. B.—M. Albert’ J. Béland a quitté la maison Dupuis Frères Étée depuis le. 15 janvier 
. . , , a . 


ses vinrent parmi Les enfants pour 
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Creme 
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Toujours si pur, si frais, si délicieux. 


sous des soins des sovurs. Lorsque ne de ces deux, on ne prèche poi 
les premiers mugisseuments de VaFon francais, Less autres ont des € 
tempête se firent entendre, tout{rés acadiens, et Pon y préche « 
ravail fut suspendu, Soudain, la l{franenis. Quant aux sept paroiss 
moitié du toit fut enlevé et lancé loû les Acadiens ne sont qu'en n, 
en d'air. Une panique s'ensuivit et{ norié, nulle part lon ns préel 
les enfants essavérent de s'enfuir. Len féanenis, et Ia fnngne francai. 
Au plus fort dir danger, les religieu- | s réfugie aux foyers ou s’étei 
tout à fait.” 


rer rare À k' pnnu nmonme sn see 


Le Pape refuse de les recevo 


maintenir le enlme, Quelques se: 
condes plus tard, là tour du clocher 
s'effondru à l'endroit où les enfants 
seraient nlès si on leur avait per- 
mis de sortir: plusieurs auraient 
péri, 


Rome Sa Sainteté Pie XDar 
fusé d'accorder une  nudience 


Un autre exemple de zèle a- 
postolique opposé aux di- 
rections du Pape 


vuques parmi eux, 


cipalement avrangée, 
d'entrer dass la salle du trône 
moins d'avoirs leurs collègues teh 
vo-slovaques à leurs côtés, 

On sait que le Vatieun et la eh 


L''Action  françnise” du mois 
d'août contient les renseignements 
suivants sur na situation des Aca- 
diens duns Pile du Prinee-Edousro, 
“Dans L'He du Prince-EFdouard, six 
paroisses sont à majorité, el mème 
à grande maiorité française, l'une 
soute d'entre elles ayant une pont 
lation ivlandaise qui va jusqu'aux 
trois-huitièmes, Deux de ves pa- 


cipation du gouvernement de Pr 
gue, à la célébration du centenni 


roisses sont desservies pur des pré: 
nise, et, dans l'u- 


qui combaltit l'église catholique, 


tres de langue angl 


ep pm mn 


mme rene mt me Th 


À nos compatriote de 
langue françäise de 
l'Ouest Canadien 


Au moment où paraît cette annonce, 
Lrois cent mille familles de langue fran- 
çaise, dans tout le Canada, auront reçu, 
ou recevront prochainement, le premier 
catalogue de la nouvelle maison canu- 


\ 


dienne-française de commerce postal, 
ALBERT J. BELAND LIMITÉE. 
Point n'est besoin, nous en #e:.1m08 


sûrs, de présentation spéciale. Le signa- 
jaire de cette lettre est une “vieille con- 
naissance” chez les milliers de familles 
qu'il a eu le plaisir de servir soit à Fdmon- 
ton, Alta., chez Johnstone Walker Ltd. 
à Winipeg, Man, chez Christie Grant 
Ltd.: où à Montréal chéz Dupuis l‘rères 
Ltée. 

La maison ALBERT J. BELAND 
LIMITÉE a l'ambition de faire pénétrér 
son catalogue dans tous les foyers de 
langue française du pays et de devenir, 
dans’ un avenir assez rapproché, "LA 
GRANDE MAISON  CANADIENNE- 
FRANCAISE DE COMMERCE PAR 
LA MALLE DU CANADA." 


parvenu n'auront qu'à nous en faire la 


ES 


bas que ceux des autres maisons du , 
d'ordre. Vingt-quatre 
commande, celle-ci sera déjà en route, 
du Canada sur 


désir du 


nous caressons :. 


Vos tout dévoués, 


_ ALBERT J. BELAND LIMITÉE | 


PRESIDENT. ° | 


vo-Slovaguie ont eu récemment da 
difficultés en rapport avec li part 
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des délégués de “lTAssociation inte., 
nationale des aneiens combattants 
paree qu'il y avait des Tehéco-Sle 
Les Amérienin 
pour qui l'audience avait été pris 
relusères 
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de Jean Huss, réformateur vellgiout 
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tite institutrice 
SSuiic de fa Îère page) 
année d'écoie, et il y pas de 
doute qu'ils pourront faire banne 
li4ure au prochain concours de 
français de la province. 

[ls savent aussi très bien la ht 
tre. due eatéehisme/ que leur cnsei- 
ne scrupuleusement veite institut 
hice élevée dans langheanisae, 
Mtus qui mérite de parvenir à la 
pleine lumière de la rérité vatho- 
lique. 

Poila ee qu'a pu faire une pe- 
hite instütutriee de Londres dans 
ane année d'ensciguement, 

Quel est done son severe? Cest 
qu'elle & lames de sn profession 
et l'amour du francais, et qu'elle 
se sert de da langue maternelle des 


tes nos inslitutrires, 


Concours de français 


Quand les examens seront finis, 
le 26 juin, j'irai d'abord chez mes 
parents sur une ferme, Elle est 
vrahnent pittoresque, Les sommeis 
des hautes montagnes peuvent être 
vus, comme s'ils étaient des géants 
regardant les petites Fermes dans l1 
vallée, De grands peupliers entou- 
rent fa maison et at loin on aper- 
coit des forèis de pins verts. 

Jane bien le vieille ferme et je 
uv amuserai bien pendant les jours 
de vacanees que je trouve tonjours 


———— 


enfants pour des erplicalions. en trop courts. 
précédant du connus à Fonconnu.: Tous les soirs et matins je monte- 
La conséquence est que les pro] rai mon petit poney pour aller 


chercher les vaches avec ma soeur. 

Le çoir quand nous aurons fini 
notre ouvrage, ma soeur ect moi, nous 
irons pour une promenade dans les 
bois frais, fout en ramassant des 
fleurs, Après quelque temps nous re- 
viendrons à la maison et après avoir 
fait Le bour de la ferme pour voir st 
fout est bien nous nous retirerons. 


grès de ses élèves en anulais vont 
dé pair ares ce queile obtient 
en francais tandis qu'entrement) 
ses élèves n'auraient jamais ap- 
pris proprement nie langue ni 
l'antre, 

Poilt un esemple qui méritait, 


POUR | 
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Lampes de Sanctuaire 
Notre “HUILE HUIT JOURS NICE’ est: 


Purement végétale 
Conforme aux rubriques 
Très flide 
Mon-inflommable 


Prix: $2.50 le gallon (f'don gratuit) 


Desmarais & Robitaille, Ltée 
ORNEMENTS D'EGLISE et ARTICLES RELIGIEUX. 
MONTREAL, OTTAWA, 
31 et 33, rue Notre-Liame Ouest, 121, ruc Rideau. 


sense) 


et 


Lppnnetaménnntnts 
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L'Art magnifiquement réalisé subjuguera et enthousiasmera 
la pensée plus que ne le pourrait toute autre chose. Sa puissance 
est réelle et lorsqu'il s'applique à d-a travaux ecclésiastiques, il 
devient une grande puissance pour le ben, 

L'on peut l'obtenir dans les produits suivants de nos sudins: 
AUTELS, TABLES de COMMEINION, CHAINES en Marbre, h 
Beaglio'a, K'egalico. : | —— 

STATUES en Marbre, Or-bronte, Pierre, Rigalico. 

STATIONS DE CHEMIN DE CROIX (Groupes en Relief). 

VERIIERES en verre antique ou opalin, 

ARAT VOIX, ajustement breveté Daprato. 

FONTS BAPTISMAUX, en Marhre et Rigalivco. 

CRECHES DE NOËL. _ | 

Catalozue photographies ou dessins soumis sur demaude. 


COMPAGNIE STATUAIRE DAPRATO Limitée 


Pastitut Pontilical d'Art Chrétien 


966, rue St-Denis Montréal, P. Q. 
CHICAGO -— NEW YORK — PHÉTRASANTA, ITALIE. 


« e 
| notre cour à bois 
vous remarquez un bel, net, et brillant assortiment de 
bois de construction que nous avons en main. 
Tout ce que vous désirez pour les réparations de 
graineries ou autres bâlisses. 


Venez nous voir 


nous vendons du charbon et du bois à des prix que vous 
trouverez raisonnables. 


NORTH STAR LUM3ER Compagnie Limilée 


où se trouve la meilleure qualité de marchandise 


Tél. 2275 JE. HEPBURN, gérant. 
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à Mes Vacances | 
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faire une pe. d'être vité et quà devrait être un n'est ni'de notre foi ni de notre 
puissant encouragement pour tou-l langue, est Aflle Marjorie Hinds, 


de l'écote Southgate, @. W'olseley, 


Cette vaillante institutrire, qui] Sask. 


- par 
Marcelle Lafond, Académie de Sion, médaillée du Grade VII. 


Ainsi je passerai quelques semaines 
de mes vacances. 

Après deux semaines chez mes pa: 
rents j'irai visiter ma soeur qui de- 
meure aussi sur une ferme, à peu 
près à quarante milles de chez nous, 
Je resterai nine semaine chez clle, 
après laquelle je retournerai à la 
maison jusqu'à la fin des vacances. 


— 1%: 
Un peu plus de bonne grâce 
et de justice 


Saint Gaudens, (Haute Garonne). 
— Devant une salle comble, M. 
l'abbé Desgranges a fait une con. 
férvence sur “La paix”, à  Saiut- 
Gaudens (Haute-Garonne). 

. Les catholiques doivent être par- 
lisans de toute politique de paix 
entre les peuples; mais veite paix, 
les catholiques sont en droit de la 
À réclamer également à liniérieur, A 
Desgranges, avec clarté et humour, 
IOohtre que celte paix n'est possi- 
ble que si les droits de tous sont 
tespectés., Or, In ennscience ca 
iholique proleslera toujours ant 
ique certaines lois d'exceptics ne 
seront pas abrogées: loi de 1901 in. 
terdisant l'existence des Congré- 
| gations, loi de HOb4 interdisant aux 
congréeguiistes d'enseigner, lois de 
vexation à lPégard des meilleurs 
lEFrançais, loix auxquelles, après la 
[auerre, encore moins qu'avant, 
nous ne pourrons jtunais nous 4c- 
lcoutumer. [termine en attaquant 
avec infiniment d'esprit le laïcisme 
Iracassier et li neutralité menson- 
gère, que la maçonnerie veut impo- 
ser. HO réclame pour les cathoti- 
ques les mêmes libertés que nous 
accordons aux musulmans, Pour ces 
derniors, Lt neutralité se fait bon- 
ne fille; pour nous, c'est une duè- 
gne revêche, nous décochant sans 
cesse coups de griffe et aigres com- 
pliments,” Nous désirons un pou 
plus de bonne grâce et de justice, 

+: 


Deux aviateurs français sont 
perdus 


sers 


Paris. — On u abandonné tout 
espoir de ratrouver les aviateurs 
français, l'ernand Faporte et Hen- 


ri Priol, ainsi que leurs trois hom-1{ 


me: d'équipage, perdus en mer sur 
un hvdronplane entre Ia Corse et 1a 
Côte ds France, 


GARTEL DES GRAINS AUTRES QUE 


Suivant les termes du contra! 
céhveuu entre La Saskatche- 


wan Co-operative Wheath Pru- 
ducairs, L'mited, et certaines 
personnts faisant la culture e: 
vonte des grains, Ja Sas: 
kaifchewan Co-vperative Wheat 
Praducers, Limited. par les 
brésenirs donne avis que les 
‘ransaciions co opératives pour 
| l'avoine, “l'orge, le lin et le 
regle sant commencées de- 
| vuis le 21 sep’embre, 192, 
DE PLUS AVIS EST DONNÉE 
qu'aucun des grains précités 
ne peut être vendu par les si- 
ynraires du dit contrat autre- 
ment que par l'intermédiaire * 
de la Saskatchewan Co-opera- 
live Wheas Producers. 


C1 Avis est donné confor- 
mémen’ au paragraphe 25 du 
dit contrat, 

SASKATCHEWAN 
CO-OPERATIVE WHEAT 
PRODUCERS, Ltd. 
REGINE, Sask. 


DE 


Même quand vous êtes occupés à la! 


moisson, ne néyligez pas votre trou- 
peau, C'est un revenu comptant, 
durant toute l’année, 


LES PLUS HAUTS PDIX DU 
MARCHE. 


CREME. OEUFS 
VOLAILLES  BEURRE 


N'importe laquelle de nos 27 crè: 

meries (la plus rapprochée) vera 

heureuse de vous faire parvenir le 
prix courant du marché. 


EXPEDI£Z-NOUS VOS VOLAILLES 


Saskatchewan Co-Operative 
Creameries Ltd. 


REGINA - - - SASK. 
Melfort, Birch Hills, Shellbrook. 
+ 


î 
| 
fl 


- 

Ceux qui désirent 
invités À corresnont 
[ 


lion au village, 


Tervoins de premier 
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| Je crois que je descends de l’immortelle race 


{ 
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Qui, dans dans le monde entier, tient la première place; 

Ët je frémis d’orgueil, quand mes yeux éblouis 

Relisent ces trois noms, les plus grands de l’histoire, 

Gravés sur mon berceau, qu'ils inondent de gloire: 
Clovis, Jeanne d'Arc, Saint Louis, 


Il 


Je crois que nos aïeux vinrent en Amérique, 

Poussés par les ardeurs du zèle apostolique; |, 

“L'aura sacra fames” les guettait en chemin 

Pour détourner Île cours de leur rêve sublime; 

Mais bravant ses appels, ils franchirent l'abime, , : 
La foi au coeur, la croix en main, | 


Hi : 
Pendant cent cinquante ans, sans répit e sans -trève, 
Nos aïeux sont restés atinchés à leur rêve; 

. 5 ont Jutté, souffert et travaillé si bien, 
Qu’en'rétour, on vit Dieu faire‘à maintes reprises 
Un geste protecteur pendant nos grandes crises: 

C'est le miracle canadien, 


IV 


Si celui qui rombat pour nous c'est Dieu lui-même, 
S'il est vrai qu'entre tous, c’est nous autres qu'il aime. 
+ Allons notre chemin, Pavenir est à nous, | 
wimporte l'ennemi, son grand nombre ou sa taille, 
ous sommes assurés de gagner la bataille, 
Si c'est Dieu qui pare les coups. 


1 

… d.-.W, NEVILLE, "| | 

. 59 Cathcart, Ottawa. | 
LES NOUVELLES 


CHEZ NOUS ET AILLEURS 


Nouvelles routes de malle 


Mgr Seipel opposé à la fusion | 
aérienne 


de l’ Autriche et de l'Alle- 


magne 


| Washington, — Le. département 
Vienne, — Au sujet des partisans | des postes des Etats-Unis a linten- 
du rattachement de l'Autriche à tion d'ouvrir huit nouvelles routes 
l'Allemagne, lex-chancelier Seipel . € Malle aérienne cet automne. Les 
a déclaré à’ la presse: i enchères pour les contrats des nou- 
mer : . .. : velles routes, au sud et à l’oueit, 
N'oublions pas que la frontié-' viennent d'être ouvertes 
re politique entre TAllemagne et: mn 
PAutriche ne date pas d'hier, main: * “: 
de 1866, 1 n'appartient nullement ; Un maire de Vera Cruz asens- 
aux descendants de ceux qui se; . ee 
prononcèrent alors pour une Alle-i sine 
agne sans Autriche de faire au- 
jourd'hui abstraction des réalités 
politiques et de se livrer à une pro- 
pagande bruyante pour «ne politi- 
que opposée,” ‘ ' 
Mgr Soipel dit, en terminant, que, 
dans l'avenir, Allemands et Autri- 
chiens se préocenperout de leur 
rapnrochement intellectuel, mais 
auw'ils n'attacheront pas une gran- 
de importance. àù la question de 
leurs frontières politiques. 


Vera Cruz, Mexique, —— Cesarco 
de Vera Cruz, a ‘été assassiné, à la 
suite de représailles de la classe a- 
graire contre ceux qui ont donné 
des ordres de les désarmer. 
———:;# 


Incendie du parlement japo- 
nais 


Tokia.— Un incendie vient de dé- 
‘ruire les édifices où s’assemblait la 
Diète japonaise, On estime le: per- 
tes à #1,000,000, _ 5. 

Des documents de très grande va- 
eur ont péri dans la bibliothèque 
du gouvernement, ‘ 

C'est la seconde fois -que’ le few 
consume les bâtissés” du parlement 
iaponhis. Elles âvaient été recons- 
truites, 1 v a 34 ans. 

LR ————— 

Un divigeablé Ford | 


a 1 —— 
Don des Missions étrangères 
au Souverain Pontife | 


Rome. — An cour, de l'audition 
qui ui a été acorite, 4 l’occasion 
de Ja béatifiecation des martvrs de 
Corée, Mgr de  Guébriant,: supé- 
rieur dés Missions étrangères de 
Paris, à offert au Souverain Ponti- 
fe un volume édité par Mgr Néez. 
“Documents sur le clergé tonki- 
nois aux dix-septième of dix hui- 
tiéme siècles,” qui montre com- 
ment, dès eette époque, Li Sorié- 
té des Missions étrangères s'ap- 
pliquait à la formation du cler- 
gé indigène. De son côté, Mgr Mu- 
tel, vienire apostolique de Séount à 
fait don au Saint-Père d’une pièce. 
très curieuse. Cest le manuscrit 
original, peint sur soie, d'nne let: 
ire écrite Le 29 octobre, 1804 nar 
Alexis Fonns à (Péyêqne de Pé- 
kin nour Linformer des faits de la 
persécution et lui suggérer des 
plans qu'il jupcait susceptibles de 
sauver PEglise de Corée. 


Washington.— Le Secrétaire de la! 
Marine, M. Wildur, est à étudier sé- 
ricusement la suggestion faite par 
Henry Ford, qui propose que Le dé- 
parement de la marine fasse cons- 
truire un dirigeable d’une grande 
résistance sous la surveillance de 
ses ingénieurs. M. Wildur a deman- 
dé au bureau de lPaéronautique d’ex- 
aminer les plans de ce vaisseau aé- 
sion sonmis par les ingénicurs de 
M. Ford, 

Ce dirigenble, tel que proposé par 
M. Ford, aurait 158 pied: de long 
et 50 pieds de diamètre ‘et aurait u- 
ne envelonps “de métal. Le prix 
dun semblable dirigenble serait de 


a 
nn 


Le: 


900 villages sous l'eau 


re — $500,000, 
Pékin — 900 villages ont êté inon- D'après les ingénieurs de M. Ford, 
dés par les eaux de la rivière Jaune { cette enveloppe d: métal aurait 


à 50 milles à l'ouest de Yenchowfu. 


T li "était principalement pour cffet d’empè- 
ne digue s'était rompue. 


cher le gaz de s'échapper, contrai- 


Concours de français 


L'enfant prodigue 


3 


| par 
Gabriele Mandin, Ecole Stobart No. 8, Duck Lake, médaillée 
du Grade VI 


. . + * ‘ DH 4 " 4 
Nix sujets. Mile Mandin a préféré le second qwelle développa 
qrnst: * ‘ 


Un père avait deux fils et le plus 
jeune lui dit: “Mon père donnez. 
moi la part de votre bien qui mr 
revient, Ce dernier céda à sa de- 
mande, et l'enfant s'en alla loin 
de ses parents où il eût bientôt dis- 
sipé tout son bien. Ensuite il se 
mit au service d’un autre comme 
gardeur de'pourceaux. v de- 
meura quelque temps: il était si 
mal nourri qu'il se vit obligé de 
manger la nourriture de ees vils 
animaux. 

Alors il rentra en Ini-même et se 
dit: “Combien. de malheuréax et 
de serviteurs sont à fa table de 
mon père où ils ont tont leur né- 
cessaire, et moi ici je meurs de 
faim. Je me relèverai et j'irai au- 
près de mon père; je lui dirai : 


“Mon père j’ai péché contre le ciel 
et contre vous; je ne mérite plus 
d'être appelé. votre enfant, bénis- 
sez-nroi,” 


che il arriva vers ses parents, Son 
père: Payant vu venir de loin était 
allé à sa rencontre. L'enfant pro- 
digue se jeta dans ses bras et lui 
dit: ‘Man père, j'ai péché contre le 
ciel et contre vous, je ne mérite 
plus d'être appelé votre enfant,” 
Le père l'emmena avec lui et dit 
à son serviteur: “Mettez-lui une ro- 
be neuve et des chaussures aux 
pieds, car inon fils était perdu et 
il est retrouvé, Qu'on tue le vean 
gras et qu'on fasse un grand festin. 


22 Ka ) < 1) = ‘ Dabes = À Data 1] GA 
idre dans le District de Debden 
placer dans le nord pour faire de la eulinre imite sont 
ecmoi, 


Conditions avantageuses. 
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OMER DEMERS.-Dehden, Sask. 
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Cruz, maire de Sanñ Christobal, Etat _ 


It partit et après une longue 
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“Robin Hood”? 


Au Concours de Boulange-, 
rie de l'Exposition de Cal- 
gary, le premier et le deu- 
xième prix ont été décer- 
nés à deg pains boulangés 
avee la arine “Robin 
Hood.” Six prix, sur sept, ” 
ont été reimportés par des 
Pains “Robin Hood.” 


PES 
n* 
ns 


rement à ce qui existait sur Île 
“Shenandoah”, et permettrait au 


vaissegu aérien de s'élever jusqu’à 
une hauteur de 10.000 pieds sans 
inconvénient. Ce dirigeable pour- 
rait filér à une vitesse de 70 milles 
à l'heure. 


La dernière nouveauté en 
rs! avion ‘!:: 


Loñdres, —La dernière hôuveau- 
té du service d'avigtion enfre Lon-. 
‘dres. ef: Parvis est ‘un aérovlane 
géant pouvant . transporter trente 
passagers el 'muni d'un restaurant. 


Une sitye machine qü'on est en. 


train. de construire à Londres pour 
la route aérienne de’ Constantina. 
nle-sera une réplique ailée des 
wagons-lits modernes, ‘ Elle com- 
vrendia des éabines et des cham- 
.bres dé toilette,’ - 7 ° 
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La grève des marins prend 
une tournure sérieuse 


cr 


* - 

Melbourn?, Frente trois vais- 
seuvx_irans-océaniques sont à l’an- 
cre par suite da la grève des ma- 
rins., Un cablogramme d'Angle- 
terre annonce que les paquebots se- 
vont peut-être obligés d'interrompre 
le service entre l'Australie et l'Eu- 
rope, ‘ | s 

Durban, Sad-Afriqua.— Les auto- 
rités dé Prétoria prétendent que les 


compagnies de transport maritime 


sont tenues de nourrir les marin: 
en grève. Le gouvernement tient 
les compagnies responsable: des dé: 
boursés faits par_la ville pur nour- 
rir Îles gréviste", 


Ses 
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La pepulation du monde 


Paris, —' Selon les statistiques 


publiées par l'Office permanent de 
Pinstitut ‘international dé statisti- 
que de La Haÿe, relatives à Ja po- 
pulation dir monde, le nombre des 


- : « 


Chandelles, Cierges, Hüile de 
Sañetuaire, Bougies Votives, 
dampions, etc, 


am, 


Farley-Myars Limitée 
| 110, rue James Winnipeg 


Représentants de 
F, BAILLARGEON LIMITRE 


Hotel 
‘des 


Marchands | 


. Bon service. 


Prix Raisonnables. 


Service d'autobus gratuit 


| TE FOLEY, 


gérant, 
| = ! 
SABRE 


So 


TAXIT TANT 


Service de jour el.de nuit 


Securité absolue 
Service rapide et courtois 


Donnez In préférence à un 
compatriote. 
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J. BEAUCHAMP 
Boîte 515: 
ht PUINCR-ALBERT 


D qe ne 2 dan ne gere 
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SASK. 


Y 
Commun 


guide chacun de nous à faire 
nos achat: à où nous obte- 
nôns la plus grande valeur 
pour noire argent, un bon !i 
choix, un service satisfaisan’, ! 
.couriois ef constant, Plaire 
à notre clientèle a toujours été 
noire principale prévuceupa- 
tion et mous lui devons no‘re 
Succd tr, | 
L 
JA. Stewart, Limited 
‘Pharmacien licencié 
Téléphone No. 2155 
PRINCE-ALBERT, SASK. : 
Si vous häbitez à la campa- 
gne, essayez noire service de 
vente par la poste. Vous se- 
rez satisrait. 


habitants du globe augmente, La 
population est a plus dense dus 
l’ancien monde, mais c'est en Amé- 
rique qu'on enregistre la plus for- 
te augmentation de population. En 
1916, la population du globe comp- 
tait 1,600 millions d’âmes, en +924, 
1,894 millions. L'accroissement de 
population se chiffre pour lAméri- 
que par 26 pour 100 en partie 4 
cause de Pimanigration, puis vien- 
nent l'Asie, l'Océanie, l'Afrique, en- 
fin l'Europe avec seulement 3 pour 
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offrons gratuitement à tous ceux qui nous 


coènt TROIS NOUVEAUX ABONNEMENTS au 


journal. Voilà bien une occision 

payante d'aider voire jowmal. Il 

minutes de votre temps pour 
[[ ments dans votre entourage immédiat. Hâtez-vous'ef 
I] évitez un déeappointement, _ L 
1] Adressez comme suit: È 


‘exceptionnelle :eë - 
ï suffit de quelques 
ur trouver ces trois abonne- 
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offrir à P 
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et bon non) 
one “ne 

jdérent M 
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. free 


| 17 octobre. 


M. Meighen 


je 2 octobre € 
. jout €* que 


pa 
{ ü 


rlera à Saskatoon 
Calgary le 9. C’est 
l'on sait pour le mo- 


ment, me 
ue M. Meighen aurait à 
GS offrir à l'Ouest 


“Tout CE € 


du tarif, 
jus lourds Ki 
ducteurs de 


tes "M. Meigh 
fre chose que 
grande. Or 

cent { 


gronvent déjà 


progre 


Eléganie nappe à.thé, bien dans la note du’ jour. 


Ouest, 
a vie 


Press de 


les électeurs 


bre € 


pee 


que .M. 


wrdeaux, pour 
, 


Quest”, 
e 
d'une pr 
auatre-vingt-d 


le t 


trop haut”. 


prétend. 
Winmpeg, qui ajou- 
n ne parle pas 
otection plus 
ix pour 

des, prairies 
arif assez élevé 
l'électeurs le con- 


Meighen pout 
c’est une: “hausse 
plus chère, et de 

les pro- 


la 


d au- 


Si les 


s libéraux. se font 


© fs _ 10,0 
. Re PAÉETTATIAEC 
… Potins Politiques 2 
ns = ne 
LE ° Tnnoulz luîite dans lPOuest € 
ET en dan . ans Ouest cela ne pour- 
Voysnee de M. Meighen üa ait qu'aider à M. Meighen H re- 
l'Ouest prendre le pouvoir, conclut ce quo- 
ua . [tidien. Aussi n'est-il pas surpre- 
: iipeg—#"hon: Arthur Meig-}nant que libéraux et progressistes 
Win lé du parti conservateur, tentent de s'accorder pour barrrer 
| nenCert sa tournée dans|la route aux conservateurs, du 
conin à Winnipeg, Je 29 septem-| moins dans les conseils élevés de 
joues, juurnée se terminera le ! chaque parti. 
bre. Lt - : LC ESS 


M. Patenoude, chef des con- 
cervoleurs de Québec 


Montréal: L'hon, E; L, Patenau-lordre de Son Exe 


de a décidé de se précipiter dans l'a- 


province mais de tous les Caiadiens, 
anglais comme français, 11 sera ac- 
cueilli chaleureusement, tout spécia- 
lement par ceux qui ont bravement 
porté l’étendard du parti conserva- 
teur de la province de Québec.” 


ee me 2e 


Le nouveau parlement cana- | 
dièn sera convoqué le 10 
décembre 


Ottawa. — Une proclamation de 
son Excellence Lord Ping de Vimy, 
gouverneur général du Canada, an- 
nonçant la dissolution des Cham- 
bres et l'émission des brefs d’é- 
lection convoque le nouveau par- 
lement canadien ponr le 10 décem- 


Jbre prochain.” La proclunation est 


signée par M, G.-R, Shibley, sons- 
secrétaire d'Etat suppléant, par 
ellence le Gou- 
verneur général du Dominion du 


rène fédérale comme candidat con-| Canada, 


servateur dans Jacques-Cartier, Ce- 
ci, veut dire pratiquement qu'il 
prendra en mains la direction du 


parti conservateur duns la Province 
de Québec, qui avait considérabte- 
«ment fléchi sous la direction de MM. 
Monty et Fauteux, 

À ce propos M. Meighen a fait la 
‘déclaration suivante: “La rentrée de 
lhon, M. Patenatde dans l'arène fé- 
dérale est un événement d’une gran- 
de importance pour tont le Domi- 
nion. Homme d’un caractère éner- 
gique, et d’une habileté reconnue, 
il jouit à un degré exceptionnel de 
Ja confiance non seulement de sa 


PATRONS 
: VENNAT 


La broderie se fait 


en couleur, au point de tige; et noeuds Français, 

Patron au carbone, nappe 20e, serviettes, 4 modèles différents, 20e. 
Tout éanpée sur coton fini toile, 36 pes carrés, nappé, $1.10; serviettes, 
fe, port compris. ‘Sur toile de fantaisie, bléu ou pain brûlé, nappe, 
81.25, surviettes, 85e. port compris. | | 

Coton M. F, 4, de couleur nécessaire à la broderie, 50e. 

Grande feuille de papier carbone, bleu ou blanc, 15c. 

Demandez notre catalogue de broderie, envoyé franco: dans tout le Cana- 
. da, sur réception de 35c. 


Raoul Vennat 


GAË rue St Denis, Tél Mit 8068 
340 rue Ste. Catherine Est, Tél. Est 5061 
MONTREAL. 


5 BARGAINS EN NUSIQUE 


1-1 recueil de piano et 3 mélodies américaines: 
&—d morceaux de piano, faciles ou assez faciles, et 3 m 


élodies américaines, 


--6 morceaux de piano faciles ou assez faciles, 


ii Chansons américaines. 


BOITE 


ES 


MARCHAN 


752 


Chaque hargain, $1.09, port et assurance compris. 
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| DS DE BOIS EN GROS 
Bois de construction et poteaux 
SPÉCIALITÉ 


Bois de construction assorti pour fermniers, au cher 
seulement. | 


‘4-2 recueils de chansons françaises, et 3 chansons américaines, 
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Je me crois rajeuni tant je me sens bien! 


dit M. Arthur Lafrance, de Québec 
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s-de travail 


- “C'est par l'emploi des Pi- 
lules Moro pour les Hommes 
que j'ai d'abord été soulagé 
de mes manx de reins, que 
ma mauvaise digestion s’est 
améliorée et que j'ai pu ga- 
gner les forces que j'avais 
depuis longtemps perdues. 
Elles oût été, dans moncas,le 
seul remède qui m'ait réussi. 
En: vérité, je me crois au- 
jourd'hui rajeuni tant je me 
seus bien”. :M. Arthur La- 
france, 20, rue St-Alphonse, 
Québec. - 

Tout ce qu’un homme dit 
avoir retiré des Pilules Moro, 
bien d'autres, que nous ne 

- connaissons pas, l'ont aussi 
Les Pilules Moro 


e 


reztous les marchands de 


ce Los Pilules Moro pourles 

; Fbtca. Nous les envoyens au w Canada et eus Etats-Unis, sur 
ten du prix, 80 sous la boïte, 

COMPiERT airemrvtes e ‘ € e_ 2 
“MPAGNIE MEDICALE MORO, 24, St-Denis, Montréal. 


Nu eme ne meme . 
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RUE 
Sir Lomer Gouin ne se pré- 
sentera pas 


me 


ts 


. Montréal.— Sir Lomer Gouin a re- 
fu sé définitivement la candidature 
libérale que lui présentaient les é- 
lecteurs de Laurier-Outremont pour 
les élections d'octobre. La princi- 
pale des raisons -aliéguées est celle 
de sa santé, 


ne 


Les élections vont coûter 2 
millions au pays 


Ottawa.— Les élections générales 
prochaines vont, coûter deux mil- 
lions de piastres. La loi des élec- 


à En 


Programmes 
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Le programme électoral des 
+ La . + x 
libéraux 

Amherst.— Le premier ministre a| 
ouvert sa campagne politique dans 
Ps provinces maritimes en récla- 
mant énergiquement plus de com- 
imerce avec l'étranger, 

Voic? comment M. King a défini 
la politique du gouvernement: 

1. Dévelopnement des ressoure?s 
naturelles, 

2, Diminution des taxes sur les 
machines servant à la production, 

3. Diümninution des taxes sur les 
articles nécessaires à la vies 

4, Diminution du coût de la vie. 

F, Développement des relations 
commerciales avec l’Empire. 

6. Extension ut commerce eana- 
dien dans tous le; pays de l’uni- 
Vers. Le 

Les libéraux on adopté cette noli- 
tique de préférence britannique 
mais les conservateurs, de l’aveu de 
leur chef, M. Meighen, ne veulent 
uas de cetts préférence tant que a 
Grande Bretagne n'aura pas adopté 
une politique de protection contre, 
les -autres pays. - : 5 s° 

Dans Î3 grandes lignes le pre 
mier ministre a fait la r2vue: des 
grandes ques'ions qui ont fait le si- 
jet de ses discours dans lPOntariv. 
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Lé programme des progresais- 
: tes 


Winnipeg. — M. Robert Forke, 
le chef progressiste a catégorique. 
ment nié l'existence d'un pacte des 
progressistes de 1 Quest avec les li- 


liance, quel que soii le nom qu'elle 
porte, que les libéraux soient «nu 
pouvoir où non, relarderait pes. 
dant toute une génération l’exécu.. 
tion de réformes nécessaires, a 
reconstitution d'une politique vrai- 
ment nationale, et l'infusion dans 
la vie-publique au Canada de ce 
courage moral et de cet idéal qu 
Pesclavage de l'esprit 'éle, parti 
presque complètement détruits, 
Le plus eu moins de succès du 
parti dans à dernière Chambre, 
a première pour les progressisies 
ue devrait pas servir de prétexte 
aux défuctions, Ge serait une con- 
duite peu virile. Ee triomphe des 
idées progressistes est assuré, 


4 


Les élections nécessuires 


li s'est déclaré en parfaite com- 
munion de sentiments avec M. 
King au sujet des élections. ft 
faut savoir loninion du pays sur les 
problèmes nationaux du transport, 
du commerce, des taxes et de la ré: 
forme du sénat, Les élections é- 
taient donc nécessaires, 


La nationalisation des chemins de 
fer 


Le chef progressiste s’est pru- 
noncé en faveur de Pexploitatior 
par le gouvernement du réseau 
des chemins de fer nationaux; mais 
en exerçant une stricte économie, 
en s’entendant avec le € P. R, pou 
éviter une concurrente folle, en 
délimitant bien les pouvoirs du dé 
partement des chemins de fer a- 
fin de Je soustraire aux influences 


politiques. 
L'immiaration 


H fant augmenter la population 
du Canada aussi rapidement que 
possible. mais surtout. en rendant! 
l'agriculture prospère, L'arsent du 
trésor publie serait mietix dépensé. 
à aider les fermiers qu'a faire de 
la. prapagande an dehors et à sub- 
ventionner les agences d'immigra- 
tion. “Le meilleur agent d'immi- 
gration, c'est le colon heureux et 
prospère.” 


; , 


Le tarif 

Les progressistes regardent com 
mb dispensahle l'abolition de !# 
Protection sur les choses nécessat 
res à In vie et les instrufients di 
production. : La protection favori- 
se certaines industries aux dépens 
du peuple. Comme moyen de pré 
lever des taxes Île tarif est injuste 
puisqu'il imnose une lourde char- 
ge à ceux qui sont le moins à mé: 
me de payer. 


ie “e 
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être directes et proportionnées 
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ALERT 


Paquet commode pour 
les circonstances où la 
demi-livre est juste ce 
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tions permet dé faire Les dépenses! 
nécessaires à cette Fin, L'applica-: 
tion de cette loi est remise aux 
mains de l'officier électoral en chef, ! 
mais Padtministration pratique des, 
fonds est confiée à lPauditeur séné | 
ral, ‘ 

ya à peu près 242 officiers vap- 
porteurs: leur salaire varie selon 
l'étendue de leur district et le nom- 


bre des bureaux, de votalion Les 
autres dépenses importantes con 


prennent les frais d'impression ce! 
l’enrâlement des .voteurs. 


électoraux 


river 


, devraient 
it 
l'utilité. : Gelles sur le revenu doi 
vent étre retenues sans rabais jus 
qu'a ce quon ait cilector Les ré 
formes fiscales propostes, 


Les taxes, à son dire 


Le sénut 
# 
Pour M, Forke,slé sénal devrait 
ètre élu par le peuple, afin de le 
soumettre" à la volonté de celui-ci 
et de Padapter aux idéaux démaoera. 
tiaues,, C’est nne question de prin 
cipes, , . 
Progranme critiqué 


" L WUR 

Edmonton, — MD, be. Kellner, 
député progressiste. d'Édmonton. 
est, a alfanqué ce drosramme con 
me étant pas celui du piuti, mais 
bien nne pâle copie de eelai de 
M. King. “Ce sont les membres du 
parti. dit-il, qui dévraient avoir lù 
privilège d'indiquer ‘leur  vropre 
programme politique, au lieu de 
simplement donner leur opinion 
sur ‘les questions discutées par de 
premier ministres? 


“ tousté tsisut. 


Les irois partis Bolitiques ju- 
. gés par M: Crerar 


en bios 


at 


Ottawa. — C'est une bien curieu- 

se entrévue que M/Crerar a donnée 
, ! : , . 

aux jonrnaux ces jours-ci, pour 
corriger ecrtaines déclarations pu- 
bliées par un quotidien de l'Ouest. 
En quelques ecipé sde" "pinceaux 
lancieñ chef dès Drégressistes a st 
tracer un “emarquable tableau de Ja 
siluation politiqte ‘actuelle ét at-; 
toindre à la réatité, : | 
Voici tout d'abord le parti pro- 
gressiste gui après avoir commen 
cë sa carrière avec “es idées natio- 
nales s'est déveluifdé sur une base 
trop élroite, H on’a fait aucunc 
impression sur l'est du Canada, et 
c’est maintenant un mouvement en- 
tiérement local. Le manque de cor 
hésion des progressistes de l'Ouest 
et leurs tendances à sen tenir à 
l'esprit de ciasse ont déjà affaibli! 
la belle position qu'ils s'étaient ut: 
quise à {a dernière élection”. d 

Les libéraux ont . ensuite leur 
tour: le présent suuvernement s'est 
‘distingué par l'inconpétence, et il 
s'en est alé à la dérive dans les af- 
faires domestiques, Î n'a pas mis À 
xécution les promesses tarifaires 
comprises dans son'grand program- 


Du DR. 


empoisonnées, et inutiles. 


agents spéciaux. Pour plus de re 


2501 Waochington Blvd, 
(Délivré libro de tous 


rm team ee be de tn nn de conne paies do 


me de 1919, HF on'a pas effectué des 
économies radicales dans lademinis- 


“tration du pays, n'a pas réduit sub- 


stanticliement los taxes et an laisse 
nos gfands problèmes dans le statu 
uuo. 

Quant aux consetvalours ils ne 
paraissent avoir en mains qu'un seul 
remède, Hs prèchent la protection, 
Mais la protection actuelle et une 
protection plus intense _plac”ront 
sur de dos de l'Ouest un fardeau ad- 
ditionnel très important et très 
lourd. ° 

En même temps que Les trois par 
lis paraissent faibles et dépourvus 
de la vitalité qui leur serait indis- 
pensable, à l'heure actuelle se po. 
sent de grands problèmes, En si 
tuntion financière du pays est ex- 
cessivemeont séricuse. Le Canada ne 
potra supporter longiemps de far 
deau actuel si les Etats Unis, à vôté 
de lui, continuent à offectuer des] 
diminutions de taxes importantes 
et substantielles, Celle comparai 
son À noire désavantage a déjà et 
aura dans Pavenie des conséquen 
ces sérieuses du voté de lémigra 
on, Puis se présente L: problème 
ferroviaire qui est grave, Les mé: 
thodes düataires ne feront qu'ujoit- 
ler à notre dette ferroviaire. Lu 
trouvant une solution il faudra, 
proudre en considération di nées 
sité des taux de Craniport peu cle | 


vés pour En plus grande partie de, MOSS 


Pourquoi Etes-vous Souffrant? | 
Les impuretés dans le système sont la cause 


de la plupart des maux communs. 


Ces impuretés ne peuvent être expulsées que lorsque 
les organes sont en bonne condition. 


à la réputation d'agir sur ces organes, les aidant à rejeter les matières 


La Première Bouteille Prouvera Son Mérite. 
remède herbeux ne contenant que ce qui fera du bien au système. 


Ne le demandez pas aux drouuistes, il n'est fourni que par des 


DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 


SE 


Le 


RE 


C'est un vieux 


nseiyiements, adraisez-vous à JE 


CHICAGO, ILL. ï 


droits au Canndn,) 


ES 


La pêche dans l'Ouest 

Le Bureau fédéial de a Stalisti- 
que annonces une augmentation dans 
la vdeur des produits de la pêche 
vonmmereite pour deux des provin 
ces des Prairies, Ba valeur tiale 


des prises de 04 s'élove à RDA. 
IG, répartie comme sit: Manito- 


ba, SAS Saskatchewan, HIS, 
400 Alberta, #4939,107, La Manitoba 
eee une augmentation de #11. 
968 el la Sashatehowan do SI95.N49 
sur Pannée précédente. L'Alborta 


Los prises aient sutlout lormées 
dé poisson blanc ot de dorés ces: 
deux espèces figurent ou totat dans 
des prapurtions de 4 et de 28 pour 
ceut respectivement, | 

re Y: 


Le commerce étranger 


Le fait que de change canadien 
coeavuulte, pour be momunt, Ja cote 
hi plus Danube sur le marelé de New 
York, résutle sans doute dé eu que 
les obligations canadiennes trouvent] 
un excellent mearebhé ans étais 
us et du la couvic'ion que l'on a 
que les conditions ceonontiques dut 
Dominion sont essentiellement sai 
Sotais D Faut aussi tenir compte 


uotre population si nous ne voutonsfide cu que Gt balance comimmereiate, 


vas que da prospérité 
plus en plus de nous. 
maintenir unité de notre pas, et 
ce n'est pas une potite affaire à 
Vbeure où chaque section demande 
des concessions particulières et des 
faveur: spéeiales, 


ÿ 


ne de 


Les hommes publiez jui 
Taine 


pes qar 


.—"Des intrigants bavarde et des 
charlatans eobvaineus avant à 
chouë faute de teuue, duus tes et 
rières privées où l'on esl surveil 
lé trop exactement et jugé de trop 
près se sont rejetés vers fes voie: 
où le inanque de seruptle el de 
réserro ef une larie que Mes d'éfre. 
une faiblercos devant lout fuidéti 
catesse et leur imoudence, rca 
rière publique s'est ouverte à doux 
baltants. Tels sont Les percontac 
ges augustes que le suffrage ni. 
versel a portés, Le plus sonvent, à 
la tôte des affaires. pribliques” 

HE PAINE: “lu Révolution” 


EL EE 
Sr EL Thoënton recevra 
65,000 par an 


Le gouvernement d'Ottawa an 
nonce que Sie Henry Thornton 4 
été engage de nouveats pour (rois 
autre, anodes à un Salaire annuel 
de S60,000, Ceta veut dire une ait 
tentation de ÆLH0 par an, 

Le ehemin de fei et He pass qui, 
tous deux, sont en duite lous ben 
nus, Sontits ed anestipe che puser 
ee salaire enortie à Podninistia 
tour de cheats de for du pou: 
vernement? 4 

Non, si l'on he considére que tes 
finances nationales, Oui, s'il est 
vrai que Sir Thornton sauve des 
millions au Canada, 


Re me mn 


Ministères fédéraux , 
depuis la Confédération 


5 Ü 


‘1—Macdonald, conservateur, du 
ter juillet 1867 au 6 novembre 18743. 
2-_Mackenzie, libéral, du 7 no- 
1873 au 16 octobre 1878. 


3—Macdonald, conservateur, du 
17-actobre 1878 au,6 juin 1891. 
4—Abbott, vcouservateur, du 16 


juin ‘1891 âu 5 décembre 1892. 
5— Thompson, conservateur, du 5 
décembre 1892 au 12 décembre 1894. 
6—Bowel, conservateur, du 21 dé- 
cembre 1894 au 27 avril 1806, 
-"7—Tüupper, conservateur, du Ler 
mai 1896 au 8 juillet 1896. 
:$—_Laurier, libéral, du 1t juillet 
1896 au 6 octobre 1911. : 


x > a 

° # 2 % à 

5 &- to > 

, a o À 

ot T * R 
Nouvelle-Ecosse 16 0- 0 0 
uébec 

Butario uns 2 37 24 ô. 
Manitoba ….:…. 2..- 0. 12 1 
Saskatchewan 1: 0. 15 (nl 
Alberta …….. 0 0 19 2 
Tolombie-A. … 3 7 3 90 
VURON su © 1, 0 9 
° 117: 50 -65 3 


Le 1er mars 1925, la composition 
de la Chambre, outre l’orateur, s’é- 
tablissait ainsi: 

- Libéraux 
rogressistes, 


we 


= 


9—Borden, conservateur, du 10 
octobre 1911 au 12 octobre LOL, 

10—Borden, unioniste, du 12 oc: 
lobre 1917 au 10 juillet 1920. 

1{--Meighen, conservateur, dut 18 
juillet 1920 au 29 déciinbre 1921 
12 King, libéral, du 29 décembre 
19921 à date. 

Le ministère Meighen avait fait 
dissoudre la Chambre, le 4 octobre 
1921, {a nomination des candidats 


‘eut lieu Le 22 novembre 1921, de 
serutin fe 6 décembre 1921, Le mi- 


nistèére Meighen céda a place ‘14 
ininistère King le 29 décembre 1921. 

A l'élection de 1921, la représta- 
tation se partageait ainsi: 


Conservateurs "........ 5l 
Ouvriers senaneeeercensarennne ü 
Indépendants Ru 2 

234 


La prochaine Chambfe compren- 
dra 245 députés au lieu de 235. Voi- 
ci comment s'établit la comparaison 
par provinces: 


Ne du P.-E.. 


4 4 
Nouvelle-Ecosse 14 16 
Nouveau-B it 11 
Québec ennee 65 65 
Ontario …… 82 82 
Manitoiba 17 145 
Saskatchewan .:.: ot 16 
Alberta nee 16 12 
Colombie-A: 14 13 
Yukon... 1 1 


‘éloigne dei. 
Enfin il faut! 


RÉ 


Nouvelle Ancienne | 


Pensionnat Notre-Dame du 
Sacré.Coeur, Prud'honime 


Sask. 


Dèsirez-vous donner à vos enfant 
due éducations  Soignée, un cours 
études tel que demandé par bi 
ciners de a Saskatchewan, A: 
dresse vous aux religieuses de In 
Providence, 


1 
4 


Outre fe français qui reçoit nne 
ulloution toute particulière dis des 
classes, ot ensoiphe dit musique, le 
dessin et les truvoux à l'aiguille di 
lotus jeuren, 


Les jeunes filles désireuses de st 
livrec à Ja ecuvrière de l'enseigne 
ment (rotveront das cette institu 
Hions eptière facilité pour se prépo 
ver nus différents diplômes requis 
+ cet effets elles sont donc aduises 
à tout âge: les garcons sont aceep 
tés jusqu'h leur tretaième antée, 


Pour plus sanptes PONRCÉHNOMIENEN 
s'aulresser à Révércende Mére Sapé 
rieure, 


on een Ve de manne 4eme ou ane 6 0 me 2 


éhcten Ads mbnNE nt nabages Bèer à un ht DiéeV PRAIA ? AAÉnE à Ée 140 MON AAA nb 


| Couvent St-Joseph | 


sous Ha direction des 
Füles de la Providence 

Cours détudes suivant be: 
programme provineial faute 
école préparatoire aux diplo- 
mes, L'enseignement du fran: 
cuis recoit ue affention par- 
ticulière, 

Lecons de musique. (Vin 
lan et Piano) Les garcons 
sont acceptés jusqu'à leur frei- 
ième année, 

Pour plu amples rensel- 
puementa, s'adresser À Révé- 


} 


rende Mère Supérieure, Cou- 
vent St-foscph, Si-Louis, Saxke 


Pensionnat de Batileford 


deu 


cree banréé es a Oh RTE 
direction | 


sous fa 


SOEURS DE L'ASSOMPTION DH 

la S. V. 

. . 

Tloë lex élèves recoivent avec une 

Hléduralion soignée, Pennelygnementi 

If préparatoire uux examens de lu 
Province. 

Atteution parHeulière donnée 
aux fatures institutrires 

biliugues, 


| 


f 


| 
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DRE ET 


COLLEGE 


mmmmnage ù 


Adresse: 


SOEUR SUPERIEUR, 
. Battleford, Sark, 


nome mm mr ee es 


| 


ONTON 


firigé pur Jen 
PECES SESUITES 

et agrégé à l'Univeraite Laval 
COURS CLASSIQUE bilingue, À ba 

se francaise, condäisant aux de 

urés de bachelier et donpant ac- 

cts À toutes les carrières, sacer- 

doce, droit, médecine, ete, 


COURS COMMERCIAL en anglais, 


| 


{ 


ï 


| nographie, 2te, “£ullation de di 
plômes d'affaires: 
DOUBLE COURS PREPARATOIRE, 
. français ét anglais, préparant aux 
| cours Classique et Commercial: 


Adresse: Rév. Père RECTEUR || 


Collège des Jésuites 
EDMONTON 


; 
} 


tenue des livres, clavigraphie, sté-|$ 


see mnt me 


R CONSEILLE 
LE QPERATINS 


v.uad 
L'expérience d’une Femme 
d Alberta avec le Composé | 
Végétal de Lydia E. Pintham 


Provost, Alta, -“Vous vous rapa 
pelez puul-êtie avoir envoyé un 
livre, y a un an. Souffruit des 
douieurs affreuses, je ne pouvais 
rieu faire, Le dueteur me dit qu'à 
moins dune opération, je n'aurais 


pas d'enfants, Ayant lu duns les 
journaux des fémioipnages sur le 


Composé Végotal de Lydiu E, Pink- 
han, j'ou ui pris sur le conseil d'u 
ne amie, Je suis devenue mieux 
après trois bouteilles, et jai une 
petite lille de quatre mois, Je fais 
mon ouvrage et aide un peu à ce- 
lui de la ferme. Je recommande 
le Composé Vépétal à mes amies, 
el vous pouvez uliliser cette let- 
tre-témoignage.! Mme À, A. 
Adams, easict G4, Provost, Alberta, 


Douleurs au Côté Gauche 

Lachine, PQ F'ai pris le Com- 
posé Vépétal de Lawdia E, Pinkham, 
enr je souffrais de douleurs au côté 
pauehe et le dos, faiblesse et au- 
tres maladies féminines, Cela «à 
duré six mois, J'ai vu la réclame 
du Composé Végétal dans le “Mon- 
trent Standard” ot en ai pris 4 bou- 
deilles., J'étais très malade; aufjour- 
d'lhui ma santé est si améliorée que 
je ne voudrais pas en manquer. Je 
me sers aussi de “Sanative Wish” 
de Lydin , Pinkham, de recom- 
wande cer remèdes À mes aniies, 
et vous pouvez utiliser in lettré 
comme tomoignage.” Mine M, 
W. Rose, b8Q ruu Notre-Dame, La 
chiuo, P.Q. 


Vovturé qua des maux de tête 


A A, Dombrowski de Hempstenut, 
NV, Gers J'ai souffert de maux 
de fete pendant cit aus aucun doc 
leur vf Aucune madoeine he pou 
vient ou soultaner, Depuis que j'ai 
ris du Novore du Dr, Picrre, je 
suis ébarrussé de votte torture." 
Cie unique préparation végétue 
affecte merveillensement de système 
nervoux, Ce pust pas une médeci- 
ue de pharmacie Lerire au Dr 
Peter Pahrpes & Sons Co, 2p0t 
Washington Bd, Chiens, Hlinais, 

Livré exempt de donsne au Cana: 
dit 


dans nos esportatious et huporta- 
lions, noi est fargement favorable, 
Duraut les douze mois terminés en 
juin, La valeue totute de nos expor- 
tation, fut de f6,078,500,000, et cel: 
hode nos importations de RKOS,U(.- 
UU, Soit une balance Euvorable de 
#209,8804000, Pour des douze mois 
précédent, nos eaportutious s'éle- 
vient à une valeur de #1,062,000.- 
UO0 61 nus hnportations à $Knn,000, : 
G06, ue balance de 4007.000,000, En 
faisant fa comparaison de ces ehif: 
he, quee veus des doue mois ter 
mines ent, des deux anuérs der- 
mères, démodtre que dt diminution 
labiluelle des aetivités au cours de 
l'été n'a pus été accompagnée pat 
une ronhtwtion notable de notre bu- 
Biuce favorable, cette balaneis étant 
de #272000,000 pour des douze mois 
Lontods en nai 1999 et de #197.- 
009,808 pour les doure mois précé- 
dns Une revue des decniers rapre 
port, dispoitibles, montrent les dé 
tels des importations ot export 
dent, vévèle que Les animaux ct fes 


prodous anhus (Satrtotrt de bé 
tit, de beuere, Le fromage et fe 
poissons et Les métaux non lerrn 
“jpens Gurtou de cuivres et l'ov) 


ce anptont pour fa majeure partie de 
Pauamentition de nos esportatians, 
puis est iniéressin de noter que 
l'ausiu vuation annuelle de nos ex 
péalitous d'inirenments  nvafoires, 
patine, of papier 4 journal se 
saut internes rés fermes dan 
née en unie, ‘ 


arrôtées de fa- 
con Dertnaneir 
A te par Le re 
&nède  Trench 
& eontre Epiep- 

sie et Crises, 
Simple traitement à domicile. Plus 
de 45 années du succés. Des mile 
ders de tumnoignages de toutes lus 
arues du monde, fiutes venir 4 
broghure prataite donnant détails 
complets, 

Écrivez tout de suite à 
TRENCHS  REMEDLES  LAMPTED 
1177 St Jumen Chambers 
79 eue Adelaide Est ‘Toronto, Can. 

{Déecoupez eecr) 


Machineries 
et 
Fournitures 
pour 
Laiteries 
Crèmeries 
Beurreries 
et. 
ageries 


nm - 
From 
|| Toutes commandes où || 
demandes d'informations 
recevront l'attention 


de 


0, TRUDEL & CIE 
. 86, Place d'VYouville 
MONTREAL 
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Québec la doulce Province 


_ Les Cantons de l'Est 


ee. 


De même qu'il existe un grand 
centre ‘urbain, Montréal, où Cana- 
diens de langue française et anglai- 
- se vivent en masse, côle à côte, 
dans une harmonie parfaite, dans 
une amicale émulation, il est une 
région semi-agricole, semi-industri- 
elle du Québec où le méme tabletuu 
s'offre aux regards: ce sont les 
Cantons de l'Est, 

Magnifique spécimen de imilieu 
bilingue! On y rencontre les deux 
races, parfois confondues et fu- 
sionnées, souvent distincies dans 


une promiseuité qui respecte Pinté- 
grité de chacune, ou, cas plus rare, 
formant eolonie à part Quelle ser- 
sation étrange de visiter, en pi 
courant la campague, et dans nn 
rayon de quelques milles, un voin 
de France, un coin d'Angleterre ou 


un coin d'Écosse! 

Des montagnes, des lacs, des bois, 
des terrains de culture magnifiques, 
des pâturages, des- fabriques, des u- 
siues, des panoramas superbes, fa 
fleur des deux grandes races eaña- 
diennes; les Cantons de PEst, ré- 
gion relativement jeune et chérie 
de la nature, résument à peu près, 
au point de vue physique et moral, 
kr physionomie du Canada comple- 
xe, 

Cest une contrée plantureuse et 
pittoresque, dont la prospérité et Le 
ccloris charment le voyageur et le 
touriste, Des convois du Chemin de 
fer National du Canada, on aperçoit 
tour & tour de riches fermes, des 
maisons et des bâtisse, qui reflé- 
tent l'aisance, de fécondes et harmo-: 
nieuses vallées, le tapis bariolé des 


DER 


dans la langue des “K 


EAN 


LR 


Prix : Gratis 


+ 


pe 
Sr 


Edmonton — A 


DE — 
Notre-Darne de Sion 
A 
PRINCE ALBERT 
Les Dames de Sion &it réoln de se spécialiser dans lensei- 


gnement bilingue et doi. y aux 
chewWan une formation uussi 501 


LES COURS ANGLAIS ET FRANCAIS comprennent tous les 
grades jusqu'au douzième inclusivement. , 
MUSIQUE ET PEINTURE vont enseignées 


modérés, 


Pour ious renseignements s'adresser à Rév. Mère Supérieure, 


UN PAMPHLET ! 
DU CANADIEN FRANCAIS 


nights of Columbus” 


“TEZXTS and FACTS” 


sur demande. 


S'adresser à 


Dr JOSEPH BOULANGER 


Iberta — Canada 


, Saskatchewan, 


Franco-canadiennes de la Saskat- 
ide en français qu'en anglais, 


COLLEGE MATHIEU — 
dirigé 


GRAVELBOURG, SASK. 


var les Pères Oblaits de Marie Immacuiée. 


. COURS CLASSIQUE et COMMERCIAL bilingues, à base fran- 
çaise, donnant une formation eoinmplète dans les deux langues, 
Le COURS CLASSIQUE conduit aux degrés de Bachelier-ès- 


Arts de l'Université d’Olawa, et 
lea carrières, au sacerdoce, au dr 


prépare les jeunes gens à toutes 
uit, à la médecine, ete, ….…. RU 


Le COURS COMMERCIAL forme les élèves pour le commerce 


et l’industrie. 
d'émettre des dinlôtmes de cours 

Le COURS PREFARATOIRE 
soit au cours commerci 


pas assez avancés. 


Le Collège Mathieu a, de par sa charte, le pouvoir 


commercial et académique. 
conduit soit au cours ciassique, 


al les plus jeunes élèves qui na uernient 


ml CAE. 


F 


Pour plus amples renseignements s'adresser au: 
« 


RE 


VEREND PERE RECTEUR, 
Collège Mathieu, 
Gravelbourg Sasak. 


+ 


L 
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S. D CH AD CM aG AD RAR LA De sm ed res TT 

bois et des champs, Jes méandres | LG LCD CO LÉ CP SEP SR CPP CE LENS PINCE IR IR ARE TD À 

des cours d'eau, des troupeaux pais- | 049 —— ; HT LE Us ie eu RARE 

sants, ln nappe sereine d’un lac, uui sf : | e : ne 

pan de forêt vicrue, la pause canpa- [Di 1 2 LE à N 1 DE MONDE DT a N 4 Te Va ] TRTER : t 

gac ou, soudain, une échappée vers} ; h À À À À NT À D ie) NEA EL ARE CAO UEN J TE h 

l'horizon déplové, à léchancrure cu : en ae BP ee né =? TS OT ES NS ds VE VE ol 


ane en ere mes espere dort arms 


des monts, Dans ce décor tranquil-| &# 
le florissent deux industries qui, SE 
suus être particulières aux Cantons 
de l'Est, ont beaucoup contribué à! &® 
établir eur réputation: pandustrie 6:13 
laitière et l'industrie de Pérable.La een 
nature a voulu les favoriser de ec | SE, SE DE 0 
côté en donnant à l'hérbe de leurs 

Avocat , 


pâlurages une saveur qui se retrou- 
ADRIEN DOÏIRON, B.A. 


On trouve ses bons 


eo ren 


4 


ve dans les produits de erémeries 
et en ajoutant à la sève des érables 
un arôme qui signale aux connais 
seurs le sucre et Île sirop tirés de 
cetle région, D'autres parties de 
la Provinece de Québec pourraient 
réclamer des mêtnes avantages, mais 
il n'en veste pas moins vrai que lei 
Cantons de PEst possèdent eu pra- 
pre un “cru” de sirop d'érable et 
aue leur beurre jouit d’une-grande 
renommée, cc: 
Sherbrooke réfléchit ef exprime Ja 
prospérité et la houuté des alen- 
‘tours, C'est vraiment la reine des 
Cantons de PEst, Sise an confln- 
ent des rivières Magog et St-Fran- 
cois. non loin du lac  Missaipni, 
moilié anglaise et frandaise, cile 
renferme des fabriques et des usi- 
nes, de: édifices publies et des mo 
ninents intéressants, de jolis pares, 
des demeures et des avenues char- 
nantes, Ce n’est pas la banale pe- 
Ste ville inthastriefle, aide conime 
la lilette qui « grandi trop vite. 
Elle pa séde toute Ia grâce des ci- 
ts Hurceuses qui se sont épanouies 
deus nn décor harmonieux et doux. 
Les autres petites villes de cette 
région fortunée ont aussi des char- 
mes qu'il faut découvrir. Ce sont 
de plaisantes étapes pour Le voya- 
soor qui parcourt les Cantons de 
l'Est, en quite d'horizons reposants, 
de tableaux virgiliens et de scènes 
tupiques. tr toujours ce piquant 
aifrat de-deux éléments ethniques, 
suvtont À lt campagne, de coutu- 
mes de meeurs, de méthodes de 
eailures nscez différentes, toujours 
ceméluige de civilisation et de sau- 
vagovie, de plaines verdovantes el À qui veut s'arrêter dans ce pays 
le monts fauves, de laus et de cours | fortuné où la Nature est d’une sé- 
d'eau, loujours cette surprise de pa-| rénité ‘inlassable, les Cantons de 
norunas vastes et suavts, celte al-} PEst offrent des attraits et des plai- 
lernance de force et de douceur, delsirs variés.  %i le pittoresque, la 
féeondité el de stérilité, eeite va-| saieté de certuus lieux de villégia- 
rifié ivépuisable qui captive l'in-{ ture attirent les citadins, de leur 
térêt el aiguillonne le touriste, côté les sportsmen réclament ce 
° Ss = territoire famenx entre autres pour 


Avocat, Procureur et Notaire 


VONDA SASK., 


manner 2 run 


Avocat et Notaire 
HENRI COUTU, B. A. 


Avocat et Notaire 


GRAVELLOURG 


ask. 


L] 


ares me ha 


Avucat, Solliciteur 


B. D. MACDONALD 
AVOCAT, SOLLICITEUR 


Etude légale, au haut du bureau de 
billets du C. N.R, 


116 Helgersin Block, 2ème Avenue 
SASKATOON, Sask. 


Fons amenant cemarse enrertntanse es ramené enr remet 


Doolittle, 


.. 


BRIE A 4H @ 8 % 


Formons |  —Le passa de nombreux mois- 
« [sonneurs Canadiens-français à Big- 
æ|Sar, nous a dônné l’occasion de 
4 |'encontrer parents et amis venus 
4 |de PEst, et d'entendre un peu plus 


# auner 404 enfants, 
4 résenn de charilé, de dé- 
vonement el de prière pour 
- ehnelopper cel Quest si cher 


points né 
aux cour 


sont divisés en trois groupes, qi |-Mailhot, 


Les bières 


5 4 Nes coeurs, Puisqne l'a. i il réussir aussi bien al == RE — 

& mous est plus fort que VU mort, & Souvent sur la rue et ailleurs, le ,Puisse-t-il reussir aussi bien & EEE A 

& rien Re pourra nous séparer, & | doux parler de “chez nous”. l'école normale! 11 sera un institu- TT 7 
€ Nous “liendrons bon”, el, en #| , M le Dr, O, E, Kennedy, méde- teur bilingue, qui grossira le ps … ANNERIES DE DELMAS À 
& dépit des diffienttés, nous pré. «tin en chef de l'hôpital Ste-Margue- [bre de nos dévoués maîtres et mai- v 4 

& purerons pour l'Eglise el pour æ{rite, est attendu, ces jours-ci, reve- [tresses capables d'enseigner les : « ENREGISTREE AT AN 
a porous bu a Lutis el pour nant de Saskatoon, où il a épousé | deux langues officielles du Cana- LA MAISON AVEC SERVICE POSTAL DE LA, SASKATCHEWAN | 
# chesse incomparable, une # [Me Rita Brennan, d'Ottawa, Ont, [da > | TANNEUIE BE MARDBROT ER GENERAI 
% Iboissen divine qui réjouira la |}. M. le Curé Drapeau à annoncé | Sépulture. — M. Delmas Perra, i i 6 à Plhüi irc meu ir b : 

Le POIsse ne Te ; : DANS. Itivateur de cette paroisse, comp. Cuir, de harnais tanné à l'huile noire, faümeux euir brun pour | 

# derre et le tel, [un grand bazar au profit de l’hôpi- [cultivatem ceile paroisse, corn li t guides, lacets en A éparations | 

& ioant cclu l'énergique pré. & [41 bour la mi-décembre, Les Da. |te au ciel, un. pétit ange de plus, icoux et guides, aceté supérieurs pour courroies pour répara : 
& sifente avoit déjà dit: “Nous + 1Mes sont en Charge. de l’organisa- dans sa famille: un nouveau-né, le , de selles et chaussures, : 
# : ur TRS ti 1 deus pv tit Henri, apré bien court Echantillons envoyés gratuitement sur demande. 4 
# sommes les ouprières d’une #{[tion. Et deux concurrentes, Mes- |netit Henri, après une bien courte Wm, 0. NORMANDIN, P PTE DELMAS Sa. | 
# grande oeunre. Si nos Lra. # | dames Craig et Harway, se dispute- | existence, est allé au ciel prendre ne ° N, Fropriétaire, nn |: 
# baux sont dpres, si nos pei. &{'ont amicalement le prix de popu- {rang parmi les bienheureux. 

es sont lourdes, la moisson &flarité. Déjà, un grand nombre de |  Buzar, — Les 21 et 22 octobre, 

# viendra doublement abcndun- #]Coyens ont répondu à l'appel, en aura lieu à Wolseley, un magnifi- = î 
let Nous ne lravaillons pas % Royan de magnifiques brix. {[que. bazar, Deux candidates, Îles s | E 
*% pour le £mps, mais pour re. & | Nous savons que l'essor continuera. | Demoiselles Albina Dallaire et Ma. l hà S | rô pP il { hi à 
“ Lernitet . # ——Avec a ventrée des élèves, les rie-Louise Cormier, travaillent de es Gi NIUGS jo . Gene SI Ûù o$ lenvenus à 
Soyons un el l'avenir est à à [Classes de ‘aléchisme sont reprises. l'tout coeur à son succès. -La pré- ù UN: raahaî à 
b nous} 3 | La présence de trois prêtres au|sidente, Mme Patrice Rochon. el _ JVer BIOGUAN 4 
RE EE ER À 4% & @ æ à | presbytère, fait que nos enfants|la vice-présidente, Mme Wilfrid LE 

* P , LE 


recoivent chacun trois cours par 


semaine, ‘Tous les parents se font 


un devoir d'y envoyer leurs en- 
fants, assurés qu'ils sont, qu'on 


n'en peut trop savoir concernant 
la religion, Environ une centai- 
ne d'enfants suivent les cours de 
‘atéchisme. Le catéchisme est fait 
séparément en français aux quel- 
ques canadiens français qui dési- 
rent suivre le :cours, 

—Notre ville est maintenant do- 
iée d'une nouvelle usine électri-. 
que qui lui assurera. un courant 
continu de 24 heures, au lieu de 
12 heures que nous avions autre- 


Troisse, on 
Dieu est 


Au cou 


blace pou 


CPE ETETELEEEEE 


En auto de Halifax à Vancou. 
ver en territoire canadien 


Dans le but de promouvoir le pro- 
jet d’une route earrossable à tra- 
vers le Canada, depuis Halifax jus- 
qu’à Vancouver, 


Ayotte est l’un des nôtres ct ses 
succés nous font honneur. 


de leur temps-à cette entreprise 
.Daroissale. 
de s’y intéresse’ volontiers. Quand 
on travaille avec amour au prix de 
grands sacrifices et 
parfois, pour le progrès d'une pa- 


distrait et qui enregistre tout au li- 
vre de vie. 


sionnaires nous sont 
Qu'Appelle et de Dumas pour y sui- 
vre les cours. 


RE en nn ce à 


7 


conseils à la bonne enseigne - - - vérité de La Palisse 


Û 


5 Es Ce LC Je QD Ve Ce 


PÉRÉP EF PSE EP EN ER ER INIST S TETE 
À vocet et Notaire Médecin - TT 
- è À 
J. J. MociSAAC, LL, B. DR. LAURENT roy 


| -AVOCAT, NOTAIRE Des Hôpitaux de Paris Di 


; " » France, 
Chirurgie et mal 


adies de | 


a fe i 
Bureau, 213 McC re 


Mitchell Block, Chambre 9, alim Hi! 


| Tél 2582 "Résidence, 3101 Avenue 


Victoria, 
PRINCE-ALBERT - - -  SASK. REGINA, SASI 
1 TT 
Dentiste | Médecin-Chirurgien TT 


! Î 
Des Hôpitaux de Paris et de Now vos 
10007 Ave, Jasper, Téléphone a L 


a Dr. J, BOULANGER 
Li MPDECIN CHIRURGES 

Licencié pour tout le Can: 

“The Medical Council ol Card 
Traitements par le Radium._ 
Laboratoire de R ‘ 


EDMONTON, Alta 


CHS. C. CLERMONT 


Docteur en chirurgie dentaire, Licencié 
en art dentaire’ pour le Dominion. 


Service des plus modernes, 

Appareil de radiographie, etc, 
207 Bâtisse Hammond 

MOOSE JAW 


0 
Î 
! 
l 


SASK. 


meet 


nrrien 


Avocat et Notaire 


E, À. ST. JAMES, B.À.' 
AVOCAT ET NOTAIRE, 
Régina, Saskatchewan, 


Médecin-Chirurgien 
| J.-P. DESROSIERS * À 


Ex-Interne de l'Hôpital N.-D, Mon 


des hôpitaux de-New York ct Lontréa, 4 


cago 


Chirurgie et maladies de ta femme, 


ee 


Bureau—201, Edifice 
Résidence, 418, Spadin 
SASKATOGN, 


eC PR, 
a Crescent E 
ask, 


Le seul bureau d’Avocat de langue 
françaice à Régina. 


pe ann 


" # a 

a 
le territoire canadien et absolument 
sans autre moyen de, locomotion 
que lPautomobile, La premiére dif- 
ficulté que rencontra le voyageur 
fut celle de la traversée du Saint- 
Laurent, mais elle fut résolue grâce 
à Ia permission que le docteur Doo- 
little obtint du chemin de fer Na- 
tional de traverser le pont de Qué- 
bec en enlevant les pneus de son 


faud en train de mettre une co à 
roic en place. Le choc lors de le 
plosion, fut assez violent pour oi 
vrir des murs en béton d'une épait4 
seur de 18 pouces, Le malheur 
ouvrier fut précipité dans le fon qu 
alimentait la chaudière non sans &- 
voir reçu sur Îa tête et par tout | 
corps des morceaux de brique of 


À le docteur P.-E. 
président de lPAssociation 


La Le , hou n ic A A , ns a: , x e + . n . A | 
7 ja chasse au chevrenil. Per sonne ne d'Automobile du Canada a fait des auto et laissant le roues rouler sur de béton ainsi que des éclats d' 
peut s'empêcher d'aimer cette cam-|afrangements avec Îla PAGE Se pails d t. Des iné-| verre. 
\ pi : nn d’automobiles Ford pour entrepren. | ©$ rails du pont, S vues cine 1 
nn æl bagne riante qui, le jour, ondule dre une randonnée dans une auto- | Matographiques du voyage seront LE 
Tel est le mol d'ordre que #]} mollement au soleil et s’emplit, au mobile Ford depuis Halifax jusqu'à prises et le gouvernement Fédéral en La nrermiè tudi 
jouit, l'autre jour lle ME. # | crépuscule, de la sonnaille des ela-| ja côte du Pacifique. ‘Le voyage de- fera la distribution afin de préconi- a première etudiante en/: 
onde. présidente de la “Li #1] nine | ra Se ir gi : sur à 5er ‘e projet de la route trans-Ca- : : Ë 
que des nabllriees Calholi. # rines. vra s’accomplir exclusivement sut nada. " droit de Montréal ‘+ 
‘ques de ltcest"”, & toutes ses & EH 1: one - ; 
+ soeurs duns l'enseignement, # c , . . Montréal. — L'Université dé 
Tel est aissi le mot d'ordre % Les Centres Fran co-Canadiens Terrible accident Montréal compte une éludiante eà 
Ë que nous ont donné nos chefs % ù i L ‘ : droit. C'est la première femme qi 
Et l4 convention fjénérale de # . ' a .… Thetford Mines.— Un ouvrier, Ro: pse affronter cette science e Me 
inars dernier, if "\ BIGGAR Sask ‘yotte, 17 ans, premier de classe à } dolphe Poulin, travaillant aux usi- tre Le d'e ,Sercnce en li 
Soyons un"! pour nous ai. % 4Ss ° |lécolé publique de Wolseley, est | nes de. la “Lining Automobile Com. te ‘Maison . enseignement supé 
mer, pour ainer Dieu el pour # le. seul à avoir obtenu le nombre de fpanv” a été brûlé presqu’à mort aulrieur., ŒEile se nomme Jndith Gw 


cessaires pour avoir droit 


thier et elle fera partie de li ph 
s de l’école normale. M. 


lange qui'‘aspire à devenir acc 
ou jurisconsulte, 


cours de l'explosion d’une chaudié- 
re au-dessus de laquelle il se trou- 
vait. fl était monté Sur ‘un éclia: 


Prenez bien soin de vos vaches pendant ses semaines de 
travaux €: vous en retirerez fe revenu au cours de l'hiver prochain, 

Les "prix de la crême sont exceptionnellement bons. Nous | 
avons besoin de votre crême. fnvoye tout ce que vous pouvez ||$ 
disposer, et vous recevrez le plus haut prix sur le marché, la 
meilleure épreuve de votre erême, le poids, la propreté des bidons 
ei un prompt retour, Nos gérants de succursales sont prêts à vous 
rendre de réel service. 


(Demandez notre beurre de crêmerie à votre marchand.) 


Saskalehewan Greamory and lee Groam Co. Liiliel 


donnent aussi beaucoup 


D'ailleurs tout le mon- 


de  fatigues 


ne perd pas son temps: 


un témoin que rien ne 


vent. —-;- De petites pen- 
arrivées de 


Succursales -— 


ASSINIBOIA, CARLYLE, CARNDUFF, EMPRESS, 
GRAVELBOURG, MAPLÉ CRDEK, MOOSE JAW, 


Il y à encore de la 
Mesdemoisel- j 


r d’autres, 


LSELEY, 


fais. 

—Les prêtres de Biggar desser- 
vent les missions suivantes: Arlec, 
Ruthilda, premier dimanche du 
mois; Herschel et Dodsland, 2e di- 
manche; Cluny et*Cochery, 3e, di- 
manche; Loverna et Dodsland, de 
dinianche. Un service bi-mensuel 
est donc organisé pour Dodsland. 
A cet endroit, Péglise en construc- 


les, demandez à vos parents la fa- REGINA, SHAUNAVON, SWITT CURRENT, WO 
veur de quelques années au pen- 
sionnat, afin d'y recevoir Pensei- 
g#nement et la direction d'institu 
irices selon le coeur de Dieu, qui 
tout en meublant votre ‘esprit de 
connaissances utiles et agréables, 
formeront votre coeur et votre .vo- 


sans défaut > 


Leur qualité et leur saveur 
insurpassable ne changent 
Jamais 


m © 


2 


| 


ll 


C'est ce que dit l'expérience 
au sujet des bières ‘Acme” et 
“é . LA] 

Perfection. 


A # 


ES 


L'orgueil des produits de 
l'ouest canadien, le chef d'oeu- 
vre des brasseurs experts du 
Canada, fait avec la plus belle 
orge poussée sur le sol de 


l'Ouest. 
Les bières aux étiquettes 


Brunes sont aussi bonnes que 
les bières aux étiquettes vertes. 


Nous garantissons nos pro- 
| duits, 


CES NET ER TRES 
CSV, 


a 
v 


AL A 


tion est fort avancée, et on v icélè- 
brera la messe, sur la fin de sep- 
tembre. A Herschel, les parois- 
siens ont décidé de bâtir le: prin- 
temps prochain. C’est une .excel- 
lente manière de remercier Le bon 
Pieu de l'abondance des moïüssons 
dont Il les a grafifiés, Ù 

—En visite au presbytère, le R. 
«P, Neltz, OI. curé de Scott, et le 
P. Bruneti, missionnaire-colonisa- 


vie. 


_ 
. ’est assez peu souvent que les que M, | 
journaux s'occupent de nous, et ce- ‘pagandiste 
pendant notre paroisse n'est pas b 
l'une des moindres dans la Saskat- 
chewan française et offre de multi- 
«lples avahtages à nos compatriotes 
de langue française. C'est ‘ainsi 
que nous avons une bonne école sé 
narér, dont les Révérendes Soeurs 


je Lot LE 


à 


LR 


élèves 


ui 
j q 


L'entrée 


auspices, 


ves sera 
te année, 
Jeu de b 


cieux qui permet aux enfants d’as- 
sister régulièrement aux offices de 
jia paroisse Me:plus, if v a le 
bensionpat, où cing religieuses 
| consacrent tout-leur temps aux élé- 


s 4 


+. 


ves. , P A e . 
Brillants succés. — B, Aimé À- 


collège, au 


lonté pour les grands devoirs de la | 


GRAVELBOURG, Sask. 


(Suite de la page 7) 
CHRONIQUE DU COLLEGE 


qu'il à offerts au 
‘abbé Chs-Emile Ar 


as teui de Humboldt. rigeant du Colles Le personnel di Î| Séparateur "New Racine” 20 x 32, en très le au 
Lee me 4 peant, du Collège est heureux de[[l ++ raie. au |e 
né As - 2%: . qu encier, M. l'abbé Picrre Gravel, | ponction avec grande COTE Adepte y 69 
ses rs . non des Cadres magnifiques, |! 'OYGSQN coovoesr se evo esseoresnustees , 
ET WOLSELEVY, Sask. souvenirs de la lome Chrétienne 

; Pr 


eau travail 
a province, 


scolaire s’in 


de Notre-Dame des Missions, sont [été très satisfaisante au Collège et » ee ° 50.09 
les dévoutes Tnstitutrices. On v en-|Au Jardin de l'Enfance, Au delà :|| For Carnion V2 tonne ... Lersrerre st 00 09 
reigne le catéchisme, le francais »t[4€ 70 collégiens avaient déjà été | lord Camion Î tonne... es ecooesoooess ee DIUUT 
Panglais, Cette. école” est situe admis. au Collège Mathieu à in mi- F vd C ne As) , 107< " 6450.00 
tont près de l’église: avantage vré-| Septembre et le nombre de 109 élè- oi oupé modele 1925.3:, soc. . 


probablement dépassé cet- 


jeu de. paume ou balle- 
‘Construit au cours des 
pour les élèves 


| piignnelle 


je IS aRUT IT 
ES AGRICOLES 


LE D'AUTOMOSILES ET DE MACHIN 
USAGTES À GRANDE REDUCTION. 


[ 
4 


LIN 


EX; 


L 


JS AGRICOLES 
OMOBTLES 


d'in 
d 


us 


Tracteur Rumely 12 x 20 avec charrue à trois persos 


res sens ro os oo revoeeveenegesrereseses 


Tracteur Gold Charbly & Muire 12 x 25. 
Tracteur Emerson æ ' 


Collège; — ainsi 


ès, pro- fi! 
du Patriote, pour le|i 
de rectutement des | 
l'a fait dans le nord dell 


1Gro0n 12 2% A eeecss eee 
MeLaughlin D 45 111] 
e 1918.....7. 


| 


des élèves: —— L'année 
augure sous d’heureux 
L'entrée des élèves à 


F 


lord Touriste mordèl 
Ford Ronoster 1918 . 


f Lu = " = 
l Dont noiti + frafohe Fo. 1 
alle-au-mur— Un double | Bonne conc Non ct ITA chem Le. 
au-mur a dté || 3. BA AU 


vacances ete 
par Îles autorités dut WA 


coût de 91,009.00, 


s 
' 


= = = = 
| Les Centres. 
SERVICE SPECIAL DU 


“PATRIOTE DE L'OUEST” 


arr vus 
Prima 


”  FORCET, S 


asie 


rell, de Wakaw, 
‘rémonies de. 


vint faire les cé- 
a sépulture et le ser. 


entrepreneur, est par 
subir une opération 
cite, Il s’est rendu to 
Dital Columbus, à Gr 


pour appendi 


voués de sa tante là Révérende Si 
Germain, 
coup de chance et 
parmi nous, 


ti lundi pour 


ut droit à l'Hô- 
lu eat Falls, Mon- 
tana, où il sera sous les soins dé- 


.des Socurs de Ia Provi- 
dencz, Nous lui souhaitons beau- 
un prompt retour 
Le même jour est aus- 


Delmas et autres lieux, 
jeunes pe Sulvront-ils pas l’exemplei fort, toute 1 
donné. au moins jusqu'au départ ?{ qu'un brasier ardent, 
Jeunes gens de Delmas, il est temps pût que st 
pour vous de penser à créer de nou- 
veaux foyers. où l’on aime 
où l'on parle français. 
au plus vite, mais. 

nous, 

—Dimanche dernier, 


e 


+ 


Dieu et| ge. 
Restez avec, 1000.00 d'assurance, 


nous avions) septembre, 


L 
D'autres en un instant conne il ventait assez 


—-Les battages commencés le 1er 


donne ectte année une preuve con- 


a maison était plus| vaineante de l'intérêt qu'elte met à 
M. Valois ne 
auver ses plus jeunes en- 
fants et quelques articles de mèna- 
| Sés pertes se chiffrent à au-| 
Mariez-vous! delà de S2,500.00 avec seulement 


former des inititutiices bilingues. 
Car iles! sans doute très beau de 
constater que notre ville en a lour- 
ui trois au dehors. 
En effet Mile Edesse Ganthicr vn- 
soigne ou Couvent de Lafléchr: 
Mile Antoinette Lafrance à lécole 


un loculité es leine acti- [vice fut remis au Inndi 21 septem | « ti  Phônit se au D sont arrétés depuie 13 de amta: Canal DA 
De DE eos. aetivité RE bre, * - pren Ja Mitred Dar népital de Moose-| ja visite de M. l'abbé Arès. H a de-| jours par appt AO Fenps de NATURE Earoline Michaud 
RS activité scolaire, activité L'assistance si nombreuse à lé. fermiers AUX dernières de les mandé avee instance à ce que cette’ Le rendement dans le blé varie de C'est on courageant pour les Cana 
cole, Je. activité francaise, De glise montra .que M, Georget comp-! il prenait du mieux ueres nouvelles! semaine une chronique soit écrite! 15 à 45 minots à lâche, Les autres diens de la Droles "AT Ni “tours 
agro on entend le ronflement Ftait des amis. De superbes cou. Re sur Delmas, I tenait sans doute! grains varient aussi beaucoup, Lal les gras centres Canadiens lour- 
tous hines à battre, -Le rentte. ['0nnes et bouquets de fieurs fu- - DEL Le Rs beaucoup à ce que l'on sache, d'a-| qualité va aussi variée car ta pluie! nissent leur part, bientôt le n bre 
des mac Don et d'excellente guali- rent offerts par des amis catholi- E MA 2 Saslr. bord, et c’est justice, que, Propa-i de ces derniers 15 jours a été assez d'institutrices bilin ues " ASUS 
ment &$ ° ques et protestants, Var gandiste du Patriote de l'Ouest, it a! forte pour affecter tout le grain tir à ln demande des Canuliens- 
te La rentrée des écoles a été M. Georget laisse outre son épou-] On à dit que “Les peuples heu-| rempli ici‘son rôle avec brio et dé-! encore en quintaux. francais. ‘ t ° 
nbreuse, particulièrement au | quatre jeunes enfants; ses pa-}"€UX ont pas d'histoire”: c’est Vouement, et ensuite que Delmas a! A Mme Rose-Anna Fournier est 
DobTEU EU nos dévouées reli-[rent$ Met Mme À. Gcorget: unf Peut-être là la raison du long si-| répondu généreusement à son appel. | BONNE MADORE, S l en promenade à Gravelbourg che, 
es, de Soeurs de Notre-Dame frère, Joseph et deux soeurs, Mmes | lence de notre correspondant offi-| On né reproduira pas ici léloquent ° ” SAS sa inère Mn Car line Miche . 
gieuses, de Mutinais, qui ont GB. Legault et Julien Georget, A! tiel, où bien jes préoceupations po-| discours que M. Arès nous à donné Réunion à H ; UM SCGermain ainsi que lave. 
de da Cru , la famille en devil litiques pour le plus grand bien du à In Grand-Meise, ça pourrait gé-l a — Dimanehe ne Donner sont de retout de Shot 


plus de 80 élèves au 
t 53 à l'école publique 
entholique, Le français est ensei- 
né dass toutes les classes et à 
fous les enfants, même à ceux de 
hugue anglaise. Les enfants se 
sont mis avec ardeur à l'étude du 
français selon le nouveau pro- 
sranme et tout laisse prévoir d’ex- 
cellents résultats, Le R. P, Auclair, 
visiteur des écoles, s'est déclaré 
très satisfait de l’enseignement du 
francais et du catéchisme à la vi- 
site qu'il a faite cette semaine à 


cutte année, 
ensionnal € 


Pécole et au pensionnat. Le R. P: 
Dupraz, M. S. curé de la Daroisse, 


et M, dexn Haran, secrétaire et 
membre de la commission scolaire, 
accompagnaient le À, P, Auclair. 
M, Haran a posé lui-même ‘diver- 
ses questions aux élèves qui ont/ré- 
pondu en sénéral de facon’ 
faisante. , 

Notre comité paroissial de l'A. 
nement. Nous n'attendons que 
mot d'ordre de notre chef de ré- 
ein pour nous mettre en branle 
ét faire notre part de travail com- 
me les autres, 0 7 

Mardi dernier, le TT, R. P. 
Cruveiller, MS. provincial des RR, 
PP, de la Saletle, était de passage 
à Forget en compagnie du R. P. 
Sununcrteld, M. S, en  rotite pour 
Wevhurn. [1 venait de Winnipeg 
et avait parcouru dans la journée 
360 milles en auto. Les RR, PP, sc 
réunissent cette semaine à l'orget 
pour la retraite qui sera prè“hée 
par le R, P. Bourque, SJ, rectevr 
de St-Boniface, 


—— + 


DOMREMY, Saske. . 


Un triste accident vient de 
causer fa mort d'un de nos fermiers 
bien connus. M, Alexis Georget, 
fils, était à couper du grain dans 
un champ avec une moissonneuse 
attelée à un tracteur. Comme d’ha- 
bitude et par commodité, il avait 
attaché le cable principal autour 
de lui, quand tout à coup ce cable 
se roula dans les engrenages, et at- 
tirant M. Georget, Pétouffa instan- 
tanément. Un engagé tout près de 
lui coupa la corde. On manda en- 
suite le médecin et M, le curé Chau- 
vin de Bellevue, qui lui administra 
les derniers sacrements. M, l'abbé 
Chauvin se trouvant malade, au 
jour des funérailles, M, l’abbé Bar- 


| 


0 


nous offrons 


nos sympathies, 

Notre curé, M. l'abbé Louison 
est revenu jeudi 
dans l'est, . 

—Le Père Jan, OM, visiteur 
des écoles, à célébré la messe plu- 
sieurs fois ici en lPabsence de no- 
tre curé. MA. les abbés Chauvin 
et Arès furent pendant leur séjour 
avec nous; les hôtes de plusieurs 
familles catholiques d'ici. . On 
ne pouvait moins faire, car ils se 


de son voyage 


“PAYS” en générat lui font-elles ou- 
blier les nouveltes d’intérèt local? 
Que_ penserait-on d'un député ca- 
nudien-français présenté par Del- 
mas ot élu le 29 octobre procliain 
par le District de Battleford-Sud ? 
Quoiqÿ’il en soit, iei on va son pe- 
tit bonhomme de chemin, nous 
sommes tous en ce moment assez 
occupés à récalter et battre la jolic 
moisson que le Bon Dieu nous à 
donnée; 141 pluie retarde bien un 


| 


prés-midi, selon ce qui avait été 
aui ne l'ont pas encore entendu au- blée de cree à eu Asset 
ront ce plaisir sous peu dans leurs jones à Hioer dssaires et d'institit- 
paroisses respectives, et sans aucun Nous avoue le plaisir 

doute de nouveaux abonnements de! Gontrer MA Sarius B sir «le EL 
plus en plus nombreux seront re-! zénr Viens ‘tous deu nn nard ct Er 
cusiflis pour notre vaillant Patrie, de Crystal Springs  COMMSSATES 
te, pour lé plus grand bien des Ronne Me | A 
Franco-canadiens, li revendication Guuit MN] Georges R On y remar- 
de nos droits. li défense de nos in- Thibault: Ferdivand Ce ane 
térêts, le soutien et le Triomphe de Le Cogneiy et M. le curé Bernard 
notre juste eause patriotique et re-i Personne n'a regretté d'être allé 


ner sa modestie, et du reste ceux 


by, Montana, Is ont trouvé les 
puits d'huile en bonne voie de pros . 
périté, 

On nous rapporte que le deusié- 
me puits vient de se terminer Lo 16° 
courant. 

M JL Doutre à été nomme 
officier ranporteur pour de comté: 
de Willow-Bunch, pour Les élection | 
fédérales, qui auront Heu le 29 6e 
tobre, : 

Nous recommandons à tons nas 


a 


ot jl 
ur la vue prigi- 


tipale une pharmacie qu'il oecetie 

pera le premier novembre pré: 

chain, Le docteur Lavoie qui 
, 


pratiqué la médecine, treize annèes 
durant, à Prud'homme, Sask,, nous 
AUTIVE ici précédé dune excellente 
réputation e'est à la lois un pro 
lessionntel distineré, tn compatrite 
le qui a réussi dans l'exercice de 8a 
profession, et un vconeitoyen qui 
Ses Vivement; intéressé au mouve. 
ment francoeanadien de notre pro 
vince, est done Le bienvens A 
Gravelbours, où laflendent de 
nouvelles imtiatives, ef où it aura 
un vaste chonp d'action. 

Le tournois annuel du club de 
tennis de Graseiboure à eu lou, les 
dimanche et fundi, 6 et 7 septem. 
bre. Ce tournoi attendu avec un 
vif initérél à remporté un beau ste 
ces. Rarement bon vu ici de 
telles parties de tennis et d'ansst 
excellents joncurs, ef nn tel événe. 
ment Sportif aftira un publie nom. 
IX, 

Les clubs de tennis d'Assiniboin, 
Laflehe, Ponteis, Limerick, Maze- 
nod el Régina étaivnt représentés 
par éertains de leurs membres gui 


| 


sont bien dévoués en Pabsence de} Peu les travaux et 4 empêché tout 


netre bon curé. 


ligieuse, ° Vous tous qui lirez ees li- 
gnes, suivez votre foi el écoutez vo- 


‘ Si loin, car il s'est fait du bon tra- 


Je ' à nos dévouées religicuses et 


n 
[schtembre. et vendredi matin 


Mme A. Georget, mére, ést de. 
puis quelque temps retente au lit 
à l’hépital de Ja Ste-Famille à Prin- 
ce-Albert, 


ae 


WILLOW B 


-—À sa dernière assemblée, 11 di- 
rection de l'A, €: F. C. a voté des 


satis- { 


| 


L he! A 
CF. CE va se constituer prochai- remerciements et des félicita 


D pic insti- 
tutrices, dont les élèves ont pris 


part au concours de langue fran- | 


çaise. 

—Notre bon vieux curé, M, l'ab- 
bé Lemieux est tombé soudaine- 
tent malade mardi dernier, le 15 
H] 
nort venait nous enlever notre pêè- 
re, Toute la paroisse est dans 
le deuil le plus profond. ‘ 


= LR 


LAFLECHE, Sask. 


—M., le curé nous est arrivé same- 
.di dernier, le 12, aprés cinq mois 
d'absence, il est très enchanté de 
son voyage mais content tout de 
même de se retrouver au milieu de 


UNCH, Saske. | 


tions | 


notre grain d’être en graineries ou 
sur les chars, Nofre moyenne at- 
teindra peut-être 25 minots à l’ar- 
pent. Que Dieu en soit béni! 

— Quelques transactions de terres 
ont eu lieu. pendant l'été: M, J, O. 
Michaud à acheté une demi-section 
sur laquelle ji} a déjà cassé 140 ar- 


pents; M. O. Rousseau est retourné! 


à lacterre, et sur son carreau il es- 
père bien semer 100 arpents le prin- 
temps qui vient. M. X. Boulanger a 
préparé 80 arpents; une demie-sec- 
tion a été vendue par la Delmas 
Farm Co. à M. Laurier Bellavance. 
H est à souhaiter que cette Gompa- 
gnie vende enfin et à prix raison- 
nable toutes les terres qu'elle dé- 
tient à Delmas, et ce sera un bien 
pour ses actionnaires et pour notre 
district. Sans parler des acquisi- 
tions faites par M. Ph. Lacoursière 
et plusieurs autres, il suffit de dire 
que tous nos fermiers vont de la- 
vant, ils sont entreprenant:, travail- 
leurs, ils veulent réussir et ils ré- 
ussiront dans celte partie de l'Ouest 
qu'on nommait l'antre jour “le plus 
joli petit coin de la Saskatchewan”. 
Venez voir et vous screz convain- 
cus! 


Lvail, ef Pavenir nous le pronvera 
l'avant longtemps, 
Prentière Communion, — jeudi 


ecrire au “Patriote de l'Ouest.” 
dernier la netite paroisse de Bonne 
Madone était à la joie, C'est qu'a- 


ssh: ee 
ZENON PARK, Sask. 
près trois jours de retraite, un hon 


—Nous avons le regret d'annon-, nombre d'enfants avaient te bon- 
cer le décès de M. Vitalique Tou-) heur de faire teur première commu: 
pin, décédé à Phôpital de Ja Sainte-} nion, de se consacrer à Ja Ste-Vier- 
Famille, à Pprince-Albert, le 10 sep- ge, et de recevoir le 
tombre, après une maladie de quel-| lire. 
ques jours seulement, I n’était à; Malgré, ou plutôt, à eause de la 
Phépital que depuis 6 jours seule-} pluie de la veille, les battages étant 
ment et avant son départ d'ici rien arrêtés, il y eut une assistance nom- 
ve faisait présager une fin si sou- breuse. 
daine, car à part d'an certain ma-! II y eut de jolis vantiques appro- 
laise d'estomac qui le contrariait de! priés à ln circonstance, et grâce au 
temps en temps. M. Toupin jouis-! concours de tous, cette cérémonie 
sait d'une excellente santé, HE était n’a passé que trop vite, 
avantageusement connu ici et occ-| Gloire en soit rendue à ln BON- 
pait depuis 4 ans la position de syn-! NE MADONE, ) 
dic de l'église de la localités fl avait nn 
toujours pris une part active à tou- 
tes les parties de carte et soirées GRAVELBOURG, Sask. 

a Li 4 1 DM t] L'ET UE 
données au profit des oeuvres pa —L'A CE CG aura sa conven- 
tion à Gravelbourg. 


tre coeur, Souscrivez ci failes sous- 


roissiales, | 

zSon service ct sa sépulture ont cu 
lieu en l'église de la localité samedi 
le 12 septembre, M. abbé LeSann, 
curé desservant, officiait, En outre 


composé de ML ‘Thomas Gallant, 
chef régional; l'honorable juge Gra- 


Saint-Scapu- l 


Le comité local de PA, CE. GC. Piché ont été choisis comme assis: 


vel, président; M. 4 B. Crépoau, vi- {cette 


compatriotes de voir à ce que teur Mont pris part au tournoi, Les vain- 
non soit inserit sur des Listes élee-lquenrs des pris dans les diverses 


tévales, iparties fureur: 
M, le curé Maillard nous an-t Maales simnles pour les hommes 
nonçait au prône dimanche, une Dr, SG, Goodinu (coupe d'ar- 


gent offerte pur Le club de tennis 
de Gravelbouryg, donnée par Whent- 
iv Bros, Régina) Pris: one brosse 
Fuller, donnée pur ML ON, CG, une 
ter: 

Finales donbles pour tes hommes 

Dr, À, Beleonrt ot D, Murphy, de 
Lafléche.  prixt boite de cigares 
“Ba Prefcreuris", dongée pur Pin 
perial Tobaceo Limited, de Minni- 
peu, Alan: 
Finales simples pour les dames — 
Mine Gratton  MeCarthv,  Réginn; 
coupe d'argent donnée par Henry 
Bicks Bros Limited, Winnipeg, 
Man; Prixi une brosse KFnller: 
linales doubles pour tes dantes: 
\Mimos Di Coutu et Se6, Good. 
man: pris: bols ef souconpes à thé 
donnés par Le Dr, M Lavoie, Grn- 
velbouris: 


bien triste nouvelle, C'était fa mort 
du bon Père Baux, celui qui s'est 
dévoué pendant quatre ans, avec 
laut d'ardeur au salut des nes dirrs 
notre paroisse, 

Î expira Le 29 août au Luxem- 
ours, à deux heures du mathr, dans 
lx maison paternelle, 

Mardi un service de première 
classe avec dinere et sous-dincre fut 
chanté dans l'église Sainte-Philomé- 


ne, 

Nous regrettons lous ee cher vieux 
prêtre qui avait laissé parmi nous 
les souvenirs d'une vie de dévouc- 
ment. 

- -La chorale de Péglise Sainte: 
Philomène de Gravelbourg vient d'é- 
tre réorganisée, 

Elle sera placée sous l'habile di- 
rection de M. Pabbé Louis Lussior, 


professeur au collège Mathieu, Finales donbles mivles: Dr, A 
MM. Alfred Délorme et Jeffrey /Bolcourt de Laflèehe, et Mme fre 


nost Cadiens, Gravelbourgs prix 
une paire de has de soie, donnés 


tants. , es. 
par M, lsnesl Cadieux, ete fours 


--Les Chesaliers de Colomb de 


—Lundi dernier, 14 septembre, M, 
J. A. Prince avait le chagrin de voir 
partir son “bébé” et cependant il 
avait le sourire aux lèvres et le 
coeur en fête, car mañgré la peine 
qu'il éprouvait à se séparer de sa 
gentille Rose Aline, il était heureux 
de la remettre aux mains d’un bon 
garçon, brave (Canadien, chrétien 
sérieux, oceupant une honorable po- 
sition, M. Adrien Morin, Le maria- 


ses paroiïissiens. T1 nous a très in-! 
téresiés dimanche en nous faisant 
part de ses impressions au sujet des 
belles cathédrales qu’il a visitées. 
Il a eu Je plaisir de voir cinq de ses 
paroïssiennes au noviciat des Filles 
de la Croix à Poitiers; c’est aussi 
une grande joie pour les parents 
de ces enfants qui lui en sont très 
reconnaissants. 7 

—Notre couvent a déjà un bon: 
nombre de pensionnaires de Laflè- 
che et des alentours et on attend 
encore plusieurs très prochainement. 
C’est un grand encouragement pour 
nos bonnes Soeurs qui sont si dé- 
voucées, 

—M. Augustin Morin, un de nos 
jeunes et fils de M. Laurent Morin 


ge avait lieu à 5 hrs. du matin (les 
petits oiseaux aiment de bonne heu- 


nes rare nt 


re RAR) ons ee 
de dire avec l'épouse des Canti- 
ques: “Les: gardes m'ont enlevé 


“tt 


1878 - 


— 31 — PA 


J'avais Flhabitude de pleurer 
continuellement et pour des riens, 
te qui lui causait ‘une peine très 
grande, 

Uu jour, il lui vint une idée lu- 
Mineuse: prenant sur sa table de 
peinture une coquille de moule, et 
me tenant les mains pour m’obliger 
à ne pas m'essuyer les yeux, elle se 
Mit à recueillir mes larmes dans 
cctie coquille, i 


l Au lieu de conti- 
nuer à pleurer, je ne pus alors 
i'empécher de rire. * 

“Allez, me dit-elle, désormais je 
vous permets de pleurer tant que 
vous voudrez, pourvu que ce soit 
ans la coquille,” : 

Or, huit jourssavant sa mort, j'a- 
vais pleuré touté une’ soirée en pen- 
sant à son prochain départ. Elle 
Mapercut et me dit: ‘ 

‘Vous avez pleuré, Est-ce dans 
coquille?” | 

Je ne pouvais mentir... et moñ 
aveu Pattrista,. Elle reprit: | 

Je vais mourir, et je ne serai 
Das tranquille sur vaire compte, si 
Vous ne me promettez de suivre fi- 
dèlement ma recommandation, J'y 
altache une : importance capitale 
Pour votre âme” ‘ . 

Je donnai ma parole, demandant 
toutefois, comme une-grâce, la per- 
Mission de pleurer Ébrement sa 
mort, ? 

, “Pourquoi pleurer ma mort? Voi- 
là des larmes bien. inutiles. Vous 
Pleurerez mon bonheur! Enfin, j'ai 
Piié de votre faiblesse et je vous 
Permets de pleurer. Îlés premiers 
jours, Mais, après cela, il faudra 
reprendre la coquille.” h 

Je dois. vous dire que j'ai été fi- 
êle, bien qu’il m'en ait coûté. des 
efforts héroïques. | : : 

Quand je voulais mpleurer, ie 
Marmais avec courage de limpito- 
vable instrument; ‘mais quelmie 
besoin que j'en eusse, le soin que ie 
devais prendre à courir d'un oeil à 
l'autre distrayait ma ponsèe du su 
let de ma peine, et ect ingénieux 
Moyen ne tarda pas à ie quérir cn- 
tièrement de ma irop grantdie s0n- 
sibilité. Ne 


la 


* û 


! E? FA 
At a 


è 


Je voula 
te. 


stetts 
Le] 


| Es 
a 
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HISTOIRE D'UNE AMB ECRITE 
PAR ELLE-MEME : 


mon manteau, ils m'ont blessée: et 
ce n’est qu’en les dépassant un peu 
que j'ai trouvé Celui que. j'aime!” 
Si vous demandez humblement et 
sans attache où est vatre Bien-Ai- 
mé, les gardes vous l'indiqueront.; 
Toutefois, le plus souvent, vous ne 
trouverez Jésus qu'après avoir dé- 
passé toute créature. Que de fois, 
pour ma part, nmai-je pas répété 
dette strophe du Cantique spiritu- 
el: 


| 


ant-fésus 


Ne m’envoyez plus 
Désormais de messagers 
Qui ne savent pas me dire ce que 
° je veux, 
Tous ceux qui s'occupent dé vous, 
. . sans exception, 
Me parlent’ continuellement de : 
vos mille grâces 
Et tous me blessent encore da- 
; Vantage; 
Et surtout ce qui me fait mourir 
est un je ne sais quoi qu ils , 
; ne font que balbutier, 
LS 
“Si par impossible, le bon Dieu 


16887. 


re mr 


améèrement. Je lui écrivis ma ré- [| 
solution: et voici le billet qu'elle 
m'envoya: 

“Petite fleur chérie de Jésus, ce-| € 
la suffit bien que, par l’inunilia- 
tion de votre. ne, vos racines 
mangent de la terre...."il faut en- 
tr'ouvrir, ou plutôt élever bien] 
haut votre corollé, afin que le Pain lui-même ne voy 
des Anges vienne, comme une ro-|[nes, 
sée divine, vous fortifier et vous |fligée. 
donner ce qui vous manque. 

“Bonsoir, pauvre fleurette, e 
inandez à Jésus que toutes les pri- 
ères qui sont faites pour ma guéri- 
son servent à augmenter le feu qui 
doit me consumer.” 
° LES 
mnoment de comimunier, je 
fois mon à- 
t bébé de [dans ma v 


Je l’aime tant que je vou- 


de-|qu'il sache que c’est moi. 


drais pas lui donner cette peine.” 
CELLES 
“Si j'avais été riche, je n'aurais 
pu voir un pauvre ayant faim sans 
u 


i donner à manger. | 
ie spirituelle à mesure 


A 
“AU 


me représente quelquefois 
me sous la figure d’un peti 


de son épouse, née Angélina Eesa- 
ge. M. Tounin Jaisse quatre ieunes 
enfants, âgés de 2, 7, 9 et 13 ans. 
M. Tounin: n'était âgé que de 34 ans. 
Mme Toupin et ses enfants ont les 
svmpathies de tous dans la perte 
qu’ils viennent de faire. 
Dimanche le 15% septembre, M. 
Raymond Valois voyait sa demeure, 
détruite de fond en comble par un 
incendie d’origine inconnue, M. 
Valois gardait-la demeure pendant 
que Mme Valois était allée à la 
grand’messe avec leurs plus vieux 


ennui, de mettre le tort sur les ab- 
sents; aussitôt celle qui se plaint 
serait apaisée, Oui, mais... je fais 
tout le contraire. Si je ne suis pas 
aimée, tant pis! Qu'on ne vienne 
pas me trouver si on ne veut pas 
savoir la vérité.” 

“Pour quune réprimande porte 
du fruit, il faut que cela coûte de la 
faire; et il faut la faire sans une 
ombre de passion dans le coeur. 

“Il ne faut pas que la bonté dé- 
génère en faiblesse, Quand on a 
grondé avec justice, il faut en res- 
ter là et ne ‘pas se laisser attendrir 
au point de se tourmenter d’avoir 
fait de Ja peine, - Courir après l'af- 
fligée pour la consoler, c’est lui 
faire plus de mal que de bien, La 
laisser à elle-même, c’est la forcer 
à ne rien attendre du côté humain, 
à recourir au bon.Dieu, à voir ses 
torts, à s’humilier, Autrement elle 
s'habituerait à être consolée après 
un reproche mérité, et elle agirait 
comme un enfant gâté qui trépigne 
et crie, sachant bien qu'il fera re- 
venir sa mière pour essuyer 55 
larmes.” 

“Que le glaive de l'esprit qui est 


ait pas mes hoti-|ja parole de Dieu demeure perpétu- 
s actions, je w’en $serais pas af-|ellement en votre bouche et en vos 


coeurs.” Si nous trouvons une à- 


drais pouvoir lui faire plaisir, sans! me désagréable, ne nous rebutons 
, Le sa-! pas, ne 1 délaissons jamais. 
chant et le voyant, il est comme ltonjours le glaive de l’esprit pour 
obligé de me rendre, .. je ne vou- ‘la reprendre de ses torts: ne lais- 


Ayons 


sons pas aller les choses pour con- 
server notre repos; combattons 
sans relâche, même sans espoir de 
gagner la bataille, Qu'importe le 


Je fais ainsi | succès! Allons toujours, quelle que 


soit la fatigue de la lite. Ne di- 
“Je n’obtiendrai rien de 


| 


! SAVEZ, 


pour l'association et que M. Hébert 
prénarera une séance récréative, 


. Nous sommes informés que des extérieur, M, Foseph Laltvenidre 
invitations ont été déjà lancées aux chancelier, M, Gédéon Mattes syst 
ecclésiasti-|dies, MM, D. Rémillard ct 
ques de la province ainsi qu'aux !Paquin, 


principaux dignitaires 
chefs de nos associations nationales 


vention. 


ce-président et M. Gcorges Hébert, de 
secrétaire s'est réuni lundi le 14 cou- Ont 
rant pour ‘préparer la convention lle curé Chs, Maillard. VB, grand 
régionale qui se tiendra à Gravel- chevalier, M. Louis fuel: 
bourg, dimanche le 11 octobre 1995, [grand chevalier, M, Chs Lemoine: 
I a été décidé que son honneur |Secrétaire-financier, A 
le juge Gravel s'occupera du pro-lehers scerétaire-arehiviste, LA, 
gramme de da convention: que M.{Coulombe: cérémoniaire, Ales, Des- 
Crépeau verra à prélever des fonds jautelst aviseur légal, M, Emile Do. 


de venir prendre part à cette con-|Prud’homme, Sask,, est arrivé ré. 


député 
Analré Roi 


ais: trésorier, LA Fortin; garde 

intérieur, M. Onésime Adiom: norde 

Albert 
\ 

Le docteur Martial Lavoie, de 


cemment en notre ville avec sa fa- 


—La paroisse de Gravelbourg "mille, pour y exercer s4 profession 
ET Er 


ee mem en de ut eee ne es ue 


nir ce Jangage, elle reprit: 


‘““e parle d’une infidélité d’'or- 
gueil, Par exemple, si je disais: “J'ai 
acquis telle où telle vertu, je puis 
Ja pratiquer”; ou bien: “O mon 
Dieu, je vous aime trop, vous Île 
pour m'arrêter à une seule 
pensée contre An foi”; aussitôt, fe 
le sens, je serais assaillie par les 
plus dangereuses tentations, et iv 
succomberais certainement, 

“Pour éviter ce malheur, je n'ai 
qu'à dire hurblement du fond du 
coeur: “O mon Dieu, je vous en 
prie, ne permettez pas que je sois 
infidèle?” u 

“Je comprends très bien que 
saint Pierre soit tombé. Il comp- 
tait trop sur lardeur de ses senti- 
ments'au lieu de s'appuyer unique- 
ment sur la force divine, Je suis 
bien sûre que s'il avait dit à Jésus: 
“Seigneur, donnez-moi le courage 
de vous suivre jusqu'à a mort”, ce 
courage ne lui aurait pas été refu- 
sé. 

“Ma Mére, comment se fait-il que 
Notre-Seignenr, sachant ee qui de- 
vait arriver, ne lui dit pas: Deman- 
de-moi a force d'accomplir ce que tu 
veux”? Je crois que c’est pour nons 
montrer deux choses: la première 
qu'il n’apprenait rien de plus à $ses 
Apôtres par sa présence sensible, 
qu'il ne nous apprend à nous-inè- 
mes par les bonnes inspirations de 
sa grâce; la seconde que, destinant 
‘saint Pierre à gouverner toute lPE- 
glise où il v a tant de pécheurs, il 
voulait qu'il expérimentät par lui- 
mème ce “que peut homme sans 
Paide de Dieu. C’est pour celn 
qu'avant sa chute, Jésus lui dit 


force de 


trois ou quatre ans qui, à À 
‘ ses vête- 


jouer, a ses cheveux et 
ments salis et en désordre. — Ces 
malheurs me sont arrivés en  ba- 
taillant avec des âmes.—Mais bien- 
tôt la Vierge Marie s’empresse au- 
tour de moi. Elle a vite: fait de 
me retirer mon petit tablier tout 
sale, de rattacher mes cheveux et 
de les orner d’un joli ruban ou 
simplement d’une pêtite fleur. .... 
et cela suffit pour me rendre gra- 
cieuse et me fait asseoir Sans roti- 
gir au festin des Anges. 

: CRE ‘ 
e, nous attendions à 


À l'infirmeri 1 n 
actions de grâces 


peine que Ses 


fussent terminées pour lui 
e$ lui demander ses consel 


s'en atirista d’abord .et nous £ 
de doux reproches. Puis bien 
elle nous laissa faire, disant: | 
“fai pensé que je ne devais pas 
désirer plus de repos que .Notre- 
Scignour. Lorsqu'il s’enfuyait au 
désert après ses prédications, 
‘peuple venait aussi troubler sa 
lude, Approchez de moi tant 
que vous voudrez. Je dois mourir 
les armes à lo main, avant à la bou- 
che le alaive de l'esprit qui est LE) 


sou- 


parole de Dieu.”  : 
ÿ Es gs és 
| «Donnez-nous un conseil nour 
nos directions spirituelles.  Com- 
ment devons-nous les faire? 


_-hvee une grande simplicité, 
sans trop compier sûr un secoue 
qui peni vous manquer au premier 
moment, Vous écruez vête 


M 


9 


parier | rn° ï 
ls, Elle}ses qui me 
en fitines ét moins 
tôt !autres.” 


le sant une histaire, 


que je gagne que 
que des âmes sont sur 
tomber en enfer, alors je leur don- 
ne mes trésors et je n'ai pas encore 
trouvé un moment pour me dire: 
“Maintenant, je vais travailler pour 


moi.” 


CLS 
“Jl y à des personnes qui pren- 
nent tout, de maniére à se faire 


plus de peine, pour moi, c'est le 
contraire: je vois toujours ke bon 
côté des choses. Si je n'ai que la 
souffrancé pure, sans aucune éclai- 
rcie, ch bien, j'en fais ma joie. 
RES 

“Toujours, ce que le bon Dieu 
a donné, m'a plu, même les cho- 
paraissent moins bon- 
belles que celles des 
ns 
‘“Quand j'étais toute petite, on 
m'avait mis, chez ma ‘tante, un 
beau livre entre les mains, En li- 
je vis qu'on lou- 
tresse de pen- 


ait beaucoup une mai 


sion parce q 
ment se tirer 
ser personne. 


‘affaire sans blés- 
Je remarquai  sur- 
tout cette phrase “Elle disait à cel- 
lei: Vous n'avez pas fort; à cel- 
le-là: Vous avez raison”; et fout en, 
lisant, je pensais: “Oh! moije n'au- 
rais pas fait ainsi, il faut toujours 
dire la vérité?" ‘ ‘ 

“Œt, maintenant je 1 J 
ours. J'ai bien plus de peine, 
£ vrai, car ce serait si faci 


a dis tou- 
il 
le, 


} 
es 


Soretcalquanct on vient vous racon(er un 


Ique chose, je sais | sons ‘pas: 
le point de {cette âme, e 


u’elle savait adroite-| grâces dont vous avez été comblée? 


“Quand tu seras revenu à toi, con- 
firme tes frères"; c’est-à-dire ra- 
conte leur, l’histoire de ton" péché, 
montre-leur par ta propre expérien- 
ce combien il est nécessaire, nour 
Jle salut de s'appuyer uniquement 
sur moi.” : 


lle ne comprend pas, el- 
le est à abandonner!” Gh! ce serait 
de la lâcheté! Il faut faire son de- 
voir jusqu’au bout,” 
ÉRCES 

“Autrefois, si quelqu’ün de ma fa- 
mille avait de là peine, et qu'au 
parloir je n'avais pu réussir à le 
consoler, je m'en allais le coeur na- 
vré: mais bientôt, Jésus me fit 
comprendre que j'étais incapable de 
consoler une âme, À partir de ce 
jour, je n'avais plus de chagrin 
quand on s'en allait triste: je con- 
finis au ban Dieu les souffrances 
de ceux qui m'étaient chers, et je 
sentais bien que j'étais exaucée. Je 
m'en rendais compte au parloir 
suivant. Depuis cette expéfience, 
quand j'ai fait de la peine involon- 
täirement, ie ne me tourmente pas: 
je demande simplement à Jésus de 
réparer ce qüe j'ai fait.” 


: 


LEUR 


J'avais beaucoup äe peine de la 
voir malade et je lui répétais sou- 
vent: “Oh! que la vie est tristei 
Mais elle me reprenait aussitôt, di- 
sant: 

“La vie n'est pas triste elle est 
au contraire.très gaie, Si vous di- 
siez: “L'exil est triste”, je vous com- 
prendrais, On fait erreur en don- 
nant le nom de vie à ce qui doit fi- 
nir. Ce n’est qu’aux choses du ciel, 
à ce qui ne doit jamais mourir qu'on 
doit donner ce beau nom; et, puis’ 
que nous en jouissons dès ce mon- 
de, la vie n’est pas triste, mais gaie, 


; CEE ! [très gaie! n Leté 
vous Elle était elle-même d’une gaieté 
L11 ” À 
Que pensez-vous de toutes Îles ravissente: 


Pendant plusieurs jours, elle avait 
été béauroup mieux et nous lui di- 
sions: “Nous ne savons pas encorëê 
de quelle maladie vous mourrez?.… 
—Mais je, mourrai de mort Lu Le 

i t-il pas dit à £ b 

on D mour: p H Jui à dit: “Tu 


—Je pense que l'Esprit de Dieu 
souffle où il veut.” 
Bas : 
Elle disait à sa Mère Prieure: 
“Ma Mère, si jétois infidèle, sl 
je commettais seulement la plus l&- .e 9 
uère infidélité, je sons qu'elle serait | quoi il mouais . 
suivie de troubles éponvantables,| mourras de MmOFré: à qui 
ei je- ne pourrais lus aecepior la) —Eb bien, c'est done. la mort qui 
viendra vous chercher! 


mort.” . : 
Et comme la Rère Prieure raani-} —Non, ce n'est pas la mort qui 


fostait sa surpriec de Ponterdre te. viendra me chercher, 


c'est le bon 


Dieu, La mort n'est point un fan- 
tôme, un spectre horrible comme 
on da représente sue tes images, H 
est écrit dans Le catéchisme que Ha 
mort est La séparation de lime co 
du corps, ee n'est que cela Eh bien, 
je n'ai pas peur d'une séparation 
qui me réunira pour toujottrs 14 
bon Dieu.” 

“le divin ‘Voleur viendta-til 
bientôt voler sa pelite grappe de 
raisin? 

- Je Paperçois de loin et je nc 
garde bien de crier: “Au voleur? 
Au contraire, je Pappelle en disant: 
“Par icil par ieit” 

CEE 

Je Jui disais que les plus beaux 
anges, vétus de robes blanches, le 
visage joyeux et resplendissannt, 
transporteraient son âme au  eicl 
Elle me répondit: 

“Toutes ces fnages ue tie lont 
aueun biens; je ne puis me nourrir 
que de la vérité, Dieu et les-anues 
sont de purs esprits, personne De 
peut les voir des yeux dur corps {els 
qu'ils sont en réalité, C'est pour ce- 
la que je n'ai jamais désiré les prà- 
ces extraordinaires, J'aime mieux 
“attendre la vision éternelle, 

J'ai Gemaudé au bon Dieu de 
m'envoyer un joli rève pour me cou- 
soler de votre départ. 

Ah! voilà une chose 
aurais jamais faite! 
des consolations!.…. 
voulez me ressembler, vous 
bien que, moi, je dis: 


que je 
Demander 
Puisque vous 
Savez 


Oh! ne crains pas, Seigneur, que 
je Péveille: 

J'attends en paix le rivage des 
cietix 


1 est si doux de servir le bon 
Dieu dans ta nuit et dans l'épreuve, 
nous n'âivons que cette vie pour vi- 
vre de foi’ 

CE ET 


“Je suis bien heureuse n'en. 


de 


aller au ciel, mais quand je pense 
te!” ,à cette parole du Seigneur: Je 


viendrai bientôt et je porte ma ré- 
compense avec moi, pour rendre à 
chacun selon 5es oeuvres”, je me 
dis qu'il sera bien embarrassé pour 
moi: jé n'ai pas d'oeuvres. Eh bien! 
il ane rendra selon ses oeuvres 
Lui!” 

“Certainement, vous ne ferez pas 
une minute de purgataire, où hier 
alors personne ne va droit au ciel! 

Oh! je ne minquiète guère de 
cela; je serai toujours contente de 
lan sentence du bon Dieu. Si je vais 
en purgatoire, eh bien! je 10e pro- 
ménerai au milicu des flammes, 
comme les trois Hébreux dans la 
fournaise, en chantant le cantique 
de l’amour,” Ê 

CR 


# 

“Vous serez placée dans le ciel 
parmi les séraphins, 

—S'il en est ainsi, je ne les imi- 
terai pas: tous se couvrent de leurs 
ailes à la vue de Dieu, je me gare 
derai bien de ne couvrir de mes 
ailes !” 

CES 


Je lui montrais une photographie 


ville ont fait l'élection tehette st argent donnée pri Mie 

leurs nouveaux officiers, } William StGerminin, 
été élus : chanelain, M, Parmi ceux qui ont pris part ou 
lournei, l'on remarquaits MM, K, 


Ruppell et A, Carler, d'Assiniboin: 
hr, Belcourt et Adrien Belcourt, 
Dr Wallace, D. Murphy, TT, Bou- 
rassa, de Laflèche: aussi Léo Br: 
nelle, de Laflécho: Hector Mareat. 
le, de Ponteixs Mme GG. MeCartliv 
et Mile Renée Dupmeier, de Hégi- 
wa; MM, Lruest Cadieux, Dr Good. 
an, Jisnet Von, NC Hunter, Gro, 
Hébert, Latrent Colin. He MeNale 
v, Lionel Lanouretix, TE Contu, 
Mmes SG, Goodinan, Coutu, Cn- 
dioeus, Mes Lifian Jhouoilton, Plan 
he et Célin Malle, Aline Princes, 
Gertrude Nadeñir, 
(Suite à Ja page 6) 


D marses ee menun es à pen means ennma ee ere en dt ee à cel 


représentent Jeanne d'Are conusélte 
dans a prison par ses voix, Elle 
me dit: 

“Je suis consolée, oi aussi, par 
une vois intérieure, D'en hat, fes 
saints nrenteourasont, Hs me disent: 
Fant que tu es dons les fers, tu ne 
veux reuplir fe anissions mais plus 
lard, aprés li mort, ce sera ke temps 
de tes'conquétes.!" 

ER 

“Le bou Dieu fera Lonutes nes vo- 
lontés au ciel, paree que fe nai fu 
mais fait aa volonté sur la terre"? 

#5 ÿ Ÿ 

On bai demandait sous quel noni 
on devait En prier quand elle serait 
au ciel, 

Vous nrappelerez petite Théré. 
”, répondit-olle bamblement.” 
DR CE 

SVous nous roparderez du haut du 
ciel, n'est ei ps? 

Non, je descendrai,” 

CRE 

Cilons encore ec trait touchant: 

Guelqnes mois avant be mort de 
sorur Thérèse de l'Enfant Jésus, 


Ni 


nous fisfons au réfectoire la vie de 


Säint Louis de Gonzugue, et lune de 
üos bonnes Méres fut frappée de 
Paffection touchante el réciproque 
du jeune saint et d'un vévérable 
religieux de In Compaghie de Jé- 
sus, de BP, Corbinetli, 

“C'est vous te petit Louis, dit-elle 
à notre sainte petite. souur, et moi 
je snis le vieux P. Corbinelli; quand 
VOUS serez au ciel, SONVONCS-VOUS 
de noi, 

Voulez-vous, ina Mére, que 
vienne biéntôt vous chercher? 

-.Non, je n'ai pus encore 8608 
souffert, 

{y na Mère, moi je vous dis que 
vous avez bien assez souffert.” 

Et Mère Hermance du Coeur dé 
Jésus de répondre: . 

“fe dose encore vous dire oui... 
Pour une chose aussi grave, il me 
faut La sanction de l'autorité,” 

En effet, la demande fut adressés 
ä la Mère Prieurc; et, sans y ütia- 
cher d'inportunec, colle donna une 
réponse nffirmative, 

Or, Pun des' derniers jours de sa 
vie, soeur Thérèse de l'Enfant-Jé- 
sus, ne pouvant presque plus, par- 
ler en raison de sa grande faibles- 
se. reeut, par lentremise de l'infir- 
mière, un bouquet de fleurs cueit- 
lies par notre chère Mère, avec priè- 
re instante. de lui transmettre en- 
suite, comine remerciement, un seul 
mot d'affection, Et voici quel fut 
ce mot: , 

“Dites à Mére du Coeur de Jésus 
gue ce matin. pendant la messe, 
j'ai” vu la tombe du P, Corbinellt 
tout près de celle du petit Louis. 
(est. bien, répondit fout éme 
notre bonne Mére, dites à socur 
Thérese de PEnfant-Jésus que jai 
compris..." . 

À partir de ce moment, elle dce 
meura persuadée de sa mort pro 
chaine qui arriva, en effet, un af 
après. : . 

PEt. suivant la prédiction du “pce 
tit Louis, la tombe du P, Corbincli 
se trouva tout prés de la Sienne. 


FIN 


je 
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ince-Albe: 

FIRCE- rt 

—$a Grandeur Mgr Prud'homme 
est parti saivedi pour Shellbrook, 
premiêré étipe de sa visite pasto- 
rale. . 

Mgr Brodeur, P, À, s'est rendu 
dimanche après diner à Will. 
Bunch assister aux funéralics de 
M, le curé À. Lemieux décidé pres- 
qué subitement au cours de la se- 
maine dernière, ' 

—Mme dos. Jarest est revenue 
de la province de Québec après 
une absence d'un an, en compagnie 
de M. et Mme Ladouceur cet leurs 
deux petits garcons; ils out fait le 
voyage en auto. La famifle Ladou- 
eeur passera Phiver parmi nou. 
M. Jos. Jarest est ausci revenu de 
Pest rejoindre su fennne et se {i. 
xer définitivement à Prince-Albert, 

—M, Paul de L. Taché de la Ban- 
que Canadienne Nationale est parti 
vendredi pour Edmonton en \ova- 
ge d'affaire, sera absent trois 
semaines, 

—-On annüonre quelques change 

ments ecclésiastiques dans fe div- 
cèése: C'est ainsi que M, labhé 
Chauvin, quittant sa paroisse pour 
embrasser l'état religieux à La traps 
pe de $S, Norbert, sera remplacé à 
Bellevue par M. Pablé Bernard, cu. 
ré de Roanne Madone. M, l'abbé Lu. 
cien Demers, actuellement en vo- 
vage en Europe, sera de retour Îe 
premier dimanehe d'octobre pour 
prendre charge de ce dernier pos 
te, 
M. et Mme Alfred Paré ont qrit- 
té Prince-Allkert en route pour Min- 
ii, Floride, où ils résideruont à l’a- 
venir. €Ce départ fait un vide con- 
sidérable dans notre population 
française. Nous regretions tou: 
cette bonne famille. 

Mlle B. Bertrand, de retour de 
Marcelin, a repris son @sploi au 
département du téléphonc. 

— Soeur Antonia, des rotisicuses 
de Pévêché, recevait lundi son obé- 
dience pour Norti-Baitieford. 

—-Mme Ce Garcean, de Vancouver 
ct sa socur, Mlle Marie Turecotle, 
de Duck Lake, étaient de passage 


cette semaine, en visite chez desl 


unis. ‘ | 

—Vendreidi soir, à Ja salle du Su. 
cré-Coecur, les dames de la paroisse, 
sous la présidence de M  lahb 
Baillargeon, ont commencé Vorga. 
nisalion de leur bazau qui aura lieu 
les 16 cet 17 décembre prochain. 
Nous espérons que lous les parois: 
siens se montreront généreux en 
s'intéressant au bazar dès mainte- 
nait, 

Les dames, qui veulent bien tra. 
vailler au profit de Péglice, corun- 
tent suv le concours de tous. Mon- 
trons-nous disposés À faire touts 
noire part pour Île 
vi Ja plus grande gloire du bon 
Dieu. . 

—Nos compatriotes, Île: demoi.- 
selles Lepage, ont bravement re- 
commencé à leur compte Ia fabri- 
cation de leur poudre. à laver, si 
appréciée de tous ceux qui ont eu 
l’occasion d’en faire usage. Nous 
faisons des voeux pour que cette 
fois rien ne vienne plus retarder 
le succès di à lenr execllente mar- 
chandise et'à leurs efforts si per- 
sévérants. 

—Andrew Knox, député fédéral 
pour le comté de Prince-Albert # 
été de nouveau à l'unanimité choi- 
si comme candidat progressiste 
aux prochaines ciections., 

—Jos. Martin, du personnel 
la Bangue Canadienne Nationale n 
été transféré à Prud’hominc, 

—Nous avions le plaisir de 4à- 
luer, dimanche, M. l'abbé G Car. 
pentier, curé de $S. Louis, le R. P, 
Lemerre de Wainwrisht, Alu ain. 
si que M. et Mine Hallé, de Houv, 
M. et Mme Meceod re Saint Louis, 
vénus tout exprès pour assister au 
concert donné sous les auspices de 
FA, CG F. €, . 

—MNM, H. Lacroix et Andrrw 
McDonald, ont lait à Paddoekwookd 


. N'oubliez pas le grancl 


gatriotes de langue franca 
N 


. sous pli scellé. 
: 4,.—Le concours se term 


hrs du soir, * 


méndeur E. Morrier. 


Ven a nb anèe rene 


billet de faveur pour le ga 


COMIT 


Se arme me 


ET 


« 


een 
Û 


8.-——Tous les Frarico-Can 


C'est que 1a chasse a été bonne et 
que les sacs étaient lourds. 

y —-M Chas McDonald, ex-député 
provincial a été le choix de la cou- 
.vention libérale pour porter les 
‘couleurs du pti le 29 octobre pro- 
fchaïin, 


jun petit voyage dont ils sont fiers, 


FE 
nes vœu PES nan 


| Joli concert de l'A. C. F, C. 


dl 


veiller en fa- 


Ca eu le plaisir de 
dans ja salle 


mille dimanche soir 
idu Sacré-Cocur, 
Madame Morrier, avec le talent 
ot l'esprit d'initiative que nous iui 
connaissons, avait bien voulu pré. 
parer une de ces petites fèles artis- 
figues dont elle à le secret et dont 
[ complet suecès doit {a dédomma- 
de trou- 
impose 
oeu- 


féli- 


| Notre petit groupe de LA, C F.; 


“cr un peu de fn somme 

ÿble et de travail qu'elle 5° 
jsi volontiers pour toutes nos 
tres, 

Nous lui offrons avec nos 
citations, nos remerciements, ain- 
Si qu'a tous ceux qui ont pris part 
tu prograinine. Pour la partie miu- 


sieule, nous mentiounohs M, T, Le-! 


#auit dans un solon de violon ac- 
“ompagnè au piano par sa jeune 
“oeutr aimonne 

Les colistes, Madame Laporte, A 
M. frodeur et Lachapelle et Le pe- 


tit Gus, Carrier ont eu l'honneur 
d'un rappel, 
Une déciamation par Madame 


Brodeur à été goûtée, de même que 
celle de la petite Thérèse fiotte 
de AL et Madame Méj,cod de SL 
Louis, . 

Les tableaux vivants, représenta- 
lion d'oeuvres de maitres, ont élé 
lbien réussis, Y ont pris part. Mes- 
dunes Miller et Brodeur, Miles Ber- 
got, Michaud et Côté ct Messieurs 
Brodeur, G. Carrier, Legault, Rov, 
P. Jaspar, E. et E. St-Arnaud et G. 
Carrier, 

Une trouve d'artistes locaux ont 

interprété de facon charmante une 
intéressante comédie intitulée 
L'L'anglais tel qu'on le parle”, 
{Tous les acicurs étaient dans leur 
rôle; Mesdames Laporte et Caboche 
IMessiours Logauit, père et fils, Roy, 
Pürin et Lachapelle. 
Le magnifique chant À quatre 
voix, “Vive le Patriote”, paroles du 
R, P, Poilean et musique de Ni. 
il'abhé Ernv, que vient de publier 
ile SDasse-temps” de Montréal, à 
&té très ion rendu par Mmes La- 
porte ct Brodeur et Messiours Bro- 
dents et Lachapelle, 


e 


but de rendre possible cette oeu- 
vre. Voici la lettre de Sa Gran- 
deur: 

Monsieur Pabbé Bernier, 

Jai eu le plaisir de vous autort- 
ser à sobiciter dans toutes les pa- 
roisses de langue française du dio- 
cése d’'Edmonton des contributions 
en faveur de l’Académie projetée 
pour Péducation des jeunes filles 
canadiennes-fragçaises à qui les pa- 
vents désirent donner une éduca- 
tion plus complète dans la langue 
française que celle que donnent 
nos écoles, 

Avant de solliciter des contribu- 
tions dans une paroisse vous de- 
vrez d'abord, avoir l'approbation 
du”curé de cette paroisse, 

de prie Je bon Dien de bénir vo- 
tre. ouvre et je souhaite tout le 
lsuccès possible, 

Je suis votre tout dévoué en NS, 

Henry JS. O'LEARY, 
Archevèque d'Edmouton, 


ns 


1% ; 

L® sénal américain approuve- 
rait l'entrée des Eiats-Unis 
duns la Ligue des Nations 

Vanvouver.— Au Pare Stanley, 
on vient d'élever un monument «au 
Président Harding tout près de l'en- 
droit où le 26 juillet 1993, une se- 
maine avant 5a mort, le défunt pré- 
sidettt prononcçait son fameux dis- 
cours sur les relations snieales du 
Cuuda et des Etats-Unis, 

Le discours le plus remarquabie 
en vette circonstance fut celui du 
sénateur Frank B, Wills, de l'Ohio, 
représentant da gouvernement de 
son pass, qui prédit que le sénu 
américain approuverait Pentrée des 
Etais-Unis dans ia digue des Na: 
tions. 


ne + Ra 
Po 


Île reçoivent 48 pour cent 


ne 27 Dim, \'A 

Winnipeg, — Les eréançciers de! | 
la défunte Hearst Music Publish 98 Len. R. +} Wenceslas, martyr, Sd 
ecs, Lt, of Canada, qui, depuis | —-———— RE : 
longtemps avaient donné comme | 29 Mar. B. |: Michel Archange, D. de 1ère classe, 
perdues lenrs créances contre éét- PT R | Jéré . 

( > , Ê , . LS. Jérôme, confesse icte , 

t& muison faillie, ant eu Pagréable 30 Mer B._ nn » confesseur et ducteur, D 
surprise de recevoir un chèque! 1oct. Jeu. B.+}". Rémi, évêque et confesseur, Sd, ‘ 
couvrant 40 pc. de ce qui leur était | — — ——— 
di. Le montant des sommes ain-| 2oel. Ven. B.. | St5-Anges Gardiens, Dm. 
si distribuées à atteint 893,000, ————— ET - : 
C'est le recouvrement de  %19,000 | 4oct. Sam. B.j] Simedi de la Ste-Vierge, $. 


pavés au gouvernement fédéral en 
fuxcédent de fimpot sur les Léné. 


uccès du buzar 


lectter du diocèse, prié d'adresser { tribütion, 
Jia parole, nous a tonus sous le char 
ome dun petit discours qu'il faudrait 
reproduire en entier, tant il était 
ide valure À mettre de grandes cho: 
sus uns notre vie nationale. Un 
sonne, soirée charmante! ... 
Nous focmulons tons le vocu que 
les lontre soirées d'hiver réunis. 
sent au moins une fois le mois, la 
popdation francaise de Prince-Al 


Ün général irlandais reçu 
coups d’ocufs pourris 


« 
ca 
Cr] 


CU avoe des ocufs le général Ri 


Monsieur l'abbé Desmarais, chan. | lices qui a rendu nossibie celle dis- 


Hoboken, N-Y.— Une bande de 
républicains irlandais, composée en 
grande partie de femmes ont nac- 


chard Mulcahy, cr-général en chef 


de, 


Canadiens dans la 


CONCOURS POUR LUI DONNER UN NOM 


nom suggeslif à l'excursien.. 
-ganisateurs font appel à l'habileté de tous leurs com- 


LES CONDITIONS DU CONCOURS: 


l.—Une seule suggestion pour chaque concurrent 
2.—Signer d'un pseudonyme 
3.—Envoyer en même temps son 


5.—Les Juges du concours: N 


P.D.. le Rév. P. À. Fan, ©. 


6.——L'heureux gagnant recevra une récompense: 
Les organisateurs espèrent pouvoir obtenir un 


© 1.—-Envoyer les suggcstions à l'adresse suivante: 


hert autour des chefs le notre vomi. 
té paroissial, pour bien moutrer, 
selan la pavole de M, Fabbé Desmia- 
irais, Que NOUS ne sommes pas par. 
(tisans du “palriotisme des Cata- 
combes”. : 


Un couvent français à Edmon- 
ton 


Edmonton. — Depuis longtemps 
les Franco-Canadiens de la cani- 
Lale aibertaine ont fait le rêve d’a- 
Voir un couvent franfais au centre 
de la province et du diocèse, une 
institution de langue et de menta- 
lité française dont [eo travail sern 
pour pos jeunes filles ec qu'est le 
ivavail du Collège des Jésuites pour 
nos jetines ens, ° . 

De cette institution devaient sor- 
itir les ieanes personnes formées ct 
Breparées à aller clles-mèmes en- 
setgner dans les paroisses de Mn. 
gue française et dans les groupes 
canadiens éloignés ou isolés. 

Monseigneur l'Archovéque ñ 
chargé M. l'abbé Bernier de com- 


doulce province 


concours pour trouver un 
Dès maintenant les or- 


i5e. , 


nom véritable 


inc le ler novembre à 6 


Z. H: Marois, 
et M. le Com- 


gr 
JL 


À 
M 


gnant. 


E DU CONCOURS, 
“Le Patr'ote”, 


Prince-Albert, Sask. 


adiens de la Province 


des trounes de PEtat Libre d'Irtai- 
de, à son arrivée an port, sur le pa- 
auchot “Président Roosevelt.” 

On dut ‘anneler la réserve poti- 
cière, Chacune des saives d'oeufs 


Ciait accompagnte de hurlements et! 
Le général ne fut pas! 


de raillerie, 
bisssé, mais son entourage fut gé. 
nércusemeut frrosé de jaune, Le 
général Mulcahy et quatre autres 
délégaés se rendaient à Washington 
ü la réunion inter-parlementaire, 
et 


Les Ktats- Unis refusent un 
passeport à Saklatvala 


"+ 


Londres $, Sukiatvala, député 
rernmunisie aux Communes auglai- 
Se6, s'ust vu refuser son passeport 
hour Ls Etat: Unis où il devait as- 
stéter À da conférence inter-parlo- 
aentaive. 

Ï jette le blâme de ee refus sur le 
cecrétaire d'Etat M, Kellogs, am- 
bassadeur américain à Londres. 


Saklatvala, ardent anûtre du com- | 


munisimr, a déclaré qu'il ne devait 
faire aucune espèce de propagaude 
aux Lfats-Unis, qu'il avait l'inten- 
lion de respecter Îles lois du pays, 
ci qu'en lui refisant son passeport 
. On anquni aux lois ordinaires 
des couvenances nolitiques, 

: ner 


Îous parlent du Canada avec | 
ue profonde admiration 


De 


Poronto, -- Le cäblogramme sut. 
vont a été recu par le premier ini- 
hiclre Kind du  sénatenr  Dandu- 
and, réceninunt élu président per- 
Biahesl de Fassemblée de Ia Socie. 
té des Nations à Genève: “Les délé- 
£atious de tous Les pays apprécient 
hautement vos honnes paroles et 
lous parlent da Canada avee ad- 
miration, C'était  impreësionnant 
d'entendre Ja plapart des hations 
de 5 terre et de voir leurs pri: 
tips délégués savancer vers Ta 
tribune pour voter en faveur du rc. 
présentant de notre pays. 

“Veuillez remercier cordialement 
pour moi Îles nombreux amis de 
toutes les provinces qui m'ont cà. 
blé leurs félicitations.” 


Un avion d'un milliard 


Londres, — Un aéroplanc tue) 


A: 
1. 


Manfl a alterri à l'aérodrome de 
Crovdon aver, sans aucun. “loutc, 
Ja Plus précicuse cargaison qui ait 
été confiée jusqu'à présent à un 
avion. ° ‘ 
La machine apportait en effet, 
pour 9,660,000 livres sterling en 
bons ef valeurs diverses qui for- 
ment le premier versement, prévu 
par le plan Dawes, de l'Allemagne, 


Cette somme formidable était 
enfermée dans vingt sûes secllés 


qui ont été ouverts en présence des 
représentants du gouvernement du 


Reich, 


—1Ÿ: 


Les succès français au Maroc 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 23 septembre 1923 


Commence 


La Semaine Liturique 
DU 27 SEPTEMBRE AU 3 OCTOBRE 


et er nee men mn mme ee 2 crane, 


\ 


| L/éloquence des: mutilés de la 
|  güerre ‘aurnt-elle quelque 
eifct sur les Fiats-Unis 


Paris— Un ca que de tranchée 
a par'-nant à l’us des héros de Ver- 
dim, sent jambes de bois et nne 
{décoration de gusrre américaine, 


| ent é‘é apportés à Fambassade des 


Etats-Unis par wie délégation des 
jnoilus de la grande guerre, pour 
être rénis an sénateur Borah des 
Pins Unis qui se distingue par son 
ardeur à réclamer le paiement des 
deites francaises, 

Le licutenant Pierre Hiercourt, 
chef de la délégation dit au premier 
secrétaire de Varubassade, Hallett 
Johnson, qu'à la veille du départ de 
la commis ion des dettes de France 
pour Les Dtai,-Unis, il convenait de 
rappeler au sénateur Borah le mil- 
lon et demi de morts et de mutilés 
que la guerre avait fail en France. 

La décoration américaine était la 
«Proix de Servire remarquable méri- 
lé par un soldat français en sau- 
vant la vie d'un officier américain 
dans PArgonne, ‘: , 

{ “Je n'en veux plus”, dit-il au se- 
!crétuire Johnson, 


fr: 


Nouveau plan d'immigration 


ns 


Edmonton.— f, Beatty, président 
‘du lacifique, vient d'annoncer dans 
un discours qu'un nouveau. plan 
d'immigration venait d’être arrêté 
cutes le gouvernement el les CcoHpA- 
sniei de chemins de fer. Le gou- 
vernement Îaisse Je champ libre aux 
Compagnies, par l'eftremise de ieurs 


| bureaux de colonisation, de choisir, 


lranspôrier, et placer tous les co- 
lons assinilables an Canada que les 
Compagnies lorroviaires pourraient 
trouver, Tlles ont'nème le privi- 
lége de eur donner des permis 
d'entrée au Canada, à eonéition bien 
entendu que les lois du pays soient 
sauvegardées, . 

M. Beatiy croil qüe l'immigration 
Va revoir bientôt une période de 
prospérité, L 

L'ancien système me fonctionnait 
plus: cctte année il n'y aura que 
“oisante pour cent de l'immigration 
de l'an dernier. 5 


Et 


LES NOUVELEES EN 
QUELQUES LIGNES 


MONTREAL, — Lo professeur P. 
J, Fitzpatrick. membre depuis plus 
de 50 an du bureau des commissai- 
res d'écoles, vient de mourir à l'âge 
de 72 ane, - Î / 


OTTAWA, ONCH. A. Fortier 
député de Lahelle, & up 
de la Cour Supérieure. 


LONDRES, Vu les élections ré. 


nérales du Canada le 29 octobre, M, 


Téléphone Ne. 2395 


Complets d'automne élégants pour hommes— Le “Copp” 
est un très beau modèle de nouveauté récente, 
approprié spécialement pour jeunes gens. 
ajusté à boutons, de coupe parfaite avec larges revers rabattus, | 
-et doublure en beau mohair rayé. Pantalons avec bord 


relevé et passe-ceinture: 


.. Un modèle’ chic et confortable offert au prix de 


915 AVENUE CENTRALE 


CUT ASSET RER Er PNEN PURE ES 
SVTlème dim. après la Pentecôte, Sd. 2e O. de Sts- 
Gosme et Damien, Vépres du dim., mém, du suivant. 


FI 


Guelque chose (6 nOUVEAU 


NS 


tout laine, || 
. 
Veston mi- 


nt 


, 
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[A 


534.50 


RALPE MILLER 


PRINCE-ALBERT, Sask, | 


CT 


PR, 
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combattants alliés de la guerre mon- 
diale, La comtesse Jean de Méro- 
de, de Belgique, a été élue prési- 
derite du groupe des femmes, + 


ROME, —— Le Comité Central de 
PAction Catholique a commémoré 
par .une brillante réunion, dans la 
salle Pie VI, le seizième centenaire 
du Concile de Nicée. nu 


ROME. — La police a découvert 
les quartiers généraux du complot 
communiste contre le ‘gouverne- 
ment italien, 158 personnes ont 
êté arrêtées et des tonnes de litté- 
rature révolutionnaire saisies. 

NEW-YORK, — .Lé maire J, F. 
Hylan, de New-York, a été défait 
à l'élection primaire par le séna- 
teur J. TI, Walker. 


f 


nn enen 70 


% 


McDonald, ex-premier ministre 


d'Angleterre, qui devait visiter le 
Canada, a abandonné son projet, 
Hi est cependant possible que M. 
françaisfules Lasnes, a battu iles 
automne,’ : 


ETAMPES, France. — L’'aviateur 
McDonald visite les Ttats-Unis cet 
records mondiaux de 1,500 et 2,000 
kilomètres, . Il a parcouru les 1.- 
500 kilomètres, (932 milles) à.une 
vitesse moyenne de 218 kilomètres 


NASHUA, — Grâce à la bienveil- 
lance de Sa Grandeur Mgr Georges 
Albert Guertin et à Fesprit d’entre- 
prise de la grande Communauté 
des Soeurs de la Présentation de 
Marie, le diocèse de Manchester va 
bientôt s'enrichir d’une nouvelle et 
grande institution. franco-américai- 
ne, Un pensionnat pour jeunes fil- 
les s’élèvera prochainement sur un 
terrain que la. Communauté a ac- 
quis l'an dernier dans le village de 


RAYON DES MARCHANDISES. 


(135 milles) à l'heure, et les 2,00) 
kilomètres (1,242 milles) à 218 ki- 
iomètres (135 tüilles) à lheure. 


udson à 3 milles de Nashua. 


MILWAUREE, Wis. — M. Robert 
M. Lafolette, fils, a ‘complètement 
de fbalayé ses concurrents à l'élection 
primaire pour le choix d’un candi- 
dat républicain aû siège sénatorial 
laissé vacant par son père. [la ob- 
tenu une majorité de 29,495 sur 
tous ses concurrents réunis. Il a 
remporté tous les comtés de l'Etat, 
excepté huit. ‘ 


VARSOVIE, — Les journaux 
Varsovie écrivent que le gouverne- 
ment polonais a reçu du consdr- 
tium bancaire américain un autre 
prêt de -6 millions de dollars à un 
intérêt de 7,5 p. e. par an. 


CHICAGO. — La bibliothèque nu- 
lique de Chicago prétend qu’elle à 
la plus grande circulation de li- 
vres dans le monde. Au cours de 
la dernière année financière, 10.- 
612,978 volumes ont cireulé, ° 


WORCESTER, Mas.—-Deux hum-| 
iues ont été électrocutés en quatre 
jours par leurs appareïls de radio. 
Leurs antennes Sort ‘tombées sur 
des fils chargés, 


HALIFAX, — Le ‘Canopic” cest| 
parti pour Liverpool avec 10,000 
barils de ponimes de la Nouvclie- 


a 
Marché aux grains de Prince- 


- Albert 


Blé, — No. 1, $1.16; No. 9, #1,13: 
No. 3, #1.08; No. 4, 51.03, 
CT 
Marché aux ‘grains de 
Winnipeg 
ol No, 1 nord, 81.47 1-2: No. 


é., — 
2, 1.45 1-2; No. 3, 1.41. 1-2; No. 4, 
1.32 1-2; No. 5, 1.15 1-2; voie, 1.37 


Ecosse, à destination de l'Angle | 1.9, | | 
terre, “ Duruñ, — No. 1, 1.30 12; No. 2, 


TT 1.28 1-2; No. 3, 1.21 1-2. 
ROME, — Le lieutenant - coloncl Avaine, — No. 2 C.W. 53 1-4 ; 
George R.' Crossfield, d'Angleterre, No. 3 C.W., 47 1-4: extra 1 fourra- 
a été éln président du Fidac, erga-|ee, 46 3-4; No. 1, 45 1-4, No. 2, 44 
nisation internationale d’anciens 1-4; rejetée, 38 1-4; voie, 49 1-4, 
FT 


Terres à Vendre | 


La demie section Quest de la section 3, eanton 46n, rang 26, 

à l'ouest du 2ème Méridien. Cette propriété comprenant 320 acres 
ea’ entièrement clôturée et comprend 175 acres en culture, A 
part deux petits marais à foin, tout est eultivable. Bon puits et très 
bonne eau. Petite maison en boïs rond avec rallonge en plan- 
ches; deux graineries en planches et une vieille éeurie en bois - 
rond. Prix $25.00 de l’acre, . > 
La demie section Est de la même section que ci-dessus, com- 
prenant 320 acres entièrement clôturée et tout' cultivable, H y 
a actuellement 200 acres en culture. Deux graïneries et une écurie 
en planches avec toitures en bardenux. Ces bâtiments’ sont de 
construction récente. Prix $30.00 de l’acre, . 

Ces deux propriétés pont situées à quatre milles et demi du 
coquet village de Saint-Louis. 11 y a une école à proimité. 
Pccasion exceptionnelle. pour quiconque a un cenpital limité en 
veut acquérir une bonne terre à des conditions des plus avanta- 
geuses. Les paiements sont répartis sur dix années à 6% d'inté- 
rêt seulement. Il faut vendre immédiatement et le propriétaire 
fera les conditions de paiements que vous voudrez. L'une ou 
l'autre de ces propriétés peut également être louée à quiconque 
disposerait d'un outillage nécessaire pour faire une bonne culture. 
S'adresser ‘à J.-E. Morrier, Edifice du Patriote de l'Ouest, Prince- 
Albert, Sask, : 27-7-C 
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1lème rue Ouest et 823 Avenue Centrale 
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PRINCE-ALBERT, Saskatchewan 


. F . 
SECHES . os RAYON DES BPICURIES 
1  Télénhone Ne. 2396 


(1 


CROIENT: ? 

lOUTVES DEMANDES 
Location &aison, ch 
ioñagino, ete, "#Mbres, 
—À vendre. vé 
ne üre, Perdu, Trouvé, 
28 Roia, où moi 
25 B , ins, 50 gous 
Ua coù du mot additionnel, 
La 9e annonce, 5 inser- 

lions pour S2,00. 

NAISSANCES DECE 

ci , S M Ufe D 

SES, REMERCIEMENTR 
50 ooùs par insertion. 


nn 


k ù ssurauce econtr 
les incendies, accidents, garantie 
et vente de terres, lots, ete Eu 


St-Paul, Alta, 9ÿ 
_INSTITUTEURS DEMANDES 

Les Commissions scolaires à 
sirent des instituteurs 

ne cnnéreiment les in 

e ceîle Catégorie qui sont sans 

emploi sont priés de COmnEn 

par Vee Je Eher du Secrétariat 

ess QG EC, as Qu “Pario: 

de l'Ouest”, Prince-Albert. Ge 


S qui dé- 
bilingues 
Slituteurg 


ON DEMANDE pour larrondiee. 


ment scolaire de Shell River X 
3000 une institutrice hlinere N° 
tholique avec certificat de 3ème 
classe, Prière de donner Jes an- 
nées d expérience et Le salaire exe 
igé, S'adresser à Monsieur 1..J 
Cayo, Secrétaire, Boutin, Sask, 
5 25.29 pP 


T! bilingue dont 
certificat est expiré, detande 
charge d'une école, Accepterait 
un salaire un peu moin 
tant plus qualifiée pour {a provin- 
ce, S'adresser à Boîte 101. 
28-30 P 
a OUR 
DEMANDES D'EMPLOIS 
Fans Ta nette mme espere mm En mm, 
GARDE MALADE d'expérience de- 
mande soin des malades à domi. 
cile, Soins spéciaux pour accou- 
chements, fièvres ou autres. Prix 
modérés. Satisfaction garantie. 
S'adresser à Madame M. Delage 
Laflèche, Sask, 24-98 D, 


eee ee 


DIVERS 


INSTITUTRICE 


oem re EN 
enterrer 


MEDECIN canadien-français et 
hommes d'affaires sérieux et ac- 
tifs sont demandés à Val-Marie, 
Sask,, où il y a un prêtre rési- 
dent. S'adresser à A François 
Pinel, Val-Marie, Sask, 97-31 p. 
a  P 
ON DEMANDE à acheter un HAgA« 
sit général dans un village où il 
K a une bonne école. A un 
prix raisonnable, je  paicrai 
tout ‘comptant et louerni Ja pà- 
tisse. Envoyez tous les détail 
dans une première lettre, à Bot 
100, Edifice du Patriote de l'Ouest, 
Prince-Albert, Sask, 27-28 P. 
ARR ENT ea D er me RC ED er M 
‘ : A VENDRE 
Ésrernnenn pie maamramemenpmemnns 2e 
. VOTRE. CHANCE, 
médiate, dans le progressif Villa- 
ge de Marcelin, lot et résidence 
magnifiquement située, compre- 
nant quatre chambres, une étable 
pour huit. animaux et bon fenik 
Prix $850.00 comptant, ou, pour 
uñe personne responsable, #2950.00 
comptant cet $25,00 par mais, Ne 
perdez pas cette chance en retar- 
dant à demain pour écrire, S'a- 
. dresser à M, M, Nault, as Home 
Grain Co. Ltd, Marcelin, sa, 
BONNE AUBAINE pour un boucher 
dans la ville de Wolseley comp. 
tant 11000 habitants. A vendre 
pour cause de décès. Uu ahattoir, 
enclos et deux acres de terrain et 
tout l'outillage pour une bouche- 
. rie, S'adresser à M. Pierre Dubé, 
‘ Wolseley, Sask. 28-P 


FERME A VENDRE: 1? section de 
belle terre, toute en culture, bien 
située, à proximité du chemin de 
fer; avec maison, batiments, graf- 
neries, ete, Pour visite et rensel- 
seignements s'adresser à Donat 
Boucher, Willow-Bunch, Sask, où 

. au propriétaire: Joachim Robert, 


archand, St-Gabriel de Brandon, 
marehanc -Ga iel d a D 


Er 


BONNE DEMANDEL 


ON DEMANDE Une “Bonne”, par- 
Jant bon français, pour ouvrad 
ordinaire dé maison. Ouvrage fa- 
cile et bon logement. Mention- 
ner salaire. S'adresser à Mme 
(Dr) 4 E. R. LeBlond, Rosthern, 
Sask, , s . 299 C 


EEE er DRE] 
DEMANDE DE RENSEIGNEMENTS 
JE DONNERAI volontiers une ré 
compense à toute personne qui 
n'enverra des renseignemenis de 
nature à faire retrouver M. Henrs 
Desrochers âgé d'environ 60 
ans. 3 a habité Paswegin, Sask, 
en 1912, et Wadena, Sask,, en 1914 
Il est forgeron de son métier. 
Fai actuellement à régler in se 
cession d'un de ses frères décédé 
il y a quelques mois, et j'aurais 
d'importantes nouvelles à lui com 
muniquer. S'adresser à M al ù 
_bé €. Gravel, curé, St-Médard le 
Warwick, P. Q- 95- 
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Orge, — No. 3 CW., 71 7-8; No: 
4 CW. 67 7-8; rejetée, Gi T-8; four: 
, ni -8; voie, Joe, « 
UE Nb NC, 2231 945 
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‘ ‘314; V'. 
No, 2 CV. 2.28 314! No. 3 CV 
2.19 Àf$ relete, 2.09 3-4; voie, 2.31 


éciglo. —- No. 1 GW. 84 1-2: No 


s élevé n'é.. 


pour vente im. 


eu MAT 
nt obie- 


! y 

! ont droit. …. : : : » ; 2 CW.. 64 1-2: No. 3 GW. 79 1-2; 

| Robes ee. oi Fer, Maroc français Les trou CE MAGASIN OFFRE TOUTES LES COMMODIT ES POSSIBLES POUR VOS ACHATS puisqu'il, || Es te 2 12 voie, BA 34: 

| Ne nous laissez pas deviner ce que vous pensez: ji ues françaises occupent maintenant possède le plus grand assortiment de marchandis es sèches, et. dé confections pour hommes et : ! Less d 

i * Ag Ta tr., « "* î * S stratégi S ° : { : A £ , ‘ 12 4 k Meertks ae î à 3 

Un d'est peut-être votre idée qui est la bonne. Tout le À 5 rd du Chamy sésiques. du front arçons, Épiceries, Vaisselle, Vous êtes assuré d'u tfoaver ‘tout ce qu'il vous fant,. Faites vos . Marché aus anima 
monde peut avoir la chance de baptiser le voyage rommniqués ajoutent que Les Der- “achats chez nous et soyez satisfait | 7. | \ Prince-Albert 
Pen . A ns "4. £ £S au Cours des derniers engage- x ne ‘ | : me 
d'exéursion, même les prêtres. Ce qu'il nous faut, ments ont été peu considérables, TWEED pour habits et pantalons de garçons ou . robes de jeunes filles, 36 pouçes. de atrivée d'un certain nombre 


a donné de la vie 


Cependant lun des aviateurs: amé- 
mcilicurs veaux 0 


c'ést un nom pas trop long, expressif et. . patriotique. largeur, la verge 65e. oo . ou, 


rienins an service de ln France au 


ET ET 
4. 


sil ous attendon re réponse. Bon coura: À vice de u _ N 1! | : Lac : 
| ous attendons votre tép Re ein di due pleurs aviaeir || CHANDAILS en pare line, rés chaude pour garcons. Pix 01.0 + is, Vrai que d'autres se a 
S ! 2 _ - à des Re os à nos PONT ae ; 
‘ ! : ___ {ff Maroc, Les Riffains semblent s’a- SALOPETTES DAVIRES de qualité supérieure, .Do ton£s pointure. Lo:maire $ Fe : Te de 94312 Le 

e charner contre eux. È (en _ _ . - _ . a «rar, 61850 


